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AVANT-PROPOS 


Le présent mémoire sur le gisement houiller de la Campine fait suite à 
l'étude géologique et paléontologique de la zone d’Asch constituant la Publica- 
tion n° 4 (') et concerne la stratigraphie, la flore et la faune du Westphalien B 
supérieur, défini en Belgique sous le nom de zone d'Eikenberg. 

Les formations appartenant à cette zone, reconnues seulement dans la partie 
septentrionale de certaines concessions, deviendront plus accessibles aux inves- 
tigations des géologues au fur et à mesure que les travaux d'exploitation se 
développeront vers le Nord. Aussi cette étude constitue-t-elle à la fois une 
contribution originale mais partielle et une mise au point des données acquises, 
l'examen stratigraphique complet de cette zone n’ayant été possible jusqu’à pré- 
sent que dans les concessions « Les Liégeois » et « Sainte-Barbe et Guillaume 


Lambert ». 


+ 
* * 


Le présent travail est le fruit de la collaboration de plusieurs chercheurs 
de l'Association pour l’Étude de la Paléontologie et de la Stratigraphie houil- 
lères. Les premières visites de travaux souterrains et les premières récoltes 
d'échantillons eurent lieu au cours des années 1945 et 1946. Effectuées par 
M. MarceL Sec, elles permirent d'étudier les formations de la base de la zone 
d'Eikenberg, dans la Concession « Les Liégeois ». Pendant l’année 1948 et une 
partie de l’année 1949, l'étude géologique de cette concession fut poursuivie par 
M. Hyacnrme Crauporr, qui put suivre minutieusement le creusement, dans la 
même concession, d’un puits intérieur ayant recoupé toutes les formations consti- 
tuant les trois quarts supérieurs de la zone d'Eikenberg. 

Dans d’autres concessions, des parties plus ou moins importantes des forma- 
tions de cette zone n’ont jamais été accessibles aux investigations, au cours de 


() Van Lecxwyck, W., SNEL, M., PASTIELS, A. et WILLIÈRE, Ÿ., 1949. 
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ces dernières années. Dans ce cas nous avons eu recours aux renseignements 
d'ordres stratigraphique, lithologique et paléontologique qui nous ont été aima- 
blement fournis par les Charbonnages et par le Service géologique de Belgique. 

Les matériaux récoltés ont été, en premier lieu, examinés et décrits sur 
place par les géologues qui ont procédé aux prélèvements. L'analyse paléonto- 
gique a été faite, ensuite, au laboratoire, par M” Yvonne Wizuière, pour les 
éléments floristiques, et par MM. FÉrix DEMANET et ANDRÉ PASTIELS, pour les 
éléments des faunes marine et non marine. 

La rédaction du présent mémoire et la composition des planches qui l’accom- 
pagnent sont l’œuvre de M. HyAcINTHE Cmauporr. Les échantillons étudiés et 
l'abondante documentation qui résulte de cette étude sont conservés au siège de 
l'Association. 


* 
* * 


MM. les Dirigeants des Sociétés charbonnières exploitant les concessions 
citées dans la présente étude ont permis sa réalisation, en accordant à ses auteurs 
toutes les facilités désirables pour mener à bien leurs recherches. Nous les en 
remercions vivement. 

Qu'il nous soit permis d'exprimer aussi notre reconnaissance à MM. Îles 
Géomètres en chef des différents sièges, pour l’aide précieuse qu'ils nous ont 
apportée. 

Nous adressons enfin nos vifs remerciements à MM. A. GROSJEAN et 
À. DELMER, pour l’amabilité avec laquelle ils ont bien voulu mettre leurs docu- 
ments à notre disposition. 
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CONTRIBUTION 
A L'ÉTUDE STRATIGRAPHIQUE ET PALÉONTOLOGIQUE 
DU WESTPHALIEN B SUPÉRIEUR : 


LA ZONE D’EIKENBERG. 


INTRODUCTION 


A. — DÉFINITION DE LA ZONE D’EIKENBERG. 


On sait qu'à la suite de la convention adoptée au Congrès pour l'avancement 
des études de stratigraphie carbonifère, réuni à Heerlen en 1927, l’assise du 
Westphalien B correspond à la partie du Westphalien comprise entre les niveaux 
marins de Quaregnon, à Lingula et Productus (Pustula) piscariæ, à la base, et 
de Maurage ou de Petit-Buisson, à Anthracoceras œægiranum, au sommet. 

Le Westphalien B a pu, lui-même, être aisément subdivisé en deux zones, 
orâce à l'existence d’un autre niveau marin, baptisé niveau marin de Domina 
ou d’Eisden, se situant approximativement à mi-distance des horizons limites 
de Quaregnon et de Petit-Buisson (°). 

La zone inférieure ainsi délimitée est appelée zone d’Asch ou faisceau 
d'Asch (°). La zone supérieure, qui est le complexe sédimentaire compris entre 
les niveaux marins d’'Eisden, à la base, et de Petit-Buisson, au sommet, est 
dénommée zone d'Eikenberg ou faisceau d’Eikenberg. 

En désignant le Westphalien par le symbole Wn, comme l'a proposé 
M. F. Demaner (‘), la notation Wn2b désignera la zone d’'Eikenberg, c'est-à-dire 
la deuxième zone de la deuxième assise du Westphalien. 


(2) DEMANET, F., 1943, pp. 13, 31 et 40. 
() Voir Van Lecxwyck, W., SNEL, M., PASTIELS, A. et WILLIÈRE, Ÿ., 1949, pp. 5-9. 


(*) DEMANET, F., 1943, p. 14. 
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La zone d’'Eikenberg ainsi définie recèle, de plus, un autre niveau marin, à 
Lingula et Orbiculoidea, plus récemment reconnu, appelé niveau de Lanklaar, 
situé à la base du tiérs supérieur de la zone. 


% 
+ *% 


Le niveau marin d’Eisden est l’équivalent stratigraphique : 


a) du niveau marin reconnu au toit de la couche Domina du bassin de 
Liége (°); 

b) du Lingula-Niveau ou Domina-Niveau du bassin du Limbourg néer- 
landais (°); 

c) du Lingula-Schicht du bassin de Westphalie (7; - 
et, sans doute, 


d) du Two Foot Marine Band dans les bassins des Midlands orientaux (°). 


Le niveau marin de Petit-Buisson, appelé aussi niveau de Maurage dans les 
bassins belges méridionaux, est l’équivalent stratigraphique : 


a) vers l'Est, du niveau marin d’Aegir dans le bassin du Limbourg néer- 
landais (°); 


b) vers l'Ouest, des niveaux marins de Mansfield, Gin Mine et Cefn Coed (°°). 


Le faisceau d’Eikenberg, ainsi défini par les niveaux qui le limitent, s’assi- 
mile stratigraphiquement au Mauritsgroep du Limbourg hollandais et au Gas- 
flammkohlengruppe de Westphalie. 


B. — HISTORIQUE. 


L'horizon d’Eisden a été découvert par M. A. GRosyeaw, à Eisden (dans la 
concession Sainte-Barbe et Guillaume Lambert), en 1929 (°°. Il fut ensuite 
-reconnu dans les travaux du fond des sièges de Waterschei (concession André 
Dumont-sous-Asch) et de Zwartberg (concession « Les Liégeois »). Plus tard, il 


5) RENIER, A., 1926, pp. 1810 et 1820. 


) 

5) DorsMaAN, L., 1945, pp. 12 et 92; JONGMANS, W. J., 1928, p. 349. 
) KUKUK, P., 1928, pp. 434-435. 
) 
) 


( 
( 
( 
($) JONGMANS, W. J., 1940, pp. 141, 157, 216; DORSMAN, L., 1945, p. 9. 
(°) DORSMAN, L., 1945, p. 93. 


(1) Epwarps, W. and STUBBLEFIELD, CG. J., 1948, pp. 247-248; BisaT, W. S., 1928, 
p. 129 et 1930, p. 75. 


(1) GROSJEAN, A., 1929. 


DU WESTPHALIEN B SUPÉRIEUR : LA ZONE D’EIKENBERG 7 


a été décelé par M. A. GRosyJEAN dans les travaux souterrains du charbonnage de 
Beringen (*). Dans les trois autres charbonnages de Campine, il n’a pas encore 
_ été recoupé. 

L’horizon de Petit-Buisson a été découvert pour la première fois en Cam- 
pine par M. A. GrosseAn, en 1930, dans les travaux du fond au siège d’Eisden 
(concession Sainte-Barbe et Guillaume Lambert) (*). Il a été reconnu en 1948 
par M. H. Cnauporr dans les travaux souterrains des charbonnages « Les 
Liégeois », à Zwartberg (*). 

Quant au niveau marin de Lanklaar, son existence a été révélée dans plu- 
sieurs sondages par M. À. DELMER, dès 1943 (°°) (°°). Dans les travaux du fond, 
il a été découvert en 1948 par M. H. CHauporr, au siège de Zwartberg des 
charbonnages « Les Liégeois » (7), et ensuite, par le même, en 1949, au siège 
d'Eisden des charbonnages Limbourg-Meuse (°°). 

Les travaux d’exploitation des couches du faisceau d'Eikenberg ne se sont 
développés jusqu’à présent que dans le district oriental (concession Sainte-Barbe 
et Guillaume Lambert). Dans le district central, des travaux de reconnaissance 
ont recoupé les formations de cette zone dans la concession la plus septentrio- 
nale (« Les Liégeois »). Dans le district occidental, une première série de travaux 
préparatoires a permis une faible pénétration dans ce faisceau (Beringen). 

Dans les concessions occupant une situation plus méridionale (Helchteren- 
Zolder, Houthalen, Winterslag), les travaux souterrains d'exploitation se sont, 
jusqu'ici, cantonnés dans les formations, sous-jacentes à l'horizon d’Eisden, 
des zones d’Asch et de Genk. 

Pour l’ensemble du gisement houiller de la Campine, quelque quatorze 
sondages de reconnaissance ont recoupé, partiellement ou amplement, les 
formations de la zone d'Eikenberg. 

L'étude stratigraphique de la zone d’Eikenberg dans le gisement de la 
Campine n’a pas encore fait l’objet de publication d'ensemble, mais des données 
générales ont été réunies par MM. A. RENER (”), A. GROsJEAN (?) et 
À. DELMER (°!). 


7?) GROSJEAN, A., 1937, p. 210. 


20 


21 


( 

(5) Ip., 1930 6. 

(44) CHAUDOIR, H., 1949, p. B. 430. 

(#3) =tFhes Le ét FONTAINAS, S., 1943 a, p. 124. 
(45) In., 1943 D, p. 225. 

(47) . H., 1948. 

(#) In., 1949, p. B. 428. 

(1°) RENIER, A., 1926, 1930, 1931. 

(°) 

fe 


GROSJEAN, de 1936 a, 1936 D, 19249. 
DELMER, A., 1947. 
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CHAPITRE PREMIER 


Description systématique des terrains de la zone d’Eikenberg 
dans les charbonnages de Campine. 


L'étude qui fait l’objet de ce mémoire a été entreprise, dès 1945, d’une 
manière rendue forcément fragmentaire par les revêtements masquant les parois 
des galeries souterraines, puis reprise systématiquement, en 1948, lorsqu'un 
levé géologique a pu aller de pair avec le creusement d'un ouvrage de recon- 
naissance. Il fut alors possible de se livrer sur place à un examen minutieux des 
stampes et d'opérer des prélèvements massifs d'échantillons dans de nombreux 
bancs reconnus fossilifères. 

Dans le texte, nous avons adopté l’ordre suivant : 


Stratigraphiquement : les stampes sont décrites à partir des bancs inférieurs 
en allant vers les bancs supérieurs; 

Géographiquement : les concessions ont été étudiées dans le sens Ouest- 
Est, depuis la concession de Beringen-Koersel, à l'Ouest, jusqu'à la concession 
de Sainte-Barbe et Guillaume Lambert, à l'Est. 


L'emplacement des ouvrages d'où proviennent les échantillons étudiés 
minutieusement par nous ou qui ont fait l'objet d’une description sommaire 
(puits intérieurs, travers-bancs horizontaux ou montants, etc.) a été reporté 
sur la planche I, d’après des plans mis obligeammént à notre disposition par 
la Direction des Charbonnages. 

Sur cette planche ont été indiqués, en outre, les points d'implantation de 
tous les sondages forés en Campine limbourgeoise à partir de la surface et ayant 
recoupé des terrains appartenant à la zone d’Eikenberg. Le canevas de la planche 
(quadrillage, limites de concessions et réserves, tracé de chemins de fer, canaux, 
rivières) s’est inspiré de la carte générale des concessions minières de Belgique, 
édition 1946 (2). On trouvera sur cette carte les communes, hameaux, lieux- 
dits cités dans le présent ouvrage. 

Des échelles stratigraphiques résultant de nos études et d’autres correspon- 
dant à des ouvrages non étudiés systématiquement par nous, sont reproduites en 
colonnes juxtaposées sur les planches IIT a et IIT b. | 


(2?) Algemene Kaart der Belgische Kolenmijnconcessies. Uitgave 1946, 1/40.000°, 
Noorderbekken, bladen n'° 1-2, Militair Geografisch Instituut. 
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CONCESSION BERINGEN-KOERSEL (*). 


Les terrains de la zone d’Eikenberg n'ont été recoupés en concession 
_ Beringen-Koersel que dans deux ouvrages préparatoires, qui n’ont, d’ailleurs, 
pénétré que très faiblement dans ce faisceau (PI. ID). Le travers-bancs Est, à 
789 m, est entré en zone d’Eikenberg immédiatement après la recoupe, à 
2.604 m de son origine, d'un niveau marin, assimilé par M. A. GRoSJEAN à 
l'horizon d’Eisden. Il s’est poursuivi dans les formations de cette zone, jusqu’à 
la rencontre, à la cumulée 2.835 m, de la faille de Korspel. 

Au moment où nous présentons cette étude, le travers-bancs homologue 
Est, à 727 m, a recoupé le niveau d’Eisden et pénétré à son tour dans la zone 
d'Eikenberg. 


DESCRIPTION DES FORMATIONS DE LA ZONE D’EIKENBERG 
RECOUPÉES PAR LES TRAVAUX DU FOND AU SIÈGE DE KLEINE HEIDE. 


Le travers-bancs Est, à 789 m, a permis la reconnaissance d’un fragment 
du faisceau d'Eikenberg (qui n’a d’ailleurs pas été accessible à nos investigations 
en raison des revêtements de claveaux), correspondant à une hauteur de stampe 
normale et continue de 35 m environ, s'étendant du niveau d’Eisden au haut- 
toit d'une première veine exploitable appelée couche B, dite aussi couche de 0,90. 
Peu après la recoupe de cette veine, le travers-bancs Est s’est heurté à la 
faille de Korspel, qui provoque un relèvement des terrains d'environ 400 m. 


I. — Description sommaire de la stampe 
comprise entre l’horizon d’Eisden et le toit de la couche B. 


Cette stampe a été recoupée par le travers-bancs Est à 789 m. 

La description des différents bancs a été faite par M. L. FLamenr, Géomètre 
en chef des Charbonnages de Beringen. 

Le point de départ de l'étude de cette stampe se situe à 2.604 m de l'origine 
du travers-bancs : 


Puissance 
en mètres. 


Veinette : Charbon, surmontant un mur pétri de radicelles …. ..…. .. …. .…. .… 0,17 


HORIZON D'EISDEN (?) : 
Schiste gris, doux, à perforations pyriteuses, à taches ‘de pyrite terne: Lingula 


D 1 77727 écaille de Poisson... .… … …. … …  ... 1.030 
CR nn +: O0 
de ee ns de age veu noms ee (AN 
ni … , (00 


(*) Concession exploitée par la Société anonyme des Charbonnages de Beringen, 
à Koersel. 

(2%) Pour la description détaillée de cet horizon dans ce travers-bancs, voir GROS- 
JEAN, A., 1937, pp. 208-209. 
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Puissance 
en mètres. 
Schiste gris, doux; Re es coquilles à test très mince 0,30 
Barre de sidérose … \ 0,02 
Schiste gris, doux; Pen Sp. 0,75 
Barre de sidérose 0,02 
Schiste gris, doux … 0,85 
Barre de sidérose …. 0,02 
Schiste gris, doux | Eu 1,80 
Schiste gris, micacé; te and ir M + 0,45 
Schiste gris, doux, légèrement micacé par places, à zones Hot bcp ttes 1,80 
Schiste gris, doux, micacé par places, à zones brunes carbonatées, moins nom- 
breuses. ; . 3,95 
Schiste D dre zonaire; ae vég nue us A RO 3 LE _ 0,79 
Grès en bancs minces … 0,90 
Grès quartzeux.. : 0,90 
Grès à radicelles; ht sp. e 0,70 
Schiste gris, micacé, à filets charbonneux 0,20 
Grès à radicelles …. 0,75 
Passée de veine. 
Toit : Schiste noirâtre, pailleté, passant rapidement à un schiste gris, doux, vers le 
haut. A la base : débris de coquilles .. 2,26 
Schiste gris à radicelles Er condo titan fs fee 0,60 
Schiste psammitique gris; ns Sp. dre stigmariens) … 0,60 
Veinette : Charbon 0,15 
Schiste psammitique 0,25 
Schiste gris, doux, micacé par brdces. à zones Ip Hébh de CAGE 8 débfie 
de coquilles de Carbonicola è 0,75 
Schiste gris, doux, à minces lits de non 0,20 
Schiste gris, doux... 0,18 
Barre de sidérose … 0,02 
Schiste gris, doux 0,60 
Barre de sidérose … 0,02 
. Schiste gris, doux . ARE 0,18 
Schiste, de rayure ns micacé … 0,20 
Schiste gris 0,20 
Grès 2 0,10 
Schiste gris, Fr de à rares es dé charbon 2 0,75 
Schiste gris, doux . 1,50 
Schiste doux, de TN dre grisâtre 0,50 
Barre de sidérose … 0,02 
Schiste noirâtre, pailleté, de ue brie ét bin 1,10 
Barre de sidérose … _. 0,02 
Schiste gris, doux, à zones ne LES 0,55 
Schiste gris, légèrement micacé 2,95 
Schiste gris, doux 0,75 
Grès Le 1,00 
Schiste ne à HA sh re . 4 Ados 2 1,50 
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Puissance 
en mètres. 
Barre de sidérose !. …. arcanes ie D EE 
Schiste D CnRant del minces es de sl San . et radi- 
celles . HE 1025-1.0,60 
Sohiste gris, avec minces M es nt pp Marre a cles sn at 0 DO 
Ode et pan. ns on. OU 
Couche B OMR SET TE. AO RÉ PEN Delay atitie ea T0, 
Charbon .….  .. bre SE No Is LL On. 10509 m1: 
Schiste noir, chanbaunonis el ue RM A Pa fn que 0:02. 
Charbon. Mr ne en co ANR AS ee " ## () 19 TN. 
Charbon avec minces re ras À OR Re dr ee CODEN 
D nnec Deuts Dis de Jusain ….... .. .… .. .… 2. ». °.. 0,06 m. 
TO 0 0 Re M EN MM 7e leu ee, OUI IIl: 
Mince conglomérat lenticulaire, adhérent au toit .…. ..…. .. .. .…. ..…. ... .... 0,03 
(CN TRES ee Le LR a ns De one. à cuites O0 
FAILLE DE KORSPEL, 
II. — Étude détaillée d’une deuxième recoupe de l’horizon d’Eisden. 


Cette étude a pu être réalisée dans le travers-bancs Est à 727 m, où cet 
horizon a été recoupé à la distance de 2.364 m de l'origine. 

C’est au cours même du creusement du travers-bancs qu'il nous a été pos- 
sible de procéder à un échantillonnage minutieux, en bancs minces, d’une 
stampe qui s’est révélée fossilifère sur une hauteur de 1,60 m environ. 


a) Du point de vue lithologique, on trouve, surmontant une veinette de 
0,18 m de charbon, un schiste doux, passant du gris clair au gris noirâtre, sui- 
vant les joints, de rayure grise ou brunâtre, présentant une alternance de 
bancs nettement argileux et de bancs à traînées sableuses micacées, renfermant 
de minces lits carbonatés, des nodules plus ou moins volumineux et quelques 
barres épaisses de sidérose, tacheté de pyrite sur de nombreux joints. 


b) Du point de vue paléontologique, on trouve successivement, de bas en 


haut, à partir de la veinette (”*) : E e 
en metres. 
Banc 1. Lingula mytilloides SOWERBY, Lingula sp.; Estheria striata MÜüNSTER ; 
Elonichthys sp., dent et reste de Poissons …. O0 
Banc 2. Estheria striata MÜNSTER (nombreuses); Rhabodenres SD dmroniCnrRe Sp., 
Rhadinichthys sp. He RP M a duns ide cœue ves OO 
Banc 3. Estheria striata MÉNSTER ÉONMRS OAQG LEA RP AT EON EIRE AIO AMMEQ 1) 0,40 
Banc 4. Guilielmites; Elonichthys sp. … … FU OR RE S ARCREE PSCEE 77 0] 
Banc 5. Estheria striata MÜNSTER, Estheria on évaille de Pont SE ave (20:20 
Banc 6. Estheria striata MÜNSTER; Elonichthys sp. … .....…. 4. .…. .… …. .… 0,20 
his, so Rhadimiehthys Sp Depot ce er sis me 0,20 


Plus haut, le schiste n’est plus fossilifère. 


(24) Déterminations de M. F. DEMANET. 
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CONCESSION « LES LIÉGEOIS » (*). 


Les travaux du fond et principalement les travaux préparatoires récents 
effectués dans cette concession ont permis de reconnaître en entier la zone 
d'Eikenberg. 

Les puits du siège de Zwartberg n’ont recoupé que partiellement les forma: 
tions de cette zone. Il en est de même des sondages n° 13 (Zwartberg) (**) et 
n° 74 (Zwartberg) (?) situés à proximité des puits, alors que le sondage n° 14 
(Eikenberg) (?”) foré au Nord de ceux-ci, près de la limite Ouest de la conces- 
sion, le sondage n° 115 (Heider Bosch) (**), foré dans la partie orientale et sur 
le bord Sud de la concession, et le sondage n° 116 (Molenheide) (”), situé à 
3,5 km au NNE du siège de Zwartberg, ont traversé de part en part les ter- 
rains du faisceau d'Eikenberg, depuis l'horizon de Maurage jusqu’à celui d'Eisden 
(voir PI. I). Notons en outre que le sondage n° 115 a reconnu l'horizon de 
Lanklaar à la cote — 821. Les travers-bances du fond intéressant la zone d’Eiken- 
berg ont tous été creusés au Nord de la faille de Zwartberg (PI. I). 


DESCRIPTION DES FORMATIONS DE LA ZONE D’EIKENBERG 
RECOUPÉES PAR LES TRAVAUX DU FOND AU SIÈGE DE ZWARTBERCG. 


Pour établir l'échelle stratigraphique, nous nous sommes servis des ouvrages 
suivants (PI. I et ID) : 


1° Pour la stampe comprise entre la veine n° 19 (horizon d'Eisden) et la 
veine n° 18, le deuxième travers-bancs Nord à 780 m:; 


2° Pour la stampe comprise entre la veine n° 19 et la veine n° 12, le premier 
travers-bancs Nord à 840 m; la portion de cette stampe comprise entre les veines 
n° 17 et n° 19 a été réétudiée dans le deuxième travers-bancs Nord à 714 m; 


8° Pour la stampe comprise entre la veine n° 12 et l’horizon de Maurage, 


x 


le puits intérieur A/1, creusé à partir de 840 m. 


Le puits intérieur A/1, dont nous avons établi le levé géologique au fur et 
à mesure de son creusement, nous a permis d'étudier et d’échantillonner en 


(*) Concession exploitée par la Société anonyme John Cockerill, Division du char- 
bonnage « Les Liégeois », à Genk. 


(5) Ann. Mines Belg., 1903, t. VIII, pp. 306-307. 
26) FOURMARIER, P., 1910, pp. 1347-1367. 

27) GEVERS, E., 1903, pp. 308-310. 

28) DELMER, A., 1944, coupe inédite. 

2%) Ip., 1945, coupe inédite. 
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détail une hauteur de stampe normale et continue de 200 m environ, s'étendant 
de la veine n° 12 à l’horizon de Maurage et correspondant approximativement 
aux trois quarts supérieurs de l’épaisseur totale de la zone. 


En ce qui concerne la stampe comprise entre la veine n° 19 (horizon d’Eisden) 
et la veine n° 12, représentant approximativement le quart inférieur de l’épais- 
seur totale de la zone d’Eikenberg, une étude partielle en a été effectuée par 
M. M. Sxez. Nous donnons ci-dessous les descriptions des terrains faites par cet 
ingénieur, pour les bancs qu'il a examinés. Dans les intervalles non examinés 
par lui, nous donnons les descriptions qui figurent sur les coupes de la mine et 
qui sont dues à M. DAENEN, Géomètre en chef au charbonnage « Les Liégeois ». 


I. — Description de la stampe 
comprise entre la veine n° 19 (horizon d’Eisden) et la veine n° 18. 


Cette stampe a été recoupée par le deuxième travers-bancs Nord à 780 m. 

Les descriptions qui suivent sont celles qui figurent sur la coupe du 
charbonnage, à laquelle nous avons ajouté des détails complémentaires dus à 
M. M. Snwez. Certaines des déterminations d'ordre paléontologique résultent, en 
effet, de l’examen d'échantillons prélevés par cet ingénieur, grâce à des ouver- 
tures qui furent ménagées dans le revêtement. 

Voici la description des formations de cette stampe, en nmencent par 
le bas : 


Cumulées prises 


au pied de la Puissance 
paroi Ouest. en mètres. 
652 VOIRON TOR RU RTE Len0, 16 

Charbon Panuondt auL onmh séflleiah.shreezs 0:60 M. 

SOS IC Ne Ne EU de... .  OO6;rn: 

Charbon CROIRE DE ERA SEREREONT PARSERIC HSE ON AO M: 

652 Schiste gris zonaire, de rayure gris clair, légèrement micacé, passant 
vers le haut à un schiste psammitique ..…. …. .… ... ..-.. .. 8,60 

652 HORIZON D'EISDEN : 


Schiste très légèrement psammitique, noir, bitumineux, de rayure 
brune et métallique, à cassure sèche, à taches de pyrite brillante. 
Végétaux macérés. Débris de Poissons : écailles de Megalichthys 
hibberti Acassiz, Rhizodopsis cf. wachei PRUVOST, os et écailles de 
Paléoniscidés et de Platysomidé (rares) .…. … …… PAL O en 


Schiste argileux gris noirâtre, de rayure grise et grasse, jirés fine- 
ment micacé, onctueux au toucher, à bandes carbonatées; rares 


débris végétaux : Bothrodendron sp. AUTRES j 2,70 
Psammite argileux noirâtre, à grain ÉHras tes ane au <chisté 

psammitique gris … …. RU RREE à Baird Pie toners PA Le ce mo EN 1 
Schiste gris, à bandes D DR sn pra mp0) 60 


Psammite gris foncé, très cohérent, à bandes ER tn ed es 0,50 
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Cumulées prises. 


au pied de la 


paroi Ouest. 


828 


IT. 


Puissance 
en mètres. 


Schiste psammitique noirâtre, de rayure gris clair, à lits argileux, à 
taches de pyrite terne; Carbonicola similis (BROWN) (une empreinte), 
Carbonicola sp. (pyritisées), Naiadites sp. (une RAT débris 
de coquilles et débris divers indéterminables … 

Schiste gris légèrement micacé, de rayure grise et use, à bandes 
de sidérose. Ce schiste devient de plus en plus siliceux vers le 
sommet du banc, qui se termine par une bande de grès gris, carbo- 
naté, micacé, à surfaces noires, à débris végétaux macérés dans la 
masse; radicelles . L 

Schiste Deammitique Fu Done à a dicclles ge 


Passée de veine. 


Schiste psammitique, compact, à cassure SehE 

Schiste gris, compact, à cassure sèche dE 

Psammite gris, compact, passant à un mur sb 6hcé, de 
rayure grisâtre, à texture compacte; débris végétaux : Neuropteris 
sp.; abondantes radicelles 


Veine n° 18 : Charbon et be ta ee re COTES es 
Au contact de la veine : schiste gris, doux, de rayure grise, carbo- 
naté, à taches de pyrite brillante, coquillier, passant plus haut à 
un schiste psammitique gris, à joints noirâtres. Végétaux flottés : 
Lepidodendron dissitum SAUVEUR (un petit fragment), Ulodendron 
ophiurus (BRONGNIART) (forme carrée; un échantillon, empreinte et 
contre-empreinte), Mariopteris sp. (un petit fragment); coquilles de 
Carbonicola … 


_— ftude détaillée d’une autre recoupe de l’horizon d’Eisden. 


2,30 


0,70 


0,70 


1,00 
2,15 


1,10 
0,52 


0,55 


Cette étude a pu être réalisée dans le troisième travers-bancs Nord à 780 m, 
à une distance comprise entre 580 m et 590 m de l'origine. 


La description qui suit est extraite d’une note de M. H. Caaupoirr (°°). 
On a successivement, de bas en haut : 


Veine n° 19 


Charbon 
Terres 
Charbon 


Puissance 


en mètres. 


… 0,49 m. 
.… 0,08 m. 
. 0,05 m. 


4. Banc de schiste gris : SA D GE vulgaris GRAND'EURY; un détriment de 
Carbonicola Sp. drone Muscat NB 

2. Banc de schiste psammitique ie une pinnule SAR Sp. 

3. Banc de schiste psammitique gris, de rayure blanche . EC ne 

4. Banc de schiste psammitique gris, finement stratifié, à ernre HoirAtres Le 


(5°) CHAUDOIR, H., 1949, pp. B. 425-426. 


0,62 


0,40 
0,60 
0,70 
0,70 
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Puissance 
enmètres. 
DR ONUB SCIE péamimitique gris, COMPACÉ, …. 4 … Lei 4 a. 0000 QES 
CRD MESCHEte poamiitique gris fee 9U NON EN, ANSE, QUE DOS AO AT) 


7. Banc de schiste noir bitumineux, dé Fayué brané, trés finemigut micacé, à taches 
de pyrite terne, à nodules de MA te blanc Huñgipé Lepidophyllum Sp., pinnules 
isolées de Neuropteris Sp.; rares Aulacopteris vulgaris GRAND'EURY; Estheria ?; 
dents de Cladodus, Megalichthys cf. hibberti AGaAssrz, Rhizodopsis sauroides 
WILLIAMSON, Elonichthys sp., Rhadinichthys sp., os et plaques diverses de Poissons 0,40 
8. HORIZON MARIN D'EISDEN : Lit de psammite grisâtre, à grain grossier, largement 
micacé, à tubulations pyriteuses, à taches de pyrite terne; quelques Lingula Et 


loides SOWERBY  .… .…. DDR RE MAUR 10:01 

9. Même banc que le na île 1Débris Hire dé iPadsons ne 0,10 

10. Banc de schiste gris, doux, argileux, non fossilifère, thavérsé EE fout bandes 

CMDOMALCES CE ID ID AT EME ERANNRET CA ENTATR PANUNGNEMRNES QRCIANESLRTE VA ES LU. 0 75 
III. — Description de la stampe 


comprise entre la veine n° 19 (horizon d’Eisden) et la veine n° 11. 


Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Nord à 840 m. 

Les descriptions qui suivent ont été extraites de la coupe du charbonnage 
et sont dues à M. DAENEN, Géomètre en chef. Divers niveaux ont été prélevés 
par M. M. Sec et ont donné lieu à un examen paléontologique plus appro- 
fondi. Il en est de même de l'horizon d'Eisden, dont nous donnons une descrip- 
tion détaillée due à M. W. Van Lecxwycok et qui résulte d’un échantillonnage 
effectué dans les environs immédiats de ce même travers-bancs (°”). 


Cumulées prises 


au pied de la Puissance 
paroi Ouest. en mètres. 
VeINCRN EDR ER AE RE Din. un au : Li09 

Charbon DRE e RAM STAR TRE irons da. ONE, 

SAS CO RE = Lt ue un, cn OJ04 D, 

Charbon RS MR Pt la ien docs ee. ee O,07 111. 

DS CUDIS TE Re ne ie. ne (OS TI: 

RÉ RO n  , nes DR 0 Te 
966 Schiste gris GONCOURT RE LOL Eee te () 0) 
976 Schiste gris foncé, à Pandes Arbo taees UNS. MP, een MOREL A DAC) 
981 oh Carclenx grisdire OU DENSIERURTIS, SION OS . EL? #10 
981 BOMBE ArPllIeUx ariSMTONCO Mr er 0 MAMATON eLFe ete Où. F'O,80 

981 HORIZON D'EISDEN : 


La description qui suit provient d’une étude détaillée qui a pu 
être réalisée sur la paroi d’une carrure au pied d’une courte galerie 
descendante, s’embranchant à l'Est sur le premier travers-bancs 
Nord à 840 m. En particulier, la description des quatre premiers 
termes de la suite ci-après est extraite d’un travail de M. W. Van 
LECKWYCK (°1). 


(1) Van Lecxwyok, W., SNEL, M., PASTIELS, A, WiLLIÈRE, Y., 1949, p. 97. 


16 


ÉTUDE STRATIGRAPHIQUE ET PALÉONTOLOGIQUE 


Cumulées prises 


au pied de la 
paroi Ouest. 


981 


1.006 
1.036 
1.051 
1.066 
1.081 
1.096 
1.106 
1.106 
1.106 
1.116 
1.146 
1.146 
1.156 


1.166 


1.176 
1.181 


Puissance 
en mètres. 


Schiste bitumineux très noir, de rayure brune et grasse à la base, 
devenant plus noire vers le haut, finement micacé, à quelques pail- 
lettes de pyrite sur certains joints; très menus débris charbonneux; 
écailles et restes de Poissons, parfois épigénisés de pyrite : Elonich- 
thys sp., Cladodus sp., Rhizodopsis sauroides WILLIAMSON, Rhabdo- 
derma cf. elegans NEWBERRY; Ostracodes .…. LAENTEQUE RB EE QE 
Schiste très noir, légèrement grenu, zoné, de rayure luisante, 
brune ou noire, finement micacé, se débitant très régulièrement, 
certains joints un peu grumeleux et plus micacés; quelques taches 
de pyrite terne ou altérée;, plaies charbonneuses, graines; écailles 
et débris de Poissons: Ælonichthys sp., Rhizodopsis sauroides 


WILLIAMSON, ns sauroides ERRE urohyoïde de ? Rhab-. 


doderma 

Même schiste noir, mais moins Srenu, Due lisse, de. rayure brune 
ou noire, luisante, à enduits sulfureux; Calamites sp.; Lingula 
mytilloides SowerBy, de petite taille et souvent en débris 

Schiste gris foncé, non grenu, tout à fait lisse, léger, de rayure Le 
brunâtre, très finement micacé, très finement mais vaguement zoné, 
à cassure enfumée: écailles, plaques et dents de Poissons assez rares : 
cf. Edestus sp., Elonichthys sp., Cladodus Sp, SAT sau- 
roides WILLIAMSON, 0s urohyoïde ve TARN US 
Schiste gris foncé, de rayure grise, à lits à micacés, à bandes carbo- 
natées, zonaire à la base; Naiadites sp. (un spécimen) … 

(Cassure dans le travers-bancs.) 

Schiste gris zonaire 

Schiste gris MES 

Schiste gris foncé, zonaire 

Schiste grisâtre, doux, zonaire 

Schiste gris zonaire 

Schiste à surfaces noires … 

Schiste psammitique de mur, à ES 

Veinette “se 

Mince banc de A ne HRCEES Lu 
Schiste gris doux, zonaire, passant D LU LRA 4 vers de he 
à un tite gris, à paille hachée 

Schiste gris compact … ee 

Psammite compact gris, micacé, à ie Bodies er Rne nr 
maria sp. et grosses radicelles de mur . . 
Schiste grisâtre, grossier, pétri de Atom au SE AA Don ; 
Aulacopteris sp. (charbonneux) 

Veine n° 18: Charbon HOUTEAT SC AR PRE en 
Au contact du charbon : schiste noirâtre à surfaces couvertes de 
pyrite terne ou brillante, passant à un schiste argileux grisâtre; 
Carbonicola sp. (rares) 

Barre de sidérose 


0,20 


0,30 
0,45 


1,30 
1,25 
1,40 
1,35 
1,75 
1,75 
0,20 
0,08 
0,20 


4,40 
1,10 


0,75 
0,55 


0,55 


0,25 
0,03 
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Cumulées prises 

au pied de la Puissance 
paroi Ouest. en mètres. 
1.186 Schiste psammitique gris, compact 0,50 
1.191 Schiste gris …. fs x k 0,50 
1.196 Schiste psammitique gris. ae 1,85 
1.206 Schiste gris, compact 18 0,75 
1.216 Psammite gris; quelques végétaux macérés … USD 
1.216 Schiste psammitique gris, carbonaté; M ne de IE A AO t) 
19224 Psammite gris, compact; radicelles de mur plus nombreuses … 0,40 
1.226 Schiste psammitique gris, carbonaté, pétri de radicelles 0,40 
1.236 Veine n° 17 AA MONt.. Mo mrO. uvre oloutan  "AKà +0,98 

Charbon A UP Ce a AA EN, DOTE (A8: TA. 

D CS TORRENT Re Te. 0 2 0 09 T1, 

Charbon PO RL Ne Ve iamtau: hi sèeantt 0,42 m. 

1.246 Schiste gris foncé, à nodules carbonatés. Au contact, beaucoup de 
pyrite brillante en plages et en dendrites; Carbonicola sp. 0,90 
1.256 Schiste psammitique gris; paille hachée dans la masse … 0,60 
1.261 Grès gris De FRE SL E 0,25 
1.266 Psammite gréseux gris, micacé; végétaux macérés sur quelques ue 0,75 

1.276 Psammite finement stratifié; certains joints couverts de paille hachée 
macérée … ne ss ee A EER). 0,40 
1.281 Psammite gréseux gris, micacé, RES stratifié, à et noires 0,70 
1.286 Schiste gris, compact ER à ! .. 0,80 

1.296 Schiste gris, doux, compact, à Mn oi He 
Sp. = 0,90 
1.316 Schiste gris, BA Ur HOUNDOT. Net See A0 10:65 

1.326 Psammite gris blanchâtre, fred stratifié, imprégné de menue 
paille hachée macérée ! # sh 0,75 
12354 Psammite gris finement stratifié: rares Falicetlés à 0,75 

1.336 Schiste psammitique gris; quelques végétaux macérés; rares radi- 
celles. SLA PEU ne TOO LT ONE RE eURr MOSS 

1.361 Psammite gris, finement stratifié, micacé, à surfaces noires; radi- 
celles abondantes. 0,90 
1.376 Veine n° 16 D 2e td, 1.13 

CHALDOTNENERERE TARN UN rs. 0.25: mm. 

S CINIS DE RER RENTE nee ARR LE ESC) OL TN: 

Charbon RSR ERREURS A RATER RE ES. CET (130 vie 

SOHISTEN RON RME ORAN ALAN ERA eee 0 11° T 

CAT RONA. RENE TR ARR LS EE ET ET ee A) 34 TS 

1.381 Grès brunâtre, carbonaté, de texture fort irrégulière, à nombreuses 
surfaces noires .…. SAR PA PO LEE CEA SAONE EE EG 0:70 

1.396 Schiste psammitique gris, à bandes carbonatées; pinnules de . 

ropteris sp.; Aulacopteris Sp., Trigonocarpus Sp. 1,00 
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Cumulées prises 
au pied de la 
paroi Ouest. 


1.406 
1.416 


1.506 


1.516 
1.526 
1.536 
1.546 


1.551 
1.556 
1.556 


1.576 
1.576 
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Puissance 
en mètres. 


Psammite gris, compact C8. FR SE ALL LES 
Psammite gréseux, à Reste de sidérose; débris végétaux assez 
abondants : Lepidodendron aculeatum STERNBERG (un échantillon), 
Calamites sp. ( un échantillon), Alethopteris sp. (un tout petit débris), 
Neuropteris heterophylla BRONGNIART (une pinnule), Neuropteris 
hollandica STockMaNs (une pinnule), Neuropteris abbreviata STOCK- 
MANS (quelques pinnules isolées) _. 

Psammite à nodules de sidérose; débris végétaux ae 

Psammite gris; radicelles Se Co TE 

Schiste gris, compact, à nodules RES Stigmaria ei nom- 
breuses radicelles . 


Passée de veine. 


Schiste légèrement psammitique gris, à nodules carbonatés,; Aula- 
copieris Sp. 4 Ë LUE 

Psammite gris; débris both ARE sp. ke 
Psammite gris très siliceux; certains joints avec AUS hachée à la 
base: végétaux assez abondants : Calamites sp. (un échantillon), 
Asterophyllites sp. (un verticille incomplet et un petit fragment), 
Cordaites sp. (deux échantillons), Mariopteris latifolia (BRONGNIART) 
(quelques petits fragments), Neuropteris heterophylla BRONGNIART 
(assez abondant), Neuwropteris abbreviata STOCKMANS (une penne 
incomplète et de nombreuses pinnules isolées), Auwlacopteris Sp., 
spore (une), Pinnularia capillacea TaNDLEY et HUTTON ne bel échan- 
tillon); Spirorbis sp. Pre UE re : 
Schiste gris, de rayure en Tr au Pre à idailes car- 
bonatés; végétaux assez abondants : Calamites sp. (un échantillon), 
Cordaites sp. (un échantillon), Mariopteris latifolia (BRONGNIART), 
Mariopteris sp, Neuropteris heterophylla BRONGNIART (deux frag- 
ments de pennes), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules 
isolées nombreuses), et ii Sp., Trigonocarpus sp. (un 
débris); Spirorbis sp. . IAE TERRES 

Schiste psammitique gris; ed SP., hretes Sp. 

Schiste psammitique gris, grossier, à nodules carbonatés … 
Psammite argileux gris; radicelles Pda Ne rnperé 
Psammite gris, compact, à nodules carbonatés; Siigmaria et radi- 
celles. 

Veinette : Charbon barré 

Schiste argileux gris, carbonaté 1e 

Psammite gréseux gris, à nombreuses surfaces noires; végétaux 
macérés . Er dE ÉCRAN ES 

Schiste que gris, He radicelles 

Psammite gris; radicelles.… 


1,40 


0,70 
0,70 
0,75 


0,70 


0,75 
1,60 


0,70 


0,75 
0,30 
2,50 
2,40 


1,10 


0,35 
0,35 


0,40 
2,50 
1,90 
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Cumulées prises 

au pied de la Puissance 

paroi Ouest, en mètres. 

Veine n° 15 Ste TT MAN TPE M Mn ane À ha pp 0,32 
CRATDODO MAMMA ER Sens 0 ob ral tE 011 mi; 
Schiste CS. MS ER ER ETUIS ETE 0,07 m': 
CHA DONNER AIM TE AA EN NEO AE. O'AZ mn, 

SUIS IÉNNOITAILe SEC TE de 0,10 

Schiste psammitique gris, à ner hachée. 1,40 

Grès gris. DER EE di LOT RER 0,45 

Schiste in zonaire, à He = Rp AU CADRE: 0,90 
Grès gris clair, micacé, à éléments grossiers, à certains joints 

noirâtres… NUS Ve Res a DE 0,15 
Schiste grisâtre, de rayure grasse, richement micacé, à débris végé- 
taux : Neuropieris sp. (rares), Aulacopteris sp.; radicelles nom- 

breuses 0,55 

1.616 Veinette MALE. fie PMR TEEN ÉEANE : 0,20 
Schiste psammitique gris sp de rayure claire, APS micacé, 
carbonaté. Débris végétaux en gros fragments do: indétermina- 
bles : Bothrodendron punctatum TanoLeY et HUTTON (petits fragments 
très abîmés), Calamites sp. (un échantillon), Sphenophyllum cunei- 
folium (STERNBERG), forme saxifragæfolium. (un verticille incomplet), 
Neuropteris hollandica STOCKMANS (pinnules isolées), Neuropteris 
abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées), Trigonocarpus parkinsoni 
BRONGNIART (une graine incomplète); Carbonicola sp. (en position de 

vie), débris de coquilles indéterminables … 00 

Schiste psammitique gris, dur et compact 1,20 

Schiste gris foncé, doux, finement stratifié …. 405 

Schiste gris … 0,80 

Grès gris. 0,50 

Schiste gris 0,50 

Grès gris … ep te ar et 0,65 

Schiste gris, pétri de radicelles 0,45 

Menne nid; Sllonmni érieuaEns  An. Asie il 0,26 

Schiste psammitique gris; paille hachée 115 ARE à 1,55 

Schiste gris, pétri de radicelles; pinnules de Neuropteris sp. 1185 

1.686 Veine n° 14, sillon supérieur a se 0,40 
1.686 Schiste gris-bleu foncé, argileux, de rayure gris clair, doux, peu ou 
pas micacé, taches de pyrite terne; Carbonicola similis (BROWN), 

Carbonicola sp., débris de coquilles indéterminables … 0,40 

1.691 Grès gris clair, micacé, à grain fin pt ed. s :O:60 
1.692 Schiste gris zonaire, passant à un schiste cnibi gris bleuté, 
de rayure beige, carbonaté, largement zoné; paille hachée peu abon- 

dante; végétaux macérés sur certains joints … 0,65 
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Cumulées prises 


au pied de la 
paroi Ouest. 


1.700 


1.705 


1.710 


1.715 


1.715 


1,720 


1.725 


1.730 


1.740 


Puissance 
en mètres. 


Schiste psammitique, fin, gris bleuté, passant au psammité régulier, 
à bandes de sidérose, à certains joints noirs; débris végétaux en gros 
fragments souvent indéterminables : Calamites sp., Sphenophyllum 
cuneifolium (STERNBERG), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules 
isolées), Neuropteris sp. (quelques pinnules indéterminables); paille 
hachée; très rares radicelles #e s . 
Psammite gris foncé, grossier, zonaire, à Data bee. le 
hachée; rares radicelles Dr bebe PEN pr. EN. 
Schiste psammitique grisâtre, assez grossier, de rayure claire, à 
bandes et nodules de sidérose; Neuropteris et radicelles 


Passée de veine. 


Schiste à bandes et nodules de sidérose: Carbonicola sp. (en position 
de vie), Guilielmites … 


Schiste psammitique gris, assez grossier, de rayure blanche, micacé, 
carbonaté; débris végétaux grossièrement conservés : Lepidostro- 
bus sp. (un cône incomplet), Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (une 
petite extrémité), Neuropteris cf. heterophylla BRONGNIART (une pin- 
nule incomplète), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (abondantes pin- 
nules isolées), Neuropleris sp. (souvent indéterminables, faute de 
nervation visible), Aulacopteris sp. nombreux), Sphenopteris obtu- 
siloba BRONGNIART (un petit fragment), Spiropteris sp.; Carboni- 
CORSA TRES En EM ES ML A PO E 
Schiste psammitique gris, grossier, de rayure blanche et psammite 
gris bleuté, à nodules de sidérose; filets charbonneux bourrés de 
débris végétaux très macérés et charbonneux; RL, Sp. 
Neuropteris sp., radicelles . 


Schiste foncé, bitumineux, de rayure havane; débris végétaux 


macérés charbonneux : Aulacopteris sp., radicelles 

Veine n° 13 .. . CRE DIE NE PER EPS RN EE UNS à à RG!) Sie PE RES. QUE 
Charbon PL nie rer one dc Pa 44 Ce 0,09 m. 
Térre grises. ee Pen: RÉPARER (brin 
Charbon CR PR MT en de to uoAU. LOU 0,03 m. 
Terre:grisé 40000 SAONE OEL RENE ETROMeE CAS AN 
Charbon sales armure ORNE 
Terre eTiSe sv ematre httansts AU Rte OR EE 0,08 m. 
Charbon ER AE EEE Pc à autoc 0,08 m. 
Hseaillé has, 40 SAME LOC ARR Re 0,17 m. 
Charbon pee SE Pan basent : OT AE 0,14 m. 
Becailletwatex ion! aétiou..6h..vudieh. ANONENE,+ 0,005 m. 
Charbon be.ss liés 46.28 hs: entr En 0,09 m. 


Schiste psammitique gris foncé, de rayure grise, à nombreuses barres 
de sidérose; rares débris végétaux … HO0R. SPRL ARE. À 
Psammite gris bleuté, de rayure blanche, à nodules de sidérose; 
Neuropteris; paille hachée . 


. 0,35 


. 0,35 


. 0,35 


1,175 


… 0,45 


. 0,60 
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1.750 


1.780 


1.785 


124190 


1.790 


1.795 
4.795 
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Psammite gréseux gris, de rayure claire, très dur, de facies uniforme: 
quelques empreintes seulement; débris végétaux flottés : Neuropteris 
hollandica SrockMANS (une pinnule), Neuropteris abbreviata STOCK- 
MANS (deux pinnules), Neuropteris sp. (un fragment de penne à 
pinnules sans nervation), Stigmaria sp. (un mamelon) … 


Schiste gris foncé, argileux, non micacé, devenant psammitique, de 
rayure claire, très dur, à bandes et nodules carbonatés; Neuropteris 
sp., radicelles . RP CAEN EAU, LPS TOME PRE ME NIUE SEE 
Psammite gris bleuté, in ou moins gréseux, Fs rayure see 
micacé, compact; menue paille hachée : Neuropteris sp., Cyclop- 
teris sp., radicelles k. rs ose MITRNIG ER 

Schiste psammitique gris, à nombreuses radicelles, passant vers le 
haut à un schiste gris foncé, de rayure brune, finement micacé. 
Végétaux abondants : Asolanus campiotænia Woop (un petit échan- 
tillon), Calamites sp. (deux échantillons), Asterophyllites sp. (un tout 
petit fragment), Annularia sphenophylloides (ZENKER) (un verticille), 
Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (quelques verticilles incom- 
plets, parfois très petits), Samaropsis sp. (deux échantillons), Pecop- 
teris cf. volkmanni SAUVEUR (un petit fragment de penne sans nerva- 
tion), Alethopteris serli (BRONGNIART) (abondant), Mariopteris latifolia 
(BRONGNIART) (abondant en petits fragments), Mariopteris sp., Neu- 
ropteris obliqua (BRONGNIART) (quatre fragments de pennes), Neu- 
ropteris heterophylla BRONGNIART (plusieurs extrémités de pennes), 
Neuropteris abbreviata STOCKMANS (abondant en pinnules isolées; 
une portion de penne), Neuropteris sp. (du groupe de gigantea) 
(pinnules isolées, petites; deux portions de pennes), Awlacopteris 
vulgaris GRAND'EURY, Aulacopteris sp. (nombreux), Sphenopteris sp. 
(du groupe de l’amæna) (deux tout petits fragments), Sphenopteris 
obtusiloba BRONGNIART (deux fragments), Cardiocarpus sp. (un échan- 
tillon), Trigonocarpus parkinsoni BRONGNIART (quatre échantillons), 
Pinnularia columnaris (ARTIS) (plusieurs échantillons), Séigmaria 
rugulosa GOTHAN (trois échantillons) 


Schiste argileux foncé, charbonneux, bourré de débris végétaux 
charbonneux; empilement de gros débris d’axes : Lepidodendron 
obovatum STERNBERG, Calamites sp., Neuropteris heterophylla 
BRONGNIART, Auwlacopteris sp. Stigmaria ficoides  (STERNBERG); 
radicelles; Ostracodes 

Veine n° 12, sillon inférieur . ; HR ST ET 
Schiste PAPA NE 1 gris, » compae, èe rayure Ses nombreuses 
radicelles , me 1: 

Veine n° 12, sillon supérieur : on As Re De à: HD ge 
Schiste argileux noirâtre, zonaire, doux, de rayure havane, à séhes 
de pyrite terne abondantes: débris végétaux : Lepidophyllum  sp., 
Neuropteris sp.; lits de débris de coquilles écrasées, couvertes 
de pyrite terne : Carbonicola sp. (rares), Naiadites sp. (rares); Spiror- 
bis sp. (rares); Ostracodes, Rhizodopsis sp. (écaille) 


1,40 


0,15 
0,09 


0,59 
0,20 


0,20 
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1.800 


1.805 


1.810 
1.815 


1.820 
1.830 


1.835 


1.850 


1.830 


Puissance 
en mètres. 


Schiste argileux gris bleuté, de rayure claire, à bandes de’ sidérose, 
devenant, vers le haut, plus micacé et plus dur, avec débris végétaux; 
débris de coquilles naïaditiformes 


Schiste noir, bitumineux, de rayure brune, faute ba BEEN passant 
au schiste psammitique noir, de rayure brune, à taches de pyrite 
brillante: Carbonicola similis (BROWN) (quelques-unes à empreintes 
de périostracum Moi Carbonicola sp., débris de coquilles indéter- 
minables. FRE A Ur e aol BAD, AR: 5 SE 
Psammite gris, de rayure claire, fine te micacé, à abbcé végétaux 
plus ou moins charbonneux .…. SEM MALE 

Psammite gréseux gris clair, à grain fin, micacé, D réomRÈtN 

Psammite gréseux noirâtre, à végétaux macérés …. Ie 
Psammite gréseux gris foncé, localement micacé, à bd de side 
rose; végétaux macérés : Calamites Sp. : 

Psammite noirâtre, de rayure plus claire, à Site Et ue 
Calamites sp., Neuropteris sp., Aulacopteris Sp. 


Banc de schiste, bourré de nodules de sidérose recouverts de débris 
végétaux; flore abondante : Lepidophloios laricinus STERNBERG (un 
échantillon), Lepidodendron obovatum STERNBERG (un petit frag- 
ment), Lepidophyllum waldenburgense POTONIÉ (un échanüllon), 
Lepidostrobus variabilis LaNDLEY et HUTTON (deux cônes incomplets), 
Ulodendron sp. (un axe feuillé), Bothrodendron punctatum LiNDLEY 
et HUTTON (un lambeau d’écorce), Sigillaria scutellata BRONGNIART 
(un échantillon), Sigillaria tessellata BRONGNIART (un échantillon), 
Sigillaria ovata SAUVEUR (deux échantillons), Calamites sp., Palæo- 
stachya ettingshauseni KInsToN (un échantillon), Sphenophyllum 
cuneifolium (STERNBERG) (quelques verticilles à pinnules entières et 
à pinnules découpées, petits et souvent incomplets), Senftenbergia 
plumosa (ARTIS) (fructifié, deux fragments), Samaropsis Sp. (un bel 
exemplaire), Mariopteris sp., Neuropteris hollandica STOCKMANS 
(deux pinnules isolées), Neuropteris sp. (pinnules sans nervation), 
Aulacopteris vulgaris GRAND'EURY, spores (nombreuses) 


Schiste dur, gris bleuté, de rayure claire, peu ou pas micacé, 
échantillons de mur avec débris végétaux : Calamites sp., Cordaites 
sp. (quelques fragments très abîmés), Samaropsis sp. (assez nom- 
breux), Pecopteris volkmanni SAUVEUR (fragments d’axes ponctués 
et une toute petite portion de penne), Mariopteris Sp. (un fragment 
de penne), Neuropteris heterophylla BRONGNIART (abondant), Neurop- 
teris hollandica STOCKMANS (abondant), Neuropteris abbreviatu STOCx- 
MANS (pinnules isolées nombreuses mais fort abîmées), Cyclopteris 
sp., Sphenopieris sp., Diplotmema sp. (un petit débris), graines, 
Lagenospermum sp., spores (assez nombreuses) R 
Mur psammitique gris, de rayure sèche, passant, vers la base, au 
psammite gréseux, à nodules de sidérose; débris végétaux; radicelles 
et plusieurs lits de Sigillaria sp. charbonneux, concentrés vers le 
sommet du banc 


1,30 


0,15 
1,45 
0,35 
1,00 
0,85 


0,80 


0,20 


2,00 


2,90 
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Cumulées prises 


au pied de la Puissance 
paroi Ouest. en mètres. 
1.880 Mur schisteux, gris bleuté, de rayure beige, micacé, à lits carbonatés; 


radicelles abondantes. A la base de ce banc, nombreux nodules de 
sidérose recouverts de débris végétaux : Calamites sp., Asterophyl- 
inesspe Vevropiens,SDanod bit onlastotit ae ct letras ation tt see 10113,70 


1.890 Veinette (Veine n° 11, présumée) : Charbon .… … UE 


(Cette veinette fut reconnue par forage dans ie boit E : crées 
une cassure venant interrompre la continuité des bancs à 1890 m de 
l’origine du travers-bancs. Au forage, le toit de cette veinette parais- 
sait gréseux). 
Voici la description de quelques bancs situés de l’autre côté de 
la cassure : 
Entre 1.890 Mur schisteux, gris foncé, de rayure gris clair, micacé par zones 
et 1.895 vers la base, à nodules de sidérose très déformés; radicelles. 
Veinette : Charbon .…. …. ROMANE 1, 1. .022 
Schiste écailleux noir, de Die patio Heticales PRES era 0,30 
Entre 1.890 Banc de pseudocannel, se terminant au sommet par un me di 
et 1.895  schiste bitumineux noir (0,05 m), de rayure métallique et brune; 
plaque de pyrite dendritique; Ostracodes et débris de Poissons 
(écailles) .. NO 1 
Banc de 0,02 m de reel ac tibe pe noires fe pate RER 
surmonté d’un schiste psammitique foncé, de rayure grise et sèche: 
débris végétaux abondants : Lepidophloios acerosus (LiNDLey et 
HUTTON) (une portion de rameau), Lepidostrobus variabilis LaNDLey et 
HUTTON (deux cônes incomplets), Lepidophyllum waldenburgense 
POTOnNIÉ (un échantillon), Sigillariophyllum anthemis (Kônic) (un 
échantillon), Neuropteris hollandica STOcKMANS (quelques pinnules 
isolées), Neuropteris abbreviaia STOGKMANS (quelques pinnules iso- 
lées), Sphenopteris striata GOTHAN (une petite extrémité), graines : 
Cardiocarpus sp. (trois échantillons), Lagenospermum sp. (un échan- 
tillon, spores (nombreuses), Séigmaria sp. (flotté, un petit fragment), 
Myriophyllites gracilis ARTIS, débris A PAT 


débris de Poissons (écailles) ….. -... PER 0,02 

Psammite gréseux gris, finement stratitiée. à cn Phees. MOIS rt 0 

Schiste gris psammitique, de rayure grise; paille hachée sur certains 

D ele A Na d'A aie manne. diei.sé ce. 0,66 
IV. — Description de la stampe 


comprise entre la veine n° 17 et la veine n° 12. 


Cette stampe a été également recoupée par le deuxième travers-bancs Nord 
à 714 m. Les descriptions qui suivent sont celles qui figurent sur la coupe du 
charbonnage et qui sont dues à M. Daenew. Nous ÿ avons ajouté des détails 
descriptifs complémentaires dus à M. Snec. Certaines déterminations d’ordre 
paléontologique résultent de l’examen d’échantillons prélevés par cet ingénieur, 
grâce à des ouvertures qui furent spécialement ménagées à cet effet dans le 
revêtement. 
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Cumulées prises 


au pied de la 
paroi Ouest. 


82 


294 


Puissance 
en mètres. 
Grès gris clair, à gros grains … 0,65 
Psammite gris, finement stratifié, à sürrhees noires, Atenemant une 
bande de psammite gréseux, carbonaté; radicelles . 1,25 
Schiste grisâtre, à nodules carbonatés, devenant pésinntitiques à U 
base; Calamites sp., Aulacopteris sp.; radicelles … 1,00 
Faux-mur gris, schisteux, de rayure grise grasse, à lits À hanos 
radicelles 0,18 
Veine n° 17 : Charbon 0,67 
Schiste gris, doux, légèrement micacé, à ee) ae Ed ou 
moins carbonaté vers le haut du banc. Points pyriteux au contact, 
Carbonicola sp. (une empreinte), Naiadites Sp. (une. empreinte); 
débris de coquilles indéterminables; Guilielmites … pe 0,40 
Bande de schiste, littéralement imprégné de carbonate de. tes ‘ee 0.20 
Schiste gris, fortement micacé, de rayure grise, passant au psammite 
gris, à cassures irrégulières; un peu de paille hachée … 1,20 
Schiste psammitique grisâtre, zonaire; paille hachée … ….. PRR0 
Psammite gris, finement stratifié, à surfaces noires; paille Don 2,19 
Psammite gris, compact … 0,90 
Psammite gréseux gris, micacé … 4 4. 0,40 
Psammite gris, à joints couverts de CAE athée + 0,35 
Schiste psammitique gris, compact … Me 0,85 
Psammite gris, finement stratifié, à surfaces noires …. M LES 
Psammite gris, micacé, passant au schiste psammitique en se rap- 
prochant de la veine; texture compacte, mais altérée au contact du 
faux-mur; lits de nodules carbonatés; Séigmaria Sp.; radicelles 
étalées et implantées. 1,30 
Veine n° 16 . se : Hs : 148 
Faux-mur das mêlé de os D NA TN ae M AUS CGRTe 
Charbon PIE RES UE, A A PMR RUES. RME", RHOS TOM 
Gehiste An. 10 Ca PDO Qu. RAM US RAPNO CAT 
Charbon LOT RE RE ce OS LOST SR a a EST 
Charbon. écailleux/:.seantt 2H to dhiattMenr- 021 
Charbon astee odéde on énéintt ie Ms ati 0,88: 
Schiste gris foncé, altéré; nombreux Awlacopteris charbonneux 0,80 


Schiste psammitique gris, de rayure grise, abondamment micacé, 
plus ou moins zonaire, à bandes de sidérose, à cassures conchoïdales; 
végétaux abondants : Lepidophyllum cf. lanceolatum LINDLEY et 
HuTroN (quelques exemplaires incomplets), Bothrodendron punc- 
tatum VLanoLeY et HUTTON (quelques petits fragments de rameaux 
feuillés et quelques appendices stigmariens), Calamites carinatus 
STERNBERG, var. 7ugosus KipSTON et JONGMANS (un échantillon, 
empreinte et contre-empreinte), Calamites Sp., Asterophyllites cf. 
paleaceus STuR (quelques petits rameaux), cône de fructification, 
Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) forme éypica et forme 
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456 


525 


Entre 
580 et 620 


25 


Puissance 
en mètres. 


saxifragæfolium (quelques verticilles de petite taille), Spheno- 
phyllum sp. (cf. myriophyllum Crépin), Cordaites $p. (beaux frag- 
ments de feuilles assez nombreux), Cordaianthus sp. (un échantil- 
lon), Samaropsis sp. (deux échantillons), Mariopteris muricata 
(SCHLOTHEIM) (une petite penne avec pinnule basilaire), Mariopteris 
latifolia (BRONGNIART), Neuropteris hollandica STOCKMANS (très abon- 
dant), Neuropteris loshii BRONGNIART (quelques fragments de 
pennes), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées, pas 
très abondantes), Cyclopteris orbicularis BRONGNIART (un échantillon 
de grande taille), Aulacopteris sp. (peu nombreux), Sphenopteris sp. 
(du groupe de l’obtusiloba), Pinnularia capillacea LaNDLEY et HUTTON, 
Pinnularia columnaris (ARTIS) (abondant); Spirorbis sp. … 
Psammite gris, finement stratifié, à surfaces noires … 

Psammite gris, compact, à débris végétaux hachés … 

Psammite gris, gréseux,; grosses radicelles 

Schiste gris, de rayure grise, de texture compacte, étés A Ë er 
CEE MEL EE 2 COLE EE ECM ONE EE EP EL à 25 ES RCE SP À Er ECC ENS 


Veinette : Charbon a 
Schiste psammitique gris, de: rayure PP micacé, à cassure con- 
choïdale; débris végétaux indéterminables et grosses radicelles 
Psammite gris, compact, passant, vers le sommet du banc, à un 
schisite gris compact, micacé, pétri de radicelles; Sfigmaria … 


Veine n° 15 NT NE DANS ARR ÉNE GNATN ML  elirs Pa, 
Charbon ee Pa ne NE (| {4 nf. 
D D NAUS ME) GEL tn, 
Charbon RE Net on 0 OS-n1. 
(DÉRREC NE Ne RME ve. Hoi > afpwisY. 0:08 m. 
Charbon RATS eo rustrdue, sine. O,Æ1 mr. 
DÉPOT BTE UOTE aiaititeul hist ae. 0.04 M. 


Schiste gris noirâtre, doux, à bandes de sidérose, à nodules aplatis 
à sidérose; Carbonicola sp.;, débris de coquilles indéterminables: 
écaille de Rhizodopsis sp. s RU Pret LR nets. 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, très abondamment 
micacé, passant vers le haut à un véritable psammite; débris végé- 
taux.. 

dois psammitique Lo à Hu cb En shenateés Lo de 
grosses radicelles.. 2 


Veinette (sous la veine n° 14) fe. 
Charbon DR RE A nr (TS mo. 
DCR TS ce () OS Mi. 
LRArDON SES bin name order. :0,12 M. 


Schiste noirâtre, localement bitumineux, à bandes carbonatées; végé- 
taux macérés et débris d’axes de végétaux : Lepidodendron sp. (char- 
bonneux); Carbonicola sp. 


1,10 
0,80 
2,15 
1,80 


1,20 
0,25 


0,50 


1,60 
0,71 


0,15 


3,50 


1,90 
0,32 


0,35 
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636,20 


672 


697 


Puissance 

en mètres. 

Schiste gris …. salue mairie té at cie 0,65 

Psammite gris, compact, à surfaces noires; paille hachée … 1,00 

Schiste gris, de rayure grise et grasse; radicelles ….. 4,40 

Veine n° 14 (complexe charbonneux) + 1,86 
Charbon mêlé. de schistes... 4n.-etaux tr ACCRO OT 
MER POS ELA 0 CERN NÉS NRC ECS AUS NES 
Charbon ha rate. Attente. 2 tacomee. este DOUTE 
Terres riil SENS SAPEPNREENNE.. PERTE BTE 0,31 m. 
Charbon ant Lot Me MR GR. (OISE SORA 6 0,90 He 
Mepres SUN NOAOROPONEN CR NE RACE Mr O EP EEE SNRErE 0,28 m. 
Charbon GES) RFO ET BIS ARE ERREUR 10, 48 TT 
Térres CM PP EE SR COR CR NS 0,10 m. 
Charbon (Fe SN: GORDON A er NN ES SE AD COL 


Schiste légèrement psammitique gris, de rayure grise, micacé, carbo- 
naté; paille hachée L 


Schiste psammitique gris, à nodules carbonatés, à certains joints noi- 
râtres, à taches de pyrite. Perforations. Flore abondante : Cala- 
mites sp., Asterophyllites equisetiformis (ScHLOTHEIM) (un échantil- 
lon), Asterophyllites sp. (un tout petit fragment), Cordaïtes sp. (un 
fragment), Cordaianthus sp. (un petit fragment), Samaropsis Sp. 
(quelques nucules), Neuropteris hollandica STOCKMANS (quelques pin- 
nules), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées, assez 
nombreuses), Aulacopteris sp. (un échantillon), Lagenospermum. SP. 
(trois échantillons), spores; haecksel sur de nombreux joints … 
Schiste argileux gris clair, à nodules carbonatés; radicelles 


Vsinette :*Charbon .. es ose Mae nee ee die Cr 
Schiste argileux noirâtre, légèrement micacé, à radicelles; débris 
végétaux abondants : Calamiles Sp., Aulacopteris Sp. … 


Veine n° 13 de ce Cl rene el lt RMS à ES AE eue Gao 
Charbon CR EP DER ME Ge 
Gphiste.  . aug di ni 707 02e LRSUS NE 
Charbon De ee TE a 80 RL NS A PU PTE 


Schiste gris noirâtre, de rayure grise et grasse, pauvrement micacé, 
carbonaté; débris végétaux assez abondants : Lepidodendron dissitum 
SAUVEUR (deux échantillons), Lepidophyllum sp. (un échantillon), 
Sigillariophyllum anthemis (KôNiG) (un échantillon), Calamites sp. 
(un petit fragment), Neuropteris abbreviala STOCKMANS (quelques pin- 
nules isolées); Carbonicola cf. similis (BROWN), Carbonicola Sp., 
débris de coquilles indéterminables «2 SORRENS RE EN RMC 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, abondamment micacé, 
à sUTiacesnoires + ANS NU ER Ent ARE ICE EME 
Schiste argileux gris clair, de rayure grise et grasse, compact, à 
nombreuses radicelles implantées; Siigmaria Sp. …. 


0,80 


3,00 
0,90 
0,15 


0,95 


0,52 


1,00 
3,50 


2,40 
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Cumulées prises 


au pied de Ia Puissance 
paroi Ouest. en mètres. 
de dd. ou,  : .. (49 
Charbon OU AND ONE re. 00, 25\mM: 
Bobislérabales Ho Tant Admis gisaucostaau 0, 121m: 
Charbon ve res Cr ASE NPTE Et dater cel 012 in; 
Schiste gris, légèrement psammitique, de rayure grise, à surfaces 
noires, plus ou moins abondamment micacé, carbonaté .… ... . 0,40 


Psammite gris, compact. 


V. — Étude détaillée de la stampe 
comprise entre le bas-mur de la veine n° 12 et l’horizon de Maurage. 


Cette stampe a été recoupée par le puits intérieur (burquin) A/1, creusé au 
droit de la cumulée 1.776 m, à quelques mètres à l'Ouest du premier travers- 
bancs Nord à 840 m. Partant de 5 m, en stampe normale, sous la veine n° 12, 
ce puits intérieur a été creusé en montant sur une hauteur de 168,75 m. Un 
travers-bancs montant, partant de la tête de ce puits intérieur, a ensuite reconnu 
les terrains surincombants jusqu'au niveau de Maurage, ou de Petit-Buisson, 
qu'il a recoupé après 18 m de creusement. Voici la description détaillée de cette 
stampe, telle que nous l'avons relevée : 


À. — Puits INTÉRIEUR A/1. Piel 
en mètres. 
Schiste gris, de rayure claire, finement micacé, zoné. Quelques débris végétaux : 
Neuropteris hollandica STOCKMANS (quelques pinnules isolées), Neuropteris abbre- 
viata STOCKMANS (deux pinnules isolées); quelques appendices stigmariens obliques 
dans la roche En dl ad us ee DO 
Schiste gris, de rayure grise, finement et abondamment micacé, à nodules de sidé- 
rose et à minces filets de charbon. Lits et enduits de pyrite. Débris végétaux hachés 
et souvent charbonneux sur certains joints noirâtres. Flore abondante : Calamites 
undulatus STERNBERG;, Annularia microphylla SAUVEUR (une rosette), Annularia 
sphenophylloides (ZENKER) (une rosette), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) 
(quelques rosettes), Sphenophyllum Sp., Alethopteris serli (BRONGNIART) (une extré- 
mité), Mariopteris latifolia (BRONGNIART), Mariopteris dernoncourti ZEILLER (un 
échantillon), Neuropteris heterophylla BRONGNIART {bien caractérisé), Neuropteris 
hoilandica StocxMmaws (bien caractérisé), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (abon- «+ 
dant), Auwlacopieris sp. (nombreux et de taille variée), Sphenopieris obtusiloba 
BRONGNIART (quelques petits fragments), Sphenopteris sp. (rappelant à première 
vue Sph. neuropteroides), Trigonocarpus sp. (fragments), Lagenospermum aff. 
JR IN ER RE 
Schiste identique, à végétaux abondants : Lycopodiale indéterminée, Calamites 
Sp., Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (trois verticilles, petite forme), 
Samaropsis sp., Pecopteris volkmanni SAUVEUR (un bel échantillon; quelques frag- 
ments), Mariopteris latifolia (BRONGNIART) (assez abondant), Mariopteris muricata 
(SCHLOTHEIM) (deux échantillons), Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (généralement 
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en mauvais état), Neuropteris obliqua forme impar WEIsS (une très grande pinnule 
incomplète), Neuropteris heterophylla BRONGNIART (généralement en mauvais état), 
Neuropteris abbreviata STOCKMANS (abondant), Cyclopieris sp., Aulacopleris Sp. 
(abondant), Sphenopteris obtusiloba BRONGNIART (une extrémité), Sphenopteris Sp. 
(du groupe de l’obtusiloba), Pinnularia Sp. th 7 15 Ù MANS 


Schiste identique, à chapelets de gros nodules carbonatés et à minces filets char- 
bonneux interstratifiés. Flore abondante : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (trois 
échantillons), Calamites sp. (nombreux), Asterophyllites sp. (un petit fragment), 
Annularia sp. (un verticille incomplet), Sphenophyllum cf. cuneifolium (STERN- 
BERG), Sphenophyllum sp. (nombreux axes et quelques verticilles appartenant à 
une petite forme), Samaropsis Sp. (deux), Pecopteris volkmanni SAUVEUR (un 
petit fragment), Alethopteris serli (BRONGNIART) (nombreuses pinnules isolées et 
extrémités de pennes), Mariopteris latifolia (BRONGNIART), Mariopteris dernoncourti 
Zeizcer (quelques fragments), Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (quelques échan- 
tillons), Neuropteris heterophylla (BRONGNIART) (quelques échantillons), Neurop- 
teris hollandica SrockMaws (trois échantillons), Neuropteris abbreviata STOCKMANS 
(abondant, en pinnules isolées), Sphenopteris cf. obtusiloba BRONGNIART (un petit 
fragment), Lagenospermum aff. kidstoni (ARBER), Cardiocarpus gutbieri (GEINITZ) 
(un), Trigonocarpus Sp., Pinnularia columnaris (ARTIS) … 


Schiste identique, à gros nodules de sidérose et taches de pyrite terne. Végétaux : 
Calamites sp., Sphenophyllum sp. (très petite forme, un verticille), Alethopteris 
serli (BRoNGnIART), Mariopteris latifolia (BRONGNIART), Mariopteris du groupe du 
muricata (deux pinnules), Neuropteris heterophylla BRONGNIART (un petit fragment), 
Neuropteris abbreviata STOCKMANS (abondant), Aulacopteris sp. (nombreux), Trigo- 
nocarpus sp. (un fragment), graine … ME M LD ALLIE : 

Schiste gris bleuté, de rayure grise, finement micacé, à bandes de sidérose et minces 
lits de charbon. Végétaux flottés et empilés : Lepidodendron obovatum STERNBERG, 
Ulodendron ophiurus (BRONGNIART), Ulostrobus squarrosus (KipsTon), Sigillaria 
tessellata BRONGNIART, Sigillariophyllum anthemis (KôNi6) (quelques sporophylles 
imbriquées), Calamites sp., Palæostachya Sp. (deux fragments de cône), Samaropsis 
sp. (un), Pecopteris volkmanni SAUVEUR (nombreux axes ponctués) (quelques pin- 
nules), Alethopteris serli (BRONGNIART) (pinnules toujours fragmentaires), Neurop- 
teris abbreviata SrockMaANs (pinnules isolées), Stigmaria ficoides (STERNBERG) (flottés) 


Schiste noir, charbonneux, feuilleté; feutrage de débris végétaux charbonneux sur 
de nombreux joints. Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (quelques échantillons), 
Sigillaria ovata SAUVEUR (plusieurs échantillons), Sigillaria davreuxi BRONGNIART 
(quelques fragments assez petits), spores (très nombreuses et variées), Aulacopteris 
sp. (nombreux), Trigonocarpus næggerathi (STERNBERG) (un fragment), Trigono- 
carpus sp. (deux exemplaires), Stigmaria ficoides (STERNBERG) (un échantillon flotté) 


Schiste psammitique gris clair, largement et abondamment micacé, vaguement 
zoné, carbonaté: appendices stigmariens NS VAN CRE te 
Faux-mur:; schiste noir, à lits de charbon, à nodules de sidérose; feutrage de débris 
végétaux : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (nombreux fragments), Neuropteris 
heterophylla BRoNGnIART (deux pinnules), Neuropteris abbreviata STOCKMANS 
(pinnules isolées), Aulacopteris sp., radicelles 
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Veine n° 12, sillon inférieur 


Banc intercalaire entre les deux sillons a la veine, SE ET Rue: 
gris, de rayure grise, finement et assez abondamment micacé, carbonaté. Quelques 
pinnules de Neuropterissp., appendices stigmariens … 


Veine n° 12, sillon supérieur 


Charbon barré où alternent les lits ss pré brillant A les lits ép sn 
noir. 


Au contact immédiat de la veine (sillon supérieur), schiste argileux noirâtre, de 
rayure noire, à lits de charbon et feutrage de débris végétaux plus ou moins char- 
bonneux: Lepidodendron obovatum (STERNBERG) (un échantillon), U/odendron 
Ophiurus. (BRONGNIART), Calamites sp., Neuropteris abbreviata STOCKMANS (une 
pinnule), Aulacopteris sp., Lagenospermum sp. (une graine). Plus haut, on trouve 
un schiste argileux, moins foncé, de rayure sombre, très finement et pauvrement 
micacé, à enduits de pyrite, carbonaté. Quelques coquilles : Carbonicola similis 
(BROWN) (une), Naiadites sp., débris de coquilles indéterminables. Nombreux Ostra- 
codes. Ecaille de Poisson indéterminable … is 

Schiste argileux gris, de rayure grise, finement, mais one micacé, à 
nombreux nodules de sidérose. Neuropteris abbreviata STOCKMANS ra8 pinnule), 
Carbonicola sp. Débris de coquilles indéterminables 

Schiste noir, de rayure noire luisante, bitumineux, mat, finement. micacé. | Alethop- 
teris cf. serli (BRONGNIART) (une pinnule FAN Carbonicola Sp., débris de 
coquilles indéterminables. Ostracodes … RAR ne EU TRES 
Schiste psammitique gris clair, de rayure Stises CHEN, et abondamment 
micacé, zoné, à fines bandes gréseuses et à gros nodules de sidérose. Enduits char- 
bonneux sur certains joints et taches de pyrite terne clairsemées. Petits débris 
végétaux sur certains joints plus foncés et d’autres restes de plantes souvent 
charbonneux à 

Mince bande de grès & 
Psammite gréseux gris assez foûeé, à enduits Harbofnete sur Se on re 

Grès blanchâtre, à lentilles de charbon. Quelques débris végétaux ChAFDOnnEUE 5% 
Psammite gris plus ou moins foncé, abondamment micacé, à bandes gréseuses, à 
enduits charbonneux, à nombreux petits nodules de sidérose. Quelques mouches de 
pyrite brillante. Bouillie végétale sur certains joints 
Lit d’argile . : 

Schiste zoné, de rayure else pRélE Ra u une Rue nance de Join dr ettatis ent 
micacés, et de joints psammitiques, largement et abondamment micacés. Bandes 
de sidérose. Quelques débris de végétaux : Asterophyllites sp. (un verticille de 
feuilles caulinaires, deux verticilles ARE Neuropteris abbreviata STocx- 
MANS (une pinnule) .. LE 

Schiste psammitique, de rayure iblaire, Hinemént a PE non micacé, satels 
ques rares débris végétaux … 

Psammite gréseux, fortement micacé, à ce bhérécroi ul. à boudiques araalas 
tions schisteuses présentant des joints plus foncés et bhis doux. Haecksel sur 
certains joints. Assez nombreux Ep de végétaux : Calamites sp., Cordaites 
sp. (un fragment de feuille) . 

Psammite gris, fortement micacé, à minces | intercalations présentes, "Débris végé- 
taux à gros fragments charbonneux : Calamites sp. (abondantes) 
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Psammite gréseux, abondamment micacé et finement zoné 

Schiste psammitique, de rayure grise, finement et abondamment micacé, à minces 
zones schisteuses, à stratification irrégulière, le tout présentant une allure froissée 
et chiffonnée. Lentilles de sidérose et de charbon brillant. Joints de glissement 
luisants. Menus débris végétaux indéterminables, disséminés dans la masse, et 
quelques gros fragments végétaux charbonneux : Cordaites sp. (deux fragments de 
feuille), Neuropteris sp. (trois pinnules dilacérées) LIRMAE. HG EPCINRR RQ 
Schiste légèrement psammitique, de rayure grise, finement et abondamment 
micacé, montrant de nombreux joints de glissement lisses et irréguliers, à lits et 
nodules de sidérose abondants. Nombreux débris végétaux et gros fragments de 
tiges : Lepidophyllum lanceolatum Lanpcey et HUTTON, Asterophyllites equiseti- 
formis (SCHLOTHEIM) (débris d’axes et quelques verticilles de feuilles). Calamo- 
stachys germanica Waïss (un échantillon), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) 
(trois verticilles), Cordaites sp. (assez nombreux fragments de feuilles), Cordaian- 
thus sp. (une petite extrémité), Samaropsis sp. (nombreux), nn ne 
(SCHLOTHEIM) (quelques pinnules) : Ê 
Schiste psammitique, assez largement et ab EREUE micacé, à minces lits 
gréseux et bourré de nodules de sidérose. Menus débris de plantes sur certains 
joints, et sur d’autres, larges fragments de tiges : Sphenophyilum cuneifolium 
(STERNBERG) (très petite forme; quelques axes et HE tn Ft oo D Cordaites Sp. 
(quelques fragments) dr Meet a OT LIERE de 
Schiste légèrement psammitique, de rayure grise, finement micacé, à UE et 
nodules de sidérose. Débris végétaux isolés et nombreux fragments de tiges : 
Asterophyllites equisetiformis (SGHLOTHEIM), Sphenophyllum cuneifolium (STERN- 
BERG) (rosettes de taille normale et de taille très petite), Cordaites Sp., Samaropsis 
sp. (assez nombreux), Alethopieris sp. (un fragment de pinnule), Neuropteris 
scheuchzeri HOFFMANN (deux pinnules entières), Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) 
(un fragment d'extrémité), Sphenopteris sauveuri CREPIN Roth SSP USE 
Trigonocarpus Sp. É AR A ASE 
Schiste psammitique, de rayure rai MR As x ne micacé, à minces 
lits de charbon, à lentilles et nodules de sidérose. Le banc est coupé par une bande 
de psammite gréseux. Rares débris végétaux : Sphenophyllum cuneifolium (STERN- 
BERG) (un verticille incomplet), Sphenophyllum majus (BRONN) (un verticille découpé 
. et incomplet), Asterotheca miltoni (ARTIS) (trois échantillons), Cordaites sp. (quel- 
ques rares fragments), Samaropsis sp. (six, dont un seul complet), Mariopteris Sp. 
(une petite extrémité), Neuropteris scheuchzeri HOFFMANN (quelques fragments de 
pinnules), Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) ( Lt débris de pinnules), bac 
nopteris sauveuri CRÉPIN (un échantillon) MNEE rs 

Schiste gris, de rayure claire, finement et plus ou moins soda micacé, 
présentant une alternance de joints franchement schisteux et de joints légèrement 
psammitiques. Haecksel sur certains joints; sur d’ autres, débris végétaux charbon- 
neux et larges fragments de tiges; Samaropsis sp., Neuropteris tenuifolia (SCHLOT- 
HEIM) (une pinnule), Trigonocarpus parkinsoni BRONGNIART (un) PIE 
Schiste gris, de rayure grise, devenant psammitique vers le haut, FRA: puis 
plus largement micacé, finement zoné; nodules et lits de sidérose. Débris végétaux 
assez abondants : Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (deux verticilles), 
Sphenophyllum majus (BRONN) (un verticille très découpé), Sphenophyllum sp. 
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(axe), Cordaïtes sp. (quelques échantillons), Newropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) 
ltrois pinnules, quelques pinnules incomplètes), Stigmaria ficoides (STERNBERG), 
appendices stigmariens, racines 


Schiste légèrement psammitique, de rayure gris clair, finement et abondamment 
micacé. Nodules et bandes de sidérose. Débris végétaux : Cordaites sp. (quatre 
échantillons), Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (quelques échantillons à pinnules, 
toutes très petites), racines … 


Schiste gris, compact, de rayure gris clair, finement micacé, carbonaté. Haecksel sur 
certains joints, nombreux et larges débris de tiges souvent charbonneux. Astero- 
phyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM) (un verticille), Calamostachys germanica 
Weiss (une portion d’épi), Cordaites sp. (quelques échantillons), racines … 


Même schiste, nerfs et nodules de sidérose. Sur certains joints, plus foncés, menus 
débris végétaux macérés. Nombreuses radicelles étalées et surtout implantées. 
Samaropsis Sp. (nombreux) … 


Schiste noir, argileux, de rayure brune, finement micacé, zoné, à nombreux lits de 
sidérose; à la base : certains joints finement grenus, à rugosités. Au sommet, 
feutrage de débris végétaux sur de nombreux joints. Lepidodendron obovatum 
STERNBERG (quelques coussinets), Sigillaria tessellata BRONGNIART (trois cicatrices 
dont une complète), spores (nombreuses), Newropteris abbreviata STOCKMANS (pin- 
nules généralement fortement macérées), Stigmaria ficoides (STERNBERG) et radicelles 


Veine n° 11, à l’état de passée de veine : mince filet de charbon. : 


Schiste gris, argileux, de rayure claire légèrement grasse, doux, finement et pauvre- 
ment micacé, à minces lits de sidérose 


Schiste psammitique gris, de rayure gris clair, largement et abondamment micacé, 
zoné, à lits gréseux, lits et nodules de sidérose, haecksel abondant sur de nombreux 
joints MES GE à 
Schiste argileux gris, à bandes de sidérose. Haecksel et bouillie végétale sur certains 
joints, spécialement micacés. Abondantes radicelles étalées et implantées … 


Grès surmonté d’une bande de psammite gréseux, zonaire, les deux sortes de roches 
étant, l’une comme l’autre, abondamment micacées; joints à haecksel; radicelles … 


Veine n° 10: Charbon 


Schiste gris foncé, satiné, au toucher gras, de rayure foncée, passant assez rapide- 
ment à un schiste argileux gris, plus clair, de rayure gris clair, très finement 
micacé, à minces bandes de sidérose. Lepidostrobus sp. Faune continentale : Car- 
bonicola sp., débris de coquilles indéterminables, Spirorbis sp., Ostracodes. 
Ecaille- de Rhizodopsis sauroides WWILLIAMSON. Débris indéterminables … 


Schiste gris, de rayure gris clair, assez finement et assez abondamment micacé, à 
lits psammitiques intercalés. Lentilles et nerfs de sidérose; fines veinules de calcite. 
Menus débris végétaux macérés, parfois charbonneux. Neuropteris cf. tenuifolia 
(SCHLOTHEIM) (une pinnule), Mariopteris sp. (une pinnule basilaire). Naiadites sp. 
(en ronde bosse). Débris de coquilles indéterminables 


Schiste argileux gris, finement et abondamment micacé, à nombreux nodules de 
sidérose et fines bandes de psammite gréseux ... 
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Schiste noir, doux, bitumineux, de rayure foncée grasse, médiocrement micacé, 
à minces lits de sidérose et de charbon. FRA FAT sidéritifiées), Carboni- 
cola sp. (à test conservé) … ne DR DIN TT Le 

Schiste argileux gris, de rayure grise un peu grasse, fe pn micacé sur 
certains joints, lits de sidérose. Quelques rares débris de coquilles indéterminables. 
Ostracodes dede brss dat UE Alt: MS 

Même schiste, menus débris Fat et lie cr de anis isolés . 

Schiste plus ou moins psammitique, zoné, finement et abondamment micacé, 
carbonaté. Bouillie végétale sur certains joints noirâtres … 

Grès gris clair, à grain fin, surmontant un banc de psammite gréseux, à menus 
débris végétaux indéterminables ES : + 

Schiste argileux, de rayure gris assez clair, micacé, ‘carbonaté, péri. e Pr 
orientées en tous sens … 


Veine n° 9: Charbon NA érne Lt DEAN EL CHE BARS 
Schiste très noir, compact, mais sise nds de rayure noire taie ailes ne snetisof 
et pauvrement micacé, à enduits charbonneux et taches de hr brillante (pseudo- 
cannel-coal) SOA. AE PAUSE: ; RON TG 

Schiste argileux gris, doux, dé rayure grisâtre un peu grasse, ia fine micacé, 
à lentilles de sidérose. Nodosités de pyrite brillante. Abondantes radicelles étalées. 
Carbonicola sp. (une en ronde bosse). Débris indéterminables 

Grès psammitique gris, à grain fin, largement micacé, finement zoné, à lits 
charbonneux, à quelques gros fragments de tiges charbonneux. Haecksel sur 
certains joints. Lentille de sidérose à la base … A TNT RARE AUS 
Schiste argileux gris foncé, finement et abondamment micacé. Un gros OR 
de tronc debout. Radicelles abondantes orientées en tous sens … 


Veine n° 8 brute radar M POSE MEET NE METTRE CEE 
Charbon: "eme afstamts aitu Ja (60e MOSS OMSME SL AENRPEE EDR 0,25 m. 
Terres ET TT RE MON ED OR LA TETE REC LACE EI SSL CE 0,03 m. 
GCannel-coal eu DEAN Na NE RNErtC PSE ER RTS ENS REES 0,20 m. 


Schiste noir mat, bitumineux, de rayure grisâtre ou brunâtre grasse, finement 
zoné, carbonaté, un peu pyriteux. Nombreux joints charbonneux, couverts de nom- 
ess spores. Menus débris végétaux et quelques Ostracodes. Neuropteris hollan- 
dica SrockMans (une pinnule), dt abbreviata STOCKMANS (une pinnule), 
Stigmaria sp. (un fragment d’écorce flotté) … 


Schiste gris plus ou moins foncé, de rayure grise, à bare a sos rntént 
espacées. Petits nodules à mouches de UE sp. (deux extrémités 
de cônes), spores 7 k RCE EST RAA SIREN PR LEE 
Grès gris, micacé, Has à débris etre) Pro sp. (une pinnule 
sans nervation) PUR ES VICRE| FES SATELLITE EUR 
Psammite gris, finement micacé, à débris mr charbonneux et macérés, 
disséminés, passant au psammite gréseux, zonaire, gris clair, assez largement 
micacé, à haecksel sur certains joints plus ou moins charbonneux … 


Schiste argileux gris, de rayure grise grasse, très finement micacé, à nombreux 
nodules de sidérose. Radicelles abondantes … 
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Veine n° 7: Charbon …. 0,40 
Intercalation schisteuse … 0,20 
Veine n° 6 : Charbon DU PTE de 0,55 
Schiste gris-brun foncé, feuilleté, “ rayure noire, à lits nn A 
joints sont largement couverts d’ REP de cristaux de pyrite. Débris végétaux fort 
charbonneux sl 1 SLT OR OR HDI RE Fe 0,10 
Schiste gris, de rayure grise, finement micacé, finement zoné, à lits arab tés; 
carbonaté, montrant certains ie KE Quelques débris ee et rares 
débris de CO Meg! indéterminables . É. Le 0,20 
Schiste légèrement psammitique, gris, de rayure gris clair, plus ou moins fine- 

ment et abondamment micacé, finement zoné, à lits de sidérose, à fins lits de 
psammite gréseux. Haecksel sur certains ait noirâtres. Débris végétaux épars. 
Rameau de Lycopodiale. Rares débris de coquilles, Naiïadites sp. (une, de petite 
taille) LES Viet Mae 2 Da ep 1 4 0,90 
Schiste gris, de rayure gris assez clair, très finement micacé, finement zoné, à 
bandes et nodules de sidérose et à minces lits psammitiques, à enduits de pyrite; 
vers le milieu, barre de grès (0,05 m). Rares débris végétaux et quelques débris de 
coquilles : Naiadites cf. subtruncata (BROWN), Naiadites sp. … A 1,30 
Psammite, très largement et abondamment micacé, finement zoné, à minces lits 
gréseux très micacés, à arêtes vives coupantes … Te Re tt OI OU 
Schiste psammitique gris, de rayure claire, plus ou moins Se et abondam- 
ment micacé, finement zoné, à lits de sidérose et renfermant une épaisse inter- 
calation de grès tenace, eue à joints noirâtres charbonneux 0,60 
Grès gris, à grain fin, micacé … RARE AN PANNE -..#-1030 
Schiste psammitique, largement micacé, ONE zoné, à des gréseuses plus ou 
moins épaisses. Haecksel charbonneux abondant sur de nombreux joints noirâtres 1,00 
Grès gris, assez clair, micacé, à haecksel uen SAS TET MO LA) 
Psammite à lits gréseux, largement micacé, finement zoné, à lentilles de pastis: 
Menus débris végétaux disséminés …. SNS PROIOLE TIRE 1,00 
Schiste gris, de rayure claire un peu grasse, finement et abondamment micacé, 
finement zoné, à nodules de sidérose alignés en chapelet suivant la stratification., 
Quelques minces inclusions gréseuses. Végétaux : Calamites sp. (quatre échantil- 
lons), Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM) (quelques verticilles), Calamo- 
stachys germanica WEiss (un), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (un verti- 
cille incomplet) . RE EU 4e 0,40 
Schiste gris-bleu, de rayure claire, très finement et pauvrement micacé, à fines 
bandes psammitiques, à nodules de sidérose abondants souvent disposés suivant la 
siratification. Quelques grands débris charbonneux de tiges flottées. Quelques 
radicelles étalées. Lycopodiale (un fragment de rameau) … 0,40 


Schiste argileux, de rayure gris clair grasse, à lentilles et nodules de sidérose. 
Débris végétaux abondants; empilage de tiges sur certains joints : cf. Lepidophloios 
laricinus STERNBERG (quelques coussinets), Ulodendron ophiurus (BRONGNrART) (un), 
Bothrodendron punctatum LanpLey et HUTTON (rameaux, lambeaux d’écorce, appen- 
dices stigmariens peu nombreux), Calamites undulatus STERNBERG (deux), Calamites 


34 ÉTUDE STRATIGRAPHIQUE ET PALÉONTOLOGIQUE 


Puissance 
en mètres. 


sp. (assez nombreux), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (quelques rosettes), 
Mariopteris latifolia (BRONGNIART) (trois pinnules), Neuropteris Keterophylla 


(BRoNGNIART) (quelques petits échantillons), radicelles 0,35 


Passée de veine. 


Schiste argileux gris-bleu, doux, de rayure claire, bourré de nodules de sidérose. 
Grands fragments de tiges et débris végétaux abondants : Lepidophloios laricinus 
STERNBERG (quelques coussinets), Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (un rameau), 
Bothrodendron punctatum LanpLey et HUTTON (un appendice stigmarien), Calamites . 

sp. (trois échantillons), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (quelques échan- 
tillons), Sphenophyllum sp. (axes), Cordaites Sp. (trois fragments), Samaropsis Sp. 
(assez nombreux), Mariopteris lahfolia (BRONGNIART) (une extrémité de penne), 
Neuropteris hollandica STOCKMANS (quelques pinnules), Neuropteris tenuifolia 
(ScaLoTHeIM) (une grande pinnule), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (trois pin- 
nules), Trigonocarpus sp. (une ERÉTÉMMIE) à car a nes scene De EU EENRSS 


Schiste gris assez clair, de rayure grise un peu grasse, très finement et pauvrement 
micacé, à lits et nodules de sidérose. Grands débris de tiges indéterminables et 
végétaux abondants sur certains joints : Bothrodendron punctatum LanDLey et 
Hurron (quelques très petits fragments), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) 
(un verticille incomplet), Cordaites Sp. (assez abondants), Samaropsis Sp. (quatre), 
spores, Neuropteris Sp. (quelques débris de pinnules). Bouclier céphalique de crus- 


tacé (indétért#fitia ble) ENORME ERNEST EE 0,80 
Psammite gréseux, psammite et schiste psammitique zonés, abondamment micacés, 
à traces charbonneuses, à mouches de pyrite, haecksel sur certains jJOIntS 2. 10m iv 
Schiste argileux gris, de rayure grise grasse, à nodules de sidérose. Radicelles 
abondathtég" /4 SUIS" NOR RS RE RE ME IE REED TES EDR DE DR 1,20 


Veine n° 5, sillon inférieur DU un aus bu Laosfeaatil. & éaanior einin CNRS 
Schiste très noir, feuilleté, à taches de pyrite, constituant un véritable feutrage de 
débris végétaux charbonneux et passant rapidement à un schiste plus clair. 
Végétaux abondants : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (assez nombreux), Sigilla- 
laria tessellata BRONGNIART (mal conservé, deux ou trois échantillons), Sigillaria ci. 
nudicaulis BOULAY (deux cicatrices), spores (abondantes), Neuropteris heterophylla 
BRoNGNART (deux pinnules), Neuropteris hollandica STOCKMANS (pinnules isolées, 
nombreuses), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées, dont certaines 
d'aspect bulleux, nombreuses), Aulacopteris Sp.; appendices stigmariens … .… ..…. 0,05 
Schiste gris, de rayure grise ou foncée, de texture irrégulière, à petits nodules de 

sidérose, à joints charbonneux couverts de débris végétaux : Ulodendron ophiurus 

(BrRoNGnraRT) (une portion de rameau), Mariopteris Sp. (un tout petit fragment), 

Neuropteris hollandica STOcKMANS (quelques pinnules), VNeuropteris abbreviala 

STOCKMANS (quelques pinnules à surface bulleuse), appendices stigmariens … ..…. 0,50 


Veine n° 5, sillon médian : Charbon barré … MR Le EI 
Schiste gris plus ou moins foncé, de rayure grisâtre, finement stratifié, à lits 
charbonneux. Certains joints sont littéralement tapissés de pinnules de Neuropteris. 
Flore abondante : Lepidophloios laricinus STERNBERG (deux échantillons), Lepido- 


0,29 
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dendron obovatum STERNBERG (une portion de rameau), Lepidophyllum walden- 
burgense POTONIÉ, Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (une portion de rameau), 
Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG) (deux verticilles), Alethopteris sp. (quel- 
ques fragments très mal. conservés), Neuropteris heterophylla BRONGNIART (deux 
pinnules), Neuropteris hollandica SrocxMans (très abondant), Nevropteris abbre- 
viata STOCKMANS (abondant, pinnules isolées), Sphenopteris du groupe de l’obtusi- 
loba (une toute petite extrémité), Séigmaria ficoides (STERNBERG). Crustacé 


Veine n° 5, sillon supérieur : Charbon barré 


Schiste gris, de rayure grise, finement et assez en micacé, à minces 
bandes de sidérose. Radicelles abondantes … 


Schiste noir, extrêmement charbonneux, très finement lité et constitué par un 
empilage alternant de lits schisteux et de lits charbonneux. Feutrage de végétaux. 
Grosse lentille de pyrite au sommet. Enduits sulfureux d’altération. Lepidodendron 
obovatum STERNBERG (quelques fragments de petits rameaux), Lepidodendron dissi- 
lum SAUVEUR (deux fragments), Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (un), Bothro- 
dendron punctatum LandLey et HUTTON (quelques fragments d’écorce), Sigillaria 
tessellata BRONGNIART (quelques échantillons), Sigillaria sp., spores, Neuropteris 
hollandica SrTocxkMans (quelques pinnules), Newropteris abbreviata STOcKMANs 
(quelques pinnules mal conservées), Lagenospermum. sp. (deux), Trigonocarpus sp. 
(un), Séigmaria ficoides (STERNBERG) (flotté, deux) 


Veine n° 4 ù 5 TRES 
Schiste argileux noir, feuilleté, ut friable . 


Veine n° 3, sillon inférieur 


Schiste intercalaire noir terreux, friable, feuilleté. futrage ji se sie 
neux. Abondance de pinnules de Neuropteris sp. Spores 


Veine n° 3, sillon supérieur Ne CT ERIC PRASRRNR QUE GAMME #7 5 
D en Pal rate. PET OS m. 
D en benne ne PMU ESA 

Schiste très noir, bitumineux, mat, de rayure noire, très finement et pauvrement 

micacé, finement zoné, à minces bandes de sidérose, à nombreuses petites nodosités 

et plages de pyrite. Enduits charbonneux et limoniteux. Débris végétaux et quel- 
ques tiges flottées. Débris de coquilles le plus souvent pyritisées. Carbonicola 
similis (BROWN) (une à test conservé), Carbonicola Sp., Cf. Naiadites sp., débris 
de coquilles indéterminables; nombreux Ostracodes (à test conservé calcaire ou 
pyritisé). Écaille de UE sp., écailles de Poissons indéterminables, cf. 
Spirorbis sp. 


Schiste a Piloié gris, doux, de rayure claire, finement zoné, passant vers le haut 
au schiste psammitique. Bandes brunes de sidérose, Débris végétaux macérés. 
Coquilles abondantes : Carbonicola cf. similis (BROWN), Carbonicola sp. (petite 
taille), Naïadites daviesi Dix et TRUEMAN, Naiadites sp. Ro taille), débris de 
coquilles indéterminables, Spirorbis sp. 


Grès gris clair, surmonté d’une bande de nie gréseux, lits de sidérose vers 
le haut, haecksel charbonneux sur quelques joints 
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Épaisse stampe gréso-psammitique, psammite finement zoné, à lits schisteux fine- 
ment et abondamment micacés, à barres de sidérose et à bancs gréseux ‘plus clairs, 
largement et très abondamment micacés, à certains joints charbonneux, haecksel 
très dense sur de nombreux joints. Quelques débris végétaux isolés et quelques 
grands fragments charbonneux de tiges flottées. Sphenophyllum cuneifolium 
(STERNBERG) (un verticille incomplet). Rares débris de coquilles : Naiadites Sp. (une) 
Schiste gris, de rayure grise, finement micacé, à minces lits psammitiques, à 
bandes de sidérose. Haecksel sur certains joints. Débris végétaux épars : Spheno- 
phyllum sp. (un verticille incomplet) PE k 

Schiste argileux gris, de rayure grise un peu grasse, PRET et TT 
micacé, radicelles étalées et implantées … re mé ele 

Schiste noir, charbonneux, feuilleté, de rayure AUReEE grasse, à minces pandes 
brunes de sidérose, à taches de pyrite. Débris végétaux abondants : Lepidodendron 
obovatum STERNBERG (quelques coussinets), spores, Neuropteris hollandica STocx- 
MANS (quelques pinnules), Neuropteris abbreviata STOCKMANs (pinnules isolées 
formant litière); radicelles 


Veine n° 2, sillon inférieur 


Schiste noir, très charbonneux, dont les joints sont tachetés de pyrite terne. Feu- 
trage de débris végétaux indéterminables. Radicelles 


Veine n° 2, sillon supérieur 
; P 


Schiste argileux noir, de rayure brune et grasse, très finement & Héuvrenet 
micacé, passant à un schiste de plus en plus clair, de rayure grise, moins finement 
mais plus abondamment micacé, à mica devenant plus large vers le haut, à lentilles 
et nodules de sidérose. Quelques débris végétaux indéterminables : spore; Naia- 
dites sp., débris de coquilles indéterminables ps 

Schiste psammitique, de rayure gris clair, finement zoné, AL ou moins papers 
micacé, à minces lits gréseux. Débris us épars. AP p oh sp. (un frag- 
ment de verticille) … Re 

Schiste gris, à de rayure grise de grasse, PARA et Sbrndsre en 
micacé, à lits psammitiques et zones brunes carbonatées 

Schiste gris, relativement foncé, de rayure grise grasse, HER et nt aWOE dé pau- 
vrement, puis abondamment micacé, comprenant certains lits franchement psam- 
mitiques, à petits cristaux de pyrite brillante et traînées dé pyrite terne, Nombreuses 
coquilles : Naïadites cf. triangularis SOWERBY, Naïadites sp., débris de en CaE) d 
indéterminables, Spirorbis sp. (pyritisés) IE 099. VA 

Schiste argileux gris, satiné, de rayure grise grasse, parréa Eat micacé, à tag 
de sidérose et à mouches de pyrite brillante. Coquilles abondantes : Naïadites cf. 
triangularis SOWERBY, Naiadites sp. (pyritisées et non pyritisées), débris de 
coquilles indéterminables, Spirorbis sp., Ostracodes (pyritisés et non pyritisés) 
Schiste psammitique gris clair, de rayure claire, abondamment micacé, carbonaté, 
encadrant une bande de grès massif de 0,20 m. Bouillie végétale sur de nombreux 
joints … : 

Grès gris, à lits hou Ale ar 


Schiste gris, de rayure claire, devenant CAGE par rmaTcAn stiethént dk plié 
ou moins abondamment micacé suivant les joints, zoné, à lits gréseux et bourré de 
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petits nodules de sidérose aux formes compliquées. Débris végétaux : Lepidostro- 
bus sp. (un échantillon flotté), Ulodendron ophiurus Fe snmegt HAERE Coussi- 
nets), Sphenopteris Sp. (un petit fragment) . 

Schiste gris, finement micacé, légèrement to vers sie . à are Car- 
bonatés, quelques débris étés et radicelles abondantes, étalées et implantées. 


Veinette n° 2/1 +. etre di £ 
Schiste noir, grenu et he Ar micacé, à taeès de rs nes 
passant vers le haut à un schiste gris, doux, de rayure grise, très finement et médio- 
crement micacé. Quelques coquilles : Carbonicola sp. (en ronde bosse, de petite 
taille et implantées), Anthracomya pulchra Hip (en ronde bosse), Anthraconauta 
sp. (une), Naïadites daviesi Dix et TRUEMAN (en ronde bosse), Naiadites sp. … 
Schiste légèrement psammitique gris, assez foncé, de rayure grise, plus ou moins 
finement et abondamment micacé, à larges intercalations due et à lentilles de 
sidérose 

Grès nbdiue a gris, à RU A res di ae nel sur de Dre joints 
MoNwadrres (une en ronde bosse) |... : …. . NS 
Schiste argileux gris assez foncé, de rayure grise grasse, or micacé, à nom- 
breux petits nodules carbonatés biscornus. Neuropteris sp. (deux débris de pin- 
nules), radicelles abondantes 


Veinette n° 2/2, sillon inférieur : Charbon barré ; 

Schiste gris très foncé, charbonneux, feuilleté, à fines Héndes è MbStéke: Végé- 
taux : Lepidodendron aculeatum STERNBERG (un), Lepidodendron obovatum STERN- 
BERG (une portion de rameau), Lepidodendron dissitum SAUVEUR, Sigillaria ovata 


SAUVEUR (un), Sigillaria principis Waiss (deux cicatrices), Sigillaria transversalis. 


BRONGNIART (un), Sigillaria tessellata BRONGNIART (un), Sigiüllariostrobus sp. (débris 
d’axe), spores, Calamites sachsei STUR (un), Sphenophyllum cuneifolium STERN- 
BERG, Sphenophyllostachys sp., Mariopteris sp. (deux), Neuropteris obliqua (BRON- 
GNIART) (quelques très petits fragments), Neuwropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) 
(pinnules isolées) Neuropteris abbreviata STOcKMANS (quelques pinnules incom- 
plètes), Linopteris münsteri (ErcHwarp) (un très petit fragment), Sphenopteris 
striata GOTHAN (une extrémité), Lagenospermum Ssp., Stigmaria ficoides (STERN- 
BERG), radicelles 


Veinette n° 2/2, sillon supérieur : Charbon barré RE À : 
Schiste noir, bitumineux, de texture irrégulière, de rayure sde grasse, he PE 
ment micacé, à minces lits de charbon, à cassure conchoïdale enfumée, devenant 
moins foncé vers le haut, satiné, de rayure grise grasse, carbonaté … 

Schiste argileux gris, de rayure grisâtre grasse, très finement et des 
micacé, à bandes et nodules de sidérose.. 

Sense foncé, doux, satiné, très Eenont et ent micacé, à dite be alé 
Débris de Poissons (écailles) 

Schiste psammitique gris clair, zoné, rh dl DE ARUETIR micacé, à QU gré- 
seux et zonés bruns de sidérose. Haecksel he 

Banc de grès avec intercalations de psammite gréseux à el RUeT 

Schiste gris clair, de rayure gris clair; Stigmaria ficoides (STERNBERG) et a 
radicelles étalées, parfois recouvertes de pyrite terne … 
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Veinette. n°2184. 2600 us ait 200 les Eten GRO AR DEN: 0,17 
Sohislé Ccharbonnet MEN ANNEE EEE ere eee ner" OM5tmnr 
Charbon brillant ls ess, ie eee ORAN RIONE RSR TRE U ER 


Le schiste charbonneux est du schiste noir, feuilleté, à lits de charbon et 
lentilles de pyrite; empilages de débris végétaux : Lepidophloios laricinus 
STERNBERG (quelques petits fragments), Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) 
(quelques échantillons), spore, Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (quelques 
pinnules dont il ne reste que la nervation). 


HoR1ZON DE LANKLAAR : La description qui suit est extraite d’une note de M. H. CHAU- 

DOIR (*?).. < , 

Schiste noirâtre, légèrement psammitique, assez grenu, finement et inréculienémient 
micacé, de rayure grise plutôt claire, taches de pyrite terne : pinnule de Sphe- 
nopteris striata GOTHAN, spore, Lingula mytilloides SowEerBY, Orbiculoidea missou- 
riensis (SHUMARD), Edmondia sulcata PHILLIPS, Rhadinichthys sp., Rhabdoderma 

Sp. Rhizodopsis spi (5)... se HOMNANSERNNE NAN ON EEE 0,20 


Schiste un peu plus clair, argileux, de rayure claire éselenbet à grasse, lits et 
nodules carbonatés. Orbiculoidea missouriensis (SHUMARD). Nuculidé .…. .… .… 0,20 


Schiste gris, argileux, fin, de rayure grise grasse, à taches de pyrite terne et mou- 
ches de pyrite brillante, barres brunes de sidérose. Lingula mytilloides SOWERBY, 
Orbiculoidea missouriensis (SHuMmaRp), Hollinella bassieri (KnicxT) (*), Rhadi- 
nichthys sp. veus man sotaahifinnd tre nine sl Er ER SOA PAS 


Schiste moins argileux, gris, un peu plus foncé, moins doux, finement et assez 
abondamment micacé, pyriteux, carbonaté. Lingula mytilloides SowerBy, Holli- 
nella cf. bassleri (KNiGur), dent de Cladodus Sp. … .… … … .… 4. ...".."..! 020 


Schiste gris non fossilifère, devenant de plus en plus psammitique vers le haut. 
Fines intercalations gréseuses, abondamment micacées. Filets charbonneux. Nom- 
breux joints à haecksel 4 Lin. tade desshoeN  TAINeT ait 8,80 


Schiste argileux gris, micacé. Débris végétaux : HE sp. (un verticille 
incomplet), spore, Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (quatre pinnules incomplètes), 
Neuropteris abbreviata STOCKMANS, appendices stigmariens, radicelles abondantes . 2,70 


Veine n° 1, sillon inférieur us eos NEC MOMENT CMOS DORE PRE PORTES 


Schiste noirâtre, doux, de rayure grise grasse, à taches de ae Has rapide- 
ment à un schiste argileux, gris, de rayure grise grasse, à nodules de sidérose. 
Abondantés racines étalées el implantées "47200024 20 PES, 7 TO RS RE 


(2) CHAUDOIR, H., 1948, pp. 5-6. 

(#) Signalons que l’étude détaillée effectuée par nous, à la cumulée 2.200 m, dans 
le premier travers-bancs Nord à 840 m, d’une recoupe plus récente de cet horizon, a révélé 
la présence d’autres fossiles dans le premier banc de 0.20 m, à savoir : cf. Bellerophon sp, 
cf. Orthoceras sp., Strepsodus sauroides (BINNEY). 


(84) Ostracode figuré dans DEMANET, F., 1949, PI. I, fig. 6. 
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Veine n° 1, sillon supérieur 


Schiste légèrement psammitique noir, de rayure foncée, finement grenu, finement 
et abondamment micacé, à lits de sidérose et lits gréseux plus clairs, mouches et 
trainées de pyrite, quelques débris végétaux charbonneux indéterminables, Faune 
continentale abondante : Carbonicola sp. (petite taille, en ronde bosse et turgide), 
Carbonicola sp., Naiadites sp., débris de coquilles indéterminables; débris de Pois- 
son (écailles) bent bande musee paaiseh vel dut Mi 
Schiste gris clair, à épisodes psammitiques, à bandes gréseuses, és boat, ortaae 
joints noirâtres. Débris de coquilles indéterminables SAME RON PEER ET LB 
Schiste argileux gris, de rayure grasse, à fines bandes gréseuses, à nodules de sidé- 
rose et taches de pyrite terne. Débris végétaux macérés sur certains joints plus 
foncés : Alethopteris sp. (un tout petit fragment), Newropteris hollandica Srock- 
MANS (trois ou quatre pinnules), Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (une pinnule), 
Neuropteris abbreviata STOCKMANS (quelques pinnules), appendices stigmariens. 
Anthraconauta sp. ? (en ronde bosse), Naiadites sp. (en ronde bosse). Débris indé- 
terminables 


Veinette n° 1/1, sillon inférieur : Charbon barré 


Minces lits de charbon brillant alternant avec des lits de schiste noir, boisé 
de débris végétaux dont certains identifiables : Lepidodendron aculeatum 
STERNBERG (quatre échantillons en mauvais état), Neuropteris obliqua (BRON- 
GNIART) (quelques petits fragments), Neuropteris hollandica STOCKMANS (rare), 
Neuropiteris abbreviata STOCKMANS (abondant). (Les pinnules de Neuropteris 
forment une litière et sont en mauvais état de conservation.) Awlacopteris sp., 


Lagenospermum sp. (quelques exemplaires), Stigmaria ficoides (STERNBERG). , 


Schiste gris foncé, de rayure grise grasse, à lits de charbon, à débris végétaux 
nombreux : Lepidophloios laricinus STERNBERG (un bel échantillon, quelques frag- 
ments), Lepidocystis sp., Calamites undulatus STERNBERG (mal représenté), Pecop- 
teris volkmanni SAUVEUR (axe ponctué), Alethopteris sp. (pinnules isolées, éparses 
et mal conservées), Mariopteris sp. (un tout petit fragment), Neuropteris hollandica 
STOCKMANS (bien caractérisé), Neuropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées 
nombreuses), Aulacopteris sp. (nombreux), Lagenospermum sp. (deux), Cordai- 
Carpus cordai (GæINITZ) (nombreux), Trigonocarpus sp. (trois), Stigmaria ficoides 
(STERNBERG) ; re nn 


Veinette n° 1/1, sillon rares : Charbon barré, à lits de charbon brillant et lits 
de schiste noir 

Schiste argileux gris, plus ou moins irofiéé! dé ta Ure brie st. PRET tre ès hhfiénént 

et pauvrement micacé, à minces lits de sidérose, à taches de pyrite terne. Quelques 

débris végétaux : Lepidodendron obovatum STERNBERG (quelques portions de 

rameaux), Cardiocarpus sp. (un) 5 RAT TETE 

Schiste psammitique, plus ou moins finement et met een micacé, à grosses 


barres et nodules de sidérose et à bandes de grès. Nombreux petits débris végétaux 
indéterminables disséminés dans la masse … 


Schiste gris foncé, de rayure grisâtre grasse, très Pinésenil micacé, à minces lits 
psammitiques, à nodules carbonatés, à certains joints très noirs, lisses, de rayure 
noire luisante, à petits amas de pyrite terne. Dans ce schiste, vers le milieu, une 
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bande de grès clair de 0,15 m. Débris végétaux épars : Lepidophyllum waldenbur- 
gense PoTonté (deux), Neuropteris abbreviala STOCKMANS (deux pinnules ordinaires, 
une pinnule ronde), graine. Ostracodes (à test conservé). Débris d’écailles de 
Poissons sirradoluss ssrertaents y er SRG Sn IEEE MASTER RE 
Schiste argileux gris assez foncé, de rayure grisâtre et grasse, à lits et nodules de 
sidérose, à taches de pyrite terne. Radicelles étalées. Carbonicola sp. (une de petite 
taille). Ostracodes (à test conservé). Pistes … …. 4 2. 4 4 ee 2 Re 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, finement et abondamment micacé, à 
nodules carbonatés, à lits gréseux plus ou moins épais; haecksel abondant sur 
certains joints. Débris végétaux en gros fragments. Neuropteris cf. abbreviata 
STOCKMANS (une pinnule), radicelles ..… ,.2,,2 Lulu cel -elhoes be nurtnates 
Grès gris clair, zonaire, micacé, à lits schisteux foncés, à débris végétaux. Nodules 
carbonatés. Radicelles … à 


Veinette n° 1/2, sillon inférieur : Charbon .…. 


Schiste gris assez foncé, zoné, finement et abondamment micacé, à nombreuses 
intercalations franchement psammitiques, à lentilles de sidérose. Haecksel sur 
certains joints plus foncés; radicelles étalées et implantées. Ge schiste est surmonté 
d’un banc de grès de 0,10 m. Neuropteris hollandica STOCKMANS (une pinnule), 
Neuropteris sp. (une pinnule); traces de radicelles … aie à 


Veinette n° 1/2, sillon supérieur : Charbon … Nhdbe hrs éme Rite aBonéc- dos 
Schiste gris, à lits psammitiques, de rayure grise un peu grasse, finement micacé, 
finement zoné, à nodules de sidérose. Haecksel sur certains joints plus foncés. 
Débris végétaux : Calamites suckowi BRONGNIART (un), Calamites sp. (deux), Astero- 
phyllites sp. (un petit fragment), Neuropteris sp. (une pinnule) ù ee 
Schiste argileux gris, plus ou moins finement micacé, à certains joints doux, très 
noirs, à bandes de sidérose et à quelques fins lits psammitiques ou gréseux inter- 
calés, les joints gréseux se trouvant en contact avec des joints argileux d’un noir 
intense. Quelques végétaux : Lepidodendron aculeatum STERNBERG (un, à l’état de 
Syringodendron), Lepidodendron dissilum SAUVEUR (un), Ulodendron ophiurus 
(BRONGNIART) (deux). Nombreuses coquilles : Naiadites sp. et débris de coquilles 


indéterminables. Spérorbis sp. Ostracodes (à test conservé) … ..…. .…. .… .… 
Schiste gris, compact, zoné, présentant une alternance de joints finement micacés 
et de joints plus largement micacés, les uns et les autres l’étant abondamment. 
De nombreux joints sont très nettement psammitiques. Nombreuses bandes brunes 
de sidérose. Une intercalation gréseuse. Haecksel sur de nombreux joints psam- 
mitiques. Quelques débris végétaux et coquilliers indéterminables …. 

Schiste psammitique, zoné, abondamment micacé, débris végétaux 1... 41 
Schiste argileux gris assez foncé, de rayure grise un peu grasse, abondamment et 
plus ou moins finement micacé, suivant les joints; à gros et minces lits gréseux, à 
joints noirâtres, à bandes de sidérose; certains joints très noirs. doux, satinés, à 
rayure foncée luisante. Dans ce schiste, à la base, barre de sidérose de 0,08 m. 
Débris végétaux disséminés jusque dans les lits gréseux et abondantes coquilles 
(souvent couvertes de pyrite terne). Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (trois), Car- 
bonicola sp., Naiadites ct. triangularis (SowerBy), Naiadites Sp. (quelques-unes en 
ronde bosse). Débris de coquilles indéterminables. Spirorbis sp. … 
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Schiste argileux gris, très finement micacé, renfermant une inclusion de grès 
grossier, noduleux, fortement micacé, à nombreux joints noirâtres. Débris végé- 
taux charbonneux disséminés dans la masse. Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) 
(deux), Neuropteris sp. (deux ou trois pinnules); coquilles (souvent pyritisées) : 
Cf. Carbonicola Ssp., Anthraconauta sp., Naiadites sp. Débris de coquilles indéter- 
PIE Ellen nssnvé}q Li haut) ue MAMAN e eoldamieridihas La. 
Schiste psammitique, finement et abondamment micacé, à nombreux débris végé- 
taux disséminés dans la masse et indéterminables. Newropteris abbreviata STOCk- 
Neutre du) nes. catho tome eme émis AE 

Schiste psammitique, à stratification confuse, finement et abondamment micacé, 
à nombreux lits gréseux et fines bandes de sidérose. Débris végétaux disséminés 
dans la masse. Sphenophyllum cuneifolium (SrERNBERG) (un verticille très abîmé), 
Sphenophyllum sp. (une foliole), Neuwropteris abbreviata STOGKMANS (quelques pin- 
nules), Neuropteris sp. (une pinnule sans nervation) … 


Schiste psammitique, de stratification irrégulière, à certains joints gaufrés et à 
bandes schisteuses. Débris végétaux disséminés : Calamites sp., Cordaites sp. (un 
fragment très abîmé, dilacéré), Pecopteris miltoni (ARTIS) (quelques fragments très 
petits et très abîmés), Néuwropteris abbreviala STOCKMANS (une pinnule), Neurop- 
teris Sp. (trois pinnules, dont une très abimée) … BE ra M An Ki 6 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, finement micacé. Haecksel sur certains 
joints noirâtres. Quelques pinnules isolées de Neuropteris sp. … De UE 
Schiste psammitique gris assez clair, de rayure claire, finement et assez abondam- 
ment micacé, carbonaté, à lits argileux. Abondants et beaux végétaux : Bothroden- 
dron punctatum LaNDLEY et HUTTON (deux extrémités feuillées), Calamites sp. (un 
fragment), Asferophyllites sp. (un fragment), Sphenophyllum cuneifolium (STERN- 
BERG) (assez abondant), Cordaites sp. (un fragment), Mariopteris sauveuri (BRON- 
GNIART) (quelques extrémités), Newropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules isolées 
nombreuses); Naiadites sp. (une coquille incomplète), Spirorbis SA: 


Schiste psammitique gris clair, de rayure claire, pauvrement micacé. Haecksel fin 
sur Certains joints. Végétaux : Neuropteris abbreviata STOCKMANS (quelques pin- 
nules), Sphenopteris striata GOTHAN (quelques fragments sans nervation) .. 


Schiste gris clair, de rayure claire, finement micacé, de stratification confuse, se 


débitant mal, à lits carbonatés. Haecksel et végétaux assez abondants : Calamites Sp. 


(mal conservé), Sphenophyllum majus BRONN (quelques verticilles incomplets, un 
axe), Cordaites sp..(un fragment), Mariopteris sauveuri (BRONGNIART) (une extré- 
mité), Neuropteris abbreviata STOGKMANS (quelques pinnules), Sphenopteris striata 
GOTHAN (trois échantillons). CYAN 25 mot ain tan Land an V2 
Schiste gris, de rayure grise, finement et plutôt pauvrement micacé, à nodules et 
lits carbonatés. Fin haecksel et végétaux abondants : Lycopodiale indéterminable, 
Asterophyllites sp. (un verticille incomplet), Sphenophyllum cuneifolium (STERN- 
BERG), forme saxifragæfolium (un échantillon, un verticille), Mariopteris sauveuri 
(BRONGNIART) (deux échantillons), Newropteris abbreviata STOCKMANS (pinnules 
isolées assez abondantes, mais éparses), Pinnularia sp. TOTAL HUMAN 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, claire, finement micacé, à certains joints 
plus foncés, carbonaté. Fin haecksel et débris végétaux : Asterophyllites sp. (un 
petit fragment), Cordaites sp. (plusieurs fragments), Samaropsis sp. (nucules assez 
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nombreuses), Pecopteris sp. (un petit fragment), Neuropteris abbreviata STOCKMANS 
(pinnules isolées et litières de pinnules), Stigmaria ficoides (STERNBERG), Spiror- 
Schiste argileux gris, assez foncé, de rayure grise et grasse, à nodules carbonatés, 
à lits psammitique plus clairs, certains joints très noirs, couverts de débris végé- 
taux flottés et indéterminables. Samaropsis Sp. (nucules), appendices stigmariens. 
Schiste argileux, de rayure gris clair et grasse, plus ou moins finement micacé, 
à certains joints charbonneux. Végétaux : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (un), 
Sigillaria ovata SAUVEUR (deux), Spore (une), Cordaites sp. (un fragment), Neurop- 
teris sp. (deux pinnules), Stigmaria ficoides (STERNBERG) … a 


Schiste argileux gris, de rayure grise, carbonaté, devenant légèrement psammi- 
tique vers le haut. Quelques grands débris végétaux non identifiables-et radicelles 
abondantes”s ot Ernest ed es NE EAU SOIR ERA 
Schiste noir feuilleté, finement micacé, à lits de charbon. Feutrage de débris végé- 
taux indéterminables 


Veinette n° 1/3 : Charbon barré D Ter et 2 CE M 20 Eat à nEclee Ae LT PEL A RE RES 
Schiste argileux gris, fin, doux, de rayure grise grasse, à lits et nodules de sidérose, 
à fins lits psammitiques. Rares végétaux : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (une 
bractée); coquilles abondantes : Carbonicola sp. (forme cf. duponti ?), Naiadites Sp. 
(formes aplaties et en ronde bosse, dans des nodules sidéritifères), débris de 
coquilles indéterminables .…. ..…. .……. .…. .…. ... .… + 1e AT NEREE 


[Le toit de cette veinette, première sous la veine A, présente un facies assez 
différent dans le premier travers-bancs Nord à 840 m, où il a été recoupé à la 
cumulée 2.520 m. Il s’agit ici de schiste noir, bitumineux, s'étendant sur 1,70 m de 
stampe et surmonté de 2 m de schiste gris, à lits et nodules carbonatés, à nom- 
breuses coquilles naiaditiformes, puis de grès gris, de grain fin, à surfaces noires. 
La veinette est formée, en partie, de pseudocannel. 

Les dix premiers centimètres du toit sont constitués de schiste bitumineux 
noirâtre, de rayure brune luisante, à pyrite terne; débris végétaux charbonneux : 
Lepidodendron obovatum STERNBERG (un coussinet isolé), Lepidodendron dissitum 
SAUVEUR (un échantillon), Lepidostrobus sp. (deux fragments de cône), Ulodendron 
ophiurus (BRONGNIART) (nombreux échantillons), Calamites sp. (trois échantillons), 
. Neuropteris abbreviata STOGKMANS (quelques pinnules isolées), Neuropteris Sp. 
(quelques pinnules incomplètes), Srigmaria ficoides (STERNBERG) (un lambeau 
d’écorce); faune non marine abondante : Naiadites sp., Anthraconauta minima 
(Ho, non Lupwi6), débris de coquilles indéterminables; Carbonia fabulina JONES et 
KirBv, Carbonia scalpellus Jones et KirBy, Anthrapalæmon grossarti SALTER (%) 
(abondant), Palæocaris sp. (*) (abondant), fragments de pléon, de telson et d’uro- 
podes de cf. Palæocaris sp. (°°); écailles de Rhadinichthys sp. Puis schiste noirâtre, 
sec, de rayure brune, micacé, à minces bandes carbonatées, à nodules de sidérose 
couverts de pyrite brillante; débris végétaux : Lepidophyllum hastatum LESQUEREUX 
(un), Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (cinq échantillons), Ulostrobus squarrosus 
(KpsrTow) (un cône incomplet), Neuropteris tenuifolia (ScHLOTHEIM) (une pinnule), 


(#5) Détermination de M. V. VAN STRAELEN. 
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Neuropteris sp. (une pinnule incomplète), spores; nombreux débris de coquilles : 
Carbonicola cf. similis (BROWN), Naiadites cf. daviesi Dix et TRUEMAN, Naiadites SP., 
Anthraconauta minima (Hi, non LupwiG); Spirorbis sp.; Carbonia fabulina Jones 
et KiRBy, Carbonia scalpellus JoNEs et KiRBy, Anthrapalæmon grossarti SALTER (5) 
(abondant), telson de cf. Anthrapalæmon grossarti SALTER (%), Palæocaris sp. (‘) 
(abondant), ailes d’insecte; écailles de Rhadinichthys sp.] 
Grès zonaire blanchâtre, présentant par places une stratification entrecroisée, à 
taches charbonneuses AM S des URI . 1.20 
Schiste psammitique assez foncé, zoné, de rayure grisâtre et grasse, re et 
abondamment micacé, à taches de rh brillante. Haecksel … 0,65 
Schiste gris plus ou moins foncé suivant les joints, de rayure grise grasse, zoné, à 
lits carbonatés. Coquilles abondantes : Naiadiîtes cf. triangularis SOWERBY, Naia- 
dites sp., débris de coquilles indéterminables; Spirorbis sp.; écaille de Poisson … 1,20 
Schiste psammitique gris, de rayure claire, zoné, finement et abondamment micacé, 
à lits argileux et à lits carbonatés. Petits débris végétaux macérés et radicelles … 1,00 
Grès, psammite gréseux et schiste psammitique, zonés, abondamment micacés; 
enduits de pyrite, haecksel sur certains joints. Débris végétaux épars : Ulodendron 
ophiurus (BRONGNIART) (un tout petit fragment), Sphenophyllum cuneifolium 
(STERNBERG) (un verticille), Pecopteris miltoni (ARTIS) (un fragment petit et mau- 
vais), Neuropieris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (une pinnule terminale incomplète), 
Sphenopiteris sp. (un tout petit fragment), radicelles 1,60 
Schiste psammitique micacé, pétri de radicelles 1,60 
Veine A A M Eau her di ne ar ttionntas: 1 0160 
CHROME NE EE 00 dl AE A OA an hodünasnocdy aerule O0À 9. 
OR Nr 10: Lait ane ne nano MM emboetin alors dre 0517 ma, 
CHENE CS AA ent A odeurs ntfs t0,49:m 
Grès blanchâtre à paillettes de pyrite, d'aspect sableux, friable, se désagrégeant 
superficiellement sous la pression du doigt ile 
Schiste zoné, devenant de plus en plus psammitique vers fn ts A en 
micacé, à bandes gréseuses, stratification entrecroisée, certains joints charbonneux, 
radicelles MES REA ; k EL “ARE 2 0) 
Mur gréseux, zonaire, Lei trs au 403 Etes vers le ehisett avec le Ant 
bon surincombant, nodules carbonatés. Au contact du charbon sus-jacent, schiste 
noir charbonneux, à débris végétaux indéterminables 1,50 
Veinette A/1 AIRE PAC MENQNEe. LÉE GAETARE Mise DAS 
Schiste argileux gris, alt a rayure grise et grasse, à nodules daboatés à rares 
petits débris végétaux. Débris de coquilles indéterminables …. 0,65 
Schiste psammitique gris, zoné, finement et abondamment micacé, à its gréseux, 
passant vers le haut au schiste argileux. Radicelles étalées … 1,00 
Schiste argileux gris, de rayure grise grasse, à grosses bandes de Le No et 
nodules carbonatés. Plages de pyrite terne. Radicelles étalées et implantées … 2,15 


(%5) Détermination de M. V. VAN STRAELEN. 
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Veinette A/2 : Charbon écailleux .… a bete OK OU 

Schiste argileux, à barres brunes de Are pere delle Se. tort 0 0 

Veinetié{}3 "08 LOIR RUE RS Rene Ce I TR SRE CCE 0,58 
CharBôniit SERA) AE IDENAUNRES PRE M RE MER ER RD ROME 
Derregé PVR. 6 1 HAS SNS NE RE EE PET IR AU URRESe 

Charbon … … SAME LAN RENE ne ER RO DES AIT 

Schiste argileux, très nivdbteits Hadisales AS EU LOIRE, 60 RON OEIL OS MED) 

Veinette A/4 : Charbon barré ..… 0,17 


Alternance de lits de charbon brillant et de tits de PE du noir. poutrage de 
débris végétaux fort charbonneux. 
Schiste argileux grossier, noirâtre, à enduits de pyrite, renfermant quelques très 
gros nodules carbonatés. Calamites sp. (un fragment), Neuropteris sp. (pinnules 
assez nombreuses, mais conservées dans une roche assez grossière), Linopteris 


münsteri (EicHwALD) (une pinnule); radicelles abondantes .….. 4 1... 0,85 
Veéïnette: A/5 Charbon éCaillEux A MO EE RE RE 
B. —— TRAVERS-BANCS MONTANT, À PARTIR DE LA TÊTE DU PUITS INTÉRIEUR A/l. 


Au contact du charbon écailleux, schiste gris assez foncé, à zones brunes, devenant 
psammitique, puis gréseux vers le haut et d'aspect scoriacé et noduleux. Quelques 
rares végétaux charbonneux. Débris de coquilles indéterminables; Spirorbis Sp.; 
Ostracodes (à test conservé); débris de Poissons : ne Sp. Mo Là pavé 
dentaire . 0,40 
Schiste gris He (le Fan Htisutie, à ATES de Aéreces à ‘la ne mince Dane 
gréseuse lenticulaire et concrétionnée. Carbonicola sp. (test ci débris de 
coquilles indéterminables; Ostracodes (à test conservé); dent de Poisson PRE | 0,30 
Schiste noir, feuilleté, charbonneux, à gros nodules carbonatés, à taches de pytitel 
Accumulation de débris végétaux sur de nombreux .joints : a obova- 
tum STERNBERG (un), Lepidostrobus variabilis LANDLEY et HUTTON (quelques exem- 
plaires flottés), Lepidophyllum lanceolatum LanpLey et HUTTON (un), Neuropteris 
tenuifolia (SCHLOTHEIM) (abondant en pinnules isolées), Neuropteris sp., Aulacop- 
teris sp., Linopteris münsteri (EIcHWALD), Stigmaria ficoides (STERNBERG), radicelles 1,30 


Veinette. A/6: CharboniDbarré 4 tnt ES ne En SSSR CS 0,30 
‘ Schiste noir, feuilleté, charbonneux, à taches de Apr brillante ék enduits de pyrite 
terne, vers le bas, Dar de gréseuse et grosse lentille de pyrite. Nombreux débris 
végétaux : Lepidophloios laricinus STERNBERG (plusieurs échanüllons), Lepidoden- 
dron obovatum STERNBERG (un), Sigillaria ovata (SAUVEUR) (trois), spores (quelques- 
unes), Calamites sp. (un), Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (abondant, en pin- 
nules isolées), Aulacopteris sp., Linopteris münsteri (EicHwAL») (en tous petits 
fragments), Lagenospermum sp. (assez nombreux), Trigonocarpus noeggerathi 
(STERNBERG) (un), Stigmaria ficoides (STERNBERG), radicelles ... … …. .. 2. 0,55 


Veinette A/7, sillon inférieur : Charbon barré … …. BI QOM0 
Schiste très noir et très charbonneux, feuilleté, à tentés de: pyefté méntrbé dé 
débris végétaux abîmés : Lepidodendron aculeatum STERNBERG (plusieurs échan- 
tillons), Lepidodendron obovatum STERNBERG (un fragment de rameau), Lepidoden- 
dron dissitum SAUVEUR (plusieurs échantillons), spores (quelques-unes), Séigmaria 
ficoides (STERNBERG) PNR M OUR PO 
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Veinette A/7, sillon supérieur : Charbon barré 


Schiste charbonneux, à enduits de pyrite brillante; à la base, mince bande de grès 
grossier, auquel rogne le charbon sous-jacent. Débris végétaux nombreux mais 
souvent indéterminables : Lepidodendron obovatum STERNBERG (deux), Lepidoden- 
dron dissitum SAUVEUR (un), Sigillaria sp. (deux cicatrices incomplètes), spore, 
Neuropieris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (quelques pinnules isolées), Neuropteris abbre- 
viata STOCKMANS (quelques pinnules isolées), Linopteris münsteri EL (deux 
pinnules), Stigmaria ficoides (STERNBERG), radicelles . 

Schiste charbonneux, à taches de pyrite, à débris ne sd ou moins pe 
dans ce schiste à 0,20 m de la base, mince bande gréseuse noirâtre et pyriteuse, 
en contact avec un lit de charbon lenticulaire de 0,04 en moyenne. Débris végétaux 
nombreux et souvent indéterminables : Lepidodendron aculeatum STERNBERG (abon- 
dant), Lepidodendron obovatum STERNBERG (abondant), Lepidodendron dissitum 
SAUVEUR (deux fragments), Sigillaria ovata SAUVEUR (deux échantillons), Sigillario- 
phyllum Sp., Mariopteris sp., Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) (abondant), 
Neuropteris Sp., Linopteris münsteri (EicHwWaLp) (quelques petits fragments), Tri- 
gonocarpus noeggerathi (STERNBERG) (un), Srigmaria ficoides (STERNBERG) (nom- 
breux), avec appendices attachés . 


Veinette A/8 EEE LS: AN 

Au contact du charbon, schiste gris-noir, à joints légèrement grenus, à cassure 
enfumée, puis schiste gris moins foncé, doux, à zones carbonatées, à nombreuses 
taches de pyrite. Naiadites sp., débris de coquilles Hana dote Ostracodes 
(très nombreux, à test conservé) … 

Psammite gris zonaire, micacé, barré vers le en par une FAT e grès dE 
D 20m: 

Schiste UT seat micacé, LATE zoné, à Re Re en gré- 
seuses, haecksel sur certains joints noirâtres. Stratification entrecroisée. Lepido- 
dehlaron obovatum STERNBERG (quelques échantillons), Sigillariophyllum anthemis 
(KÔNIG), Sigillariostrobus sp. (axe), spore, Artisia tranversa (ARTIS) (un), Neu- 
ropteris heterophylla BRONGNIART (une extrémité de penne et pinnules isolées), 
Neuropteris tenuifolia (SCHLOTHEIM) {quelques pinnules isolées), Neuropteris abbre- 
viata STOCKMANS (pinnules isolées nombreuses), Aulacopteris sp., Stigmaria ficoides 
STERNBERG (flottés ou à appendices stigmariens à plat) . 

Grès gris clair, assez grossier, micacé, plus ou moins #NSbIE; à téntainis Pre 
noirâtres : 
Schiste ANNE frément ZOné, à Abba tie à micacé, à minces | Haras gré- 
seuses; haecksel sur certains joints noirâtres . à AE ED GOFIGILO! 
Schiste gris argileux, à lits psammitiques, abondamment micacé, à nerfs et nodules 
de sidérose. Nombreux débris végétaux généralement indéterminables et fortement 
dilacérés; parmi eux : Bothrodendron punctatum LanbLey et HUTTON (un petit frag- 
ment), Calamites sp., Mariopteris latifolia (BRONGNIART) (un petit fragment), 
Neuropteris heterophylla (BRONGNIART) (une pinnule), radicelles … 


Veinette A/9, sillon inférieur Re NL rc ME A me 
Schiste argileux de mur, gris-noir, bien lité, à petits nodules carbonatés, à quel- 
ques débris végétaux : Lepidodendron, obovatum STERNRERG, Neuropteris sp., 
spores, Stigmaria ficoides (STERNBERG), radicelles pyritisées … 
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Veinette A/9, sillon supérieur .… .…. 14 sois ROMANS. FROREE net FAO RTS 


HorizON DE MAURAGE OÙ DE Perrr-BuissON : La description qui suit est extraite 
d'une note de M. H. CHAUDOIR (°°) : 


1. Schiste argileux doux, assez foncé, à nodosités pyriteuses. Quelques débris végé- 
taux charhonneux, Lepidodendron sp. Pistes. Perforations. Crinoïde, Lingula 
pringlei MuiR-Woop, Orbiculoidea missouriensis SHUMARD, Nuculidés et Pectinidés 
indéterminables, Euphemus anthracinus WEIR, Mourlonia Sp., cf. Gastrioceras 
depressum DaLepine, Ostracodes, cf. Elonichthys Sp., cf. Listracanthus Sp Cono- 
dont, série d'épines + "2.1 RATALE Het aure bte (OC 
2. Schiste argileux gris, Ron ae Fons NE SAR Lingula 
pringlei Muir-Woop, Orbiculoidea missouriensis SHUMARD, Chonetes (Chonetes) 
granulifer OWEN, Productus aff. gallatinensis Girry, cf. Mourlonia sp., Goniatite 
indéterminable, Ostracodes, débris de Poissons, CONOAONL 20 guest A. 2 PRe e SES SES 


3. Schiste argileux gris, rubané, de rayure grise et grasse, petites nodosités pyri- 
teuses sur certains joints. Perforations. Lingula HRUEREEE SowErBY, Lingula 


pringlei Muir-Woop, Grammatodon Sp. mn. LEON tante A Rene) D 2 
4. Même schiste; quelques pinnules à Neuropteris Sp., Pants mytilloides 
Sowergy, Lingula pringlei MuIR-WooD … .… à Miles 1020 
5. Même schiste; Lingula mytilloides SoNEnËts Caée D nriaien te Kb 
Ostracodes, débris de Poissons (écailles et plaques fouet trés )e OUTRE MO OMMNMEO 


6. Schiste argileux gris bleuté, très doux, finement zoné, rubané, de rayure grise 
et grasse: certains joints sont couverts de larges taches pyriteuses. Lingula mytil- 
loides Sowergy, Lingula pringlei Muir-Woop, Ostracodes, débris de Poissons. 


Traces 1e Op LEONE ME RE NET ET M ie LA A Le: à ani Us «(OX 
7. Même schiste; pinnules de None Sp., cf. Eéthérin simoni PRUVOST …… . 0,30 
8. Même schiste. Certains joints sont couverts de petites nodosités pyriteuses. 

Lingula pringlei Muir-Woop, Ostracodes .…. .… .. .. + on ve 0,30 
9. Même schiste. Nombreuses Estheria sp., abondants Ostracodes …. .… .…. .. 0,30 
10. Même schiste. Estheria sp., Ostracodes … .… . FO: FAC LE UMIO SU 
11. Même schiste, devenant de plus en plus clair, Res SP., osibdes TP 0,50 


CONCESSION ANDRÉ DUMONT-SOUS-ASCH (*). 


Les terrains de la zone d’Eikenberg n'ont guère été recoupés par les travaux 
d'exploitation dans la concession André Dumont. 

Quatre des différents sondages implantés en surface dans cette concession 
intéressent la zone d’Eikenberg. Ils sont groupés par deux, les sondages n° 8 
et 105 étant situés au Nord du siège de Waterschei et les sondages n°” 66 et 67 
dans la partie orientale de la concession (voir PI. D). Le sondage n° 8 (Asch) (7) 
doit avoir recoupé la partie médiane des terrains appartenant à cette zone. Le son- 


(#6) CHauDoiR, H., 1949, pp. B. 432-433. 
(*) Concession exploitée par la Société Anonyme des Charbonnages André Dumont. 
(7) ForiR, H., 1903, p. 294. 


: 
{ 
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dage n° 115 (Klaverberg) (**), foré légèrement au Nord du précédent, a pénétré 
dans le Westphalien à la cote — 458 et a recoupé l'horizon d’Eisden à —— 747 m. 

Le sondage n° 67 (Asch) (**) a recoupé les deux tiers inférieurs de la zone 
d'Eikenberg et à rencontré l'horizon d’Eisden à la cote — 660 m environ. Le 
sondage n° 66 (Asch-Station) (‘°), situé au Nord-Est du précédent, a recoupé 
presque entièrement la zone; il a atteint l'horizon d’Eisden vers la cote — 730 
et l'horizon de Lanklaar vers la cote — 520 m. 


CONCESSION SAINTE-BARBE ET GUILLAUME LAMBERT (*). 


Dans cette concession, la plus orientale du bassin, les travaux du fond ont 
reconnu entièrement la zone d'Eikenberg:. 

Trois des sondages implantés en surface dans la concession Sainte-Barbe 
et Guillaume Lambert ont pénétré en zone d'Eikenberge. 

Le sondage n° 20 (Lanklaar) (*), foré près du bord occidental de la conces- 
sion, et le sondage n° 45 (Meeswijck) (‘), situé vers le milieu de celle-ci (voir 
PI. I), n'intéressent qu’une faible partie de la zone d'Eikenberge. Quoiqu'il n’ait 
pas été paléontologiquement reconnu, l'horizon de Maurage semble y avoir été 
recoupé respectivement aux profondeurs approximatives de 660 m et de 485 m, 
où il reposerait, dans chacun de ces sondages, sur un épais banc de grès. 

En ce qui concerne le sondage n° 52 (Stokkem) (“), foré à la limite orien- 
tale de la concession et qui à pénétré jusqu'à la partie inférieure de la zone, 
M: A: Dezmer y situe, sous toutes réserves, le passage probable de l'horizon de 
Maurage vers la profondeur de 465 m. 


DESCRIPTION DES FORMATIONS DE LA ZONE D’EIKENBERG 
RECOUPÉES PAR LES TRAVAUX DU FOND AU SIÈGE D’EISDEN. 


Les terrains de la zone d’Eikenberg ont été recoupés en concession Sainte- 
Barbe et Guillaume Lambert dans divers travaux, mais jamais en entier dans 
un même ouvrage. 

Pour. établir l'échelle stratigraphique, il a fallu se servir des ouvrages 
suivants : 


1° Pour la stampe comprise entre l'horizon d’'Eisden et la couche n° 928, la 
galerie n° 80, à 700 m; 


(5) GROSIEAN, A, 1956 D, p. 370. 
(*) ScHMrrz, G., 1908, pp. 985-999. 
(0) In., 1908, pp. 371-384. 
(*) Concession exploitée par la Société Anonyme des Charbonnages Limbourg- 
Meuse. 
(1) STAINIER, X., 1938, pp. 218-219. 
(#2) In., 1938, pp. 239-242. 
(4) In., 1938, pp. 262-268. 
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9° Pour la stampe comprise entre la couche n° 28 et la couche n° 32, le 
premier travers-bancs Nord-Sud Levant à 700 m; 

3° Pour la stampe comprise entre la couche n° 32 et la couche n° 33, le 
premier travers-bancs Nord-Sud Levant à 600 m, qui a également servi à l'étude 
de la stampe comprise entre la couche n° 34 et la couche n° 37; 

4 Pour la stampe comprise entre la couche n° 33 et la couche n° 34, le 
premier travers-bancs Levant Sud à 600 m; 

5° Pour la stampe comprise entre la couche n° 37 et l'horizon de Maurage, 
ie premier travers-bancs Nord à 700 mm. 


Toutes les descriptions qui suivent ont été extraites des coupes des travers- 
bancs précités établies par le charbonnage; elles sont dues,-ainsi que les déter- 
minations paléontologiques, à M. À. Grossean. Nous les avons résumées et nous 
avons condensé en un seul banc certains banes contigus dont les caractéristiques, 
tant lithologiques que paléontologiques, permettaient, par leur affinité, cette 
simplification. Toutefois, les descriptions détaillées des ,niveaux marins de 
Lanklaar et de Maurage sont dues aux travaux des collaborateurs de l'Association 
pour l'Étude de la Paléontologie et de la Stratigraphie houillères. 


I. — Description sommaire de la stampe 
comprise entre l'horizon d’Eisden et la première passée de veine 
dans le haut-toit de la couche n° 28. 


Cette stampe a été recoupée par la galerie n° 80, laquelle, orientée NW-SE; 
relie en bretelle, à l'étage de 700 m, le premier travers-banes Nord-Sud à la 
première galerie septentrionale allant vers l'Est. 

Voici la description des formationsde cette stampe, en commençant par le 


bas : Puissance 
en mètres. 
Veinette : Charbon 3 2SQUONTE HIS AS QI DS LIONCRE DRASS 


HorIZON D'EISDEN (*) : 

1. Au contact immédiat, les premiers centimètres sont constitués par des schistes 
charbonneux et sulfureux; nombreux débris végétaux charbonneux : Aulacop- : 
teris Sp. 

2. Plus haut : schiste gris foncé, de rayure brune et grasse, très finement micacé, 
à pistes de pyrite terne; Lingula sp. (rares et de petite taille). Le niveau marin pro- 
prement dit n’a que quelques centimètres d'épaisseur, 

3. Ce schiste passe progressivement à un schiste plus argileux, gris, fin, de rayure 
d’abord cireuse, puis blanche, se débitant facilement en parallélipipèdes réguliers. 


Graine : Cardiocarpus ? . LAB AE hs ob 2,20 
Schiste noir ou noirâtre, doux, à lits carbonatés …. ..…. ... jeune + eh +) 2e 3,70 
Schiste doux..à.Hts.carbonalés x mie wie «at abtioltra"nof#asoit 1,90 
Schiste légèrement psammitique … 4. . . . 4 .. 4. 4 . + 2,00 


(4) Voir, pour une étude détaillée de l'horizon d'Eisden dans cette concession, 
Van Lecxwvox, W., SNEL, M., PASTIELS, A., WILLIÈRE, Y., 1949, p. 151. 
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Puissance 
en mètres. 
RO MOD SE 6. eu ue da jrommehiqér Hess eblanodips alit 4 Sin 0,90 
D nmenberésemen allions xyaibaër otaulind sourd out où Lamestion. 0,50 
OM MnhEsrourbonalés Linie (TAAMEMMUL mine norbasbols rond 1,40 
D MEME SeUeMNOnR) 00 favuca danodiss ii qu Lu gisnomhsl. lagbroon 3,30 
D 0 QUE 2  . .., …  ....dA ttidn0t 20h ludo (y 1,70 
Psammite et psammite 2tÉSeNe dass. dise aus cent at:  BOHSNTEMT slohurnos otnonk 20 
Schiste psammitique, à lits abon aie Sterne nec er dneineamnt sed ss "Lr20) 
D Un daditeles 0 0 2 Mes CS 1,50 
1 hmiioueiradicelesnuiioe LS, nn uniedbato ararinnt ca 0,90 
7. 1 otre seen ne  … GOUT 1,49 
0 Dome tt 0,11 m. 
0 7, ann ee + LS me 


Schiste gris clair, compact, de rayure d'abord cireuse, puis blanche, très légère- 
ment rugueux vers le bas et plus doux vers le haut, à minces et rares lits carbo- 
natés, à mouches de pyrite brillante, plus spécialement concentrées dans le 
voisinage du contact. Quelques végétaux et quelques représentants de la faune 
continentale : Calamites sp., Neuropteris gigantea (STERNBERG) (*) (quelques pin- 


nules); Carbonicola sp. (rares), Naiadites sp. (assez HOMO NN Etat Méereodeelie ei: 0100 
Schiste argileux gris clair, doux, à lits faiblement carbonatés … + H0:70 
Schiste légèrement psammitique, gris clair; rares débris végétaux et au 2 
BUESCOPEEINONIOLNES. . . … ne PT lue. 2.00 
_Schiste argileux, compact, à lits sibiémont Re ne (00 
Psammite compact, à minces lits gréseux; paille hachée sur quelques Pre CE OO 
Banc de grès blanchâtre, légèrement psammitique, micacé; cristaux de calcite dans 
sache agoimtenoirss dont balibot 5 bei suis ci. GI PDU ER SO CO 
Psammite finement zonaire, à lits gréseux; un peu de paille hächée sur re 
RL. à: à © A0 
Psammite compact, à | Haeckéet-: Es NPC RAR Ê 2 cn A Es 570) 
Psammite argileux, à Ro joints noirs; LR deck ea Ce te MONS 1) 
UN ee quelques millimètres. 
II. — Description de la stampe 


comprise entre la première passée de veine dans le haut-toit 
de la couche n° 28 et la couche n° 32. 


Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Nord-Sud Levant 
à 700 m. Voici la description des formations de cette stampe, en commençant 
par le bas : 


Puissance 
en mètres. 
Schiste argileux gris assez foncé, de rayure blanche, rubané … … .. … … 2,10 
Grès psammitique, micacé; sur certains joints quelques débris ae macérés … 1,90 
Schiste psammitique compact D | 


(#) = probablement N. abbreviata STOCKMANS. 
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Puissance 
en mètres. 


Psammite à lits carbonatés, passant rapidement et sur une épaisseur réduite à un 
schiste noir, mat, de rayure brune brillante; végétaux et coquilles : Lepidodendron 
sp. (débris pyriteux), Ulodendron ophiurus (BRoNGNIART), pinnules de Neuropteris 
sp. (macérées), Aulacopteris Sp.; un lit carbonaté couvert de Carbonicola similis 
(Brown), portant des Spirorbis Sp. 

Psammite compact; radicelles DE DES PORT 

Schiste très légèrement psammitique; mir : FSMOENSS 0 


Veinette : Complexe charbonneux KML NA «BE HER Re 
Charbon ss ER ns dou Pi 


Schiste hbooiete Le or NS ERREUR INR NU SEE 
Charbon 7 id tandis HOME OMR CORRE Er D TERRES 
Schiste charbonmetls ni din ui ee EE IT NOR, CORP CU 


Faux-mur : schiste argileux noirâtre; certains joints couverts de Sigillaria Sp., 
nombreuses radicelles 


Passée de veine. 

Schiste charbonneux, puis schiste noir, de rayure noire, à éclat argenté, très fine- 
ment micacé (pseudocannel); débris végétaux extrêmement macérés … 

Schiste argileux gris foncé … 

Schiste psammitique compact SRE 

Psammite compact; vers le haut, radicelles de mur 


Veinette : Charbon sale SE Me Su: 4 Éd és 
Schiste d’abord noirâtre, puis gris foncé, à nn RL E pétri de RM à 


Couche n° 29 RS M ar es TEL Nr EU STE CE CRE LE TE REC 
Charbon: ei CPE PR RME PNR PR CP TL 0,34 m. 


Séniste ENQUETE ES EC 
Charbon Es SR OR ES EE RE SE RES RE NC EC CS CCC 0,35 m. 


Schiste noir, compact, de rayure brune brillante, finement et pauvrement micacé; 
pyriteux vers le bas; Lepidodendron (un débris), une macrospore; très nombreux 
débris de coquilles, à test parfois conservé portant des Spirorbis; Naiadites ou 
Anthraconauta … urah ciloir: alta éitnroter. RAS SRE UNE 
Schiste argileux gris He nombreuses petites coquilles : Anthraconaula 
minima RES An L 

Grès gris, à grain fin, ne HA At He 1e 

Psammite compact, à minces lits carbonatés; haecksel et ele 


Veinette : Pseudocannel SAM EEE chan sie eee ME ei ET ES 
Psammite gris, compact, plutôt grossier; parfois gréseux; à nodules carbonatés; 
menu haecksel . ae 

Grès micacé, x joints noirâtres . Le RSR er 

Psammite gris foncé, à nodules a Re noue 


0,90 
1,90 
0,60 


0,88 


1,70 


0,05 
1,30 
1,50 
2,60 


0,31 
1,40 


0,70 


1,50 


2,30 
0,70 
2,90 


0,05 


1,50 
0,50 
1,10 


(#5) = probablement N. abbreviata STOCKMANS. 
— probablement N. abbreviata STOCKMANS. 


| 
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Puissance 
en mètres. 

Couche n° 30 Et ONE AND rer int Ets 0,68 
dns es OUR 24, 2 PSIOMRUE 0,15 m. 
RE D Le tt D: 28e Page Cast fe stories. raen 0:06 M: 
dc, Sudan 40 LM a us ol rio mbhce 0,47 m. 

Schiste argileux doux, de rayure claire; à lits carbonatés assez minces; un lit de 

sidérose plus épais à surface vermiculée . PRÉSENTE RTE 3,60 

Schiste gris, doux, à lits carbonatés; rares petites cie ct. Naiadites 1,60 

Schiste plus ou moins psammitique, gris, compact, à certains joints noirs; 

. radicelles Rd et ra 8,10 
Schiste finement paie Pan Calamites sp., nt 0,50 
.Veinette : Charbon PRE 0,09 
Schiste gris, doux, à lentilles ha PE SP. 0,40 
Schiste légèrement psammitique gris … : 0,80 
Psammite gris, compact, à quelques lits gréseux … ÉORL 2,00 
Schiste psammitique gris, carbonaté; Calamites sp., radicelles … “oSesmaitT0 
Schiste argileux, à petits nodules carbonatés; pinnules de Neuropteris Rd 
tea (*), radicelles À 0,70 
Passée de veine. 

Toit : 1. À la base : schiste assez foncé, de rayure grasse; rares Carbonicola Sp. 

2. Plus haut : schiste gris, doux, fin, de rayure claire, à lits carbonatés; Naïadites 

sp. (un spécimen) 2,00 

Schiste psammitique drones als AUS PEN ne 4,20 

Psammite gris; un peu de Lale Res OURS dunes se 1,90 

Veinette 20 0150 
D D I PIONEER RE RRGTIOUTES HN o EE Eli 0080 
M ie 2 AMOR) AMD 10 86"tht 
RE PET ON PO A vemaontan. el À. ânut 4 21018 mi 
. . … … Pulpoihes <00rfr 

Toit immédiat de cette veinette : Schiste noir, de rayure noire, à reflets argentés: 

quelques débris végétaux, peu apparents : pinnules de Neuropteris gigantea (#’): 
accumulation de coquilles écrasées : Carbonicola sp., Anthracomya sp. (probables), 

Naiadites sp. REPORT E Er 5 de. 0,20 

Schiste légèrement een gris, RU En 34 ré 0,50 

Psammite gris clair, à lits gréseux et à surfaces noires: paille hachée … 2,60 

Schiste psammitique gris, à lits carbonatés ae 1,00 

Schiste argileux gris, carbonaté, pétri de radicelles … 1,00 
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È Puissance 
Passée de veine. en mètres. 
Schiste finement charbonneux; débris our charbonneux : Sigillaria sp., Cala- 
mites Sp., MaAacrospores … ; se MO Ras CRAN 0,01 
Schiste légèrement bee gris, à lits Aa paille hachée peu abèts 
dante et très macérée … EN el 1,80 
Schiste légèrement psammitique gris, compact. 1,40 
Grès compact, gris blanchâtre, à grain fin, ee TN à AU ne san 
passant vers le haut au psammite argileux avec radicelles . 5,60 
Schiste, pétri de radicelles … 0,10 
Couche n° 31 en 2 À) 
Faux-mur BU EPA OP MR TRE IR 
Charbon sn: ue ee Ve COM NE Re 
Sehiste! 28 pren, Ste TER QE PRET RE EAU SENNE 
Charbon 222 4 “4x dt AMENER RE UE 
Toit : Schiste gris clair, de rayure blanche, à quelques lits carbonatés. Dans les 
3 à 4 em du contact immédiat avec le charbon, nombreuses plaques de pyrite inter- 
stratifiées; auréoles d’altération EUR SHARE CP 15 … 0,80 
Psammite compact, devenant argileux vers le haut, à lits barbabi tite. nombreux 
joints couverts de paille hachée A LPS a te LE ES AO EerEE . AU IRAEO 
Grès psammitique, largement micacé, calcite dans les Ru à surfaces 
noires DT MS NOTE ne An LEE CN 1K. 48. S8HOU 
Psammite argileux, Hate stratifié, à site carbonatés RAT RE 3 au 
à certains joints noirâtres … me nb CA AT - et Ÿ : ss 0h 1,80 
Schiste argileux passant progressivement à un DEA RCA à nn psam- 
mitique; débris végétaux : Calamites undulatus (abondantes), Mariopteris. sp., 
Neuropteris sp., pinnules isolées de Linopteris sp. (assez abondantes), Radicites .… 0,50 
Schiste gris, d’abord légèrement, puis plus franchement psammitique, carbonaté 
par places; Calamites sp. (rares), Mariopteris sp.; radicelles … se 3,50 
Schiste argileux gris, à nodules carbonatés, pétri de radicelles ne ren à 
Ulodendron cf. ophiurus (BRONGNIART) … ARS : 2,00 
Schiste argileux gris brunâtre, à filets charbonneux, à phare de “a  brilleméel 
à nombreuses radicelles 13 LENS, TIRE ne ! ç 0,50 
Schiste légèrement psammitique gris au à PE Len el pétri 5 
radicelles 0,10 
Veinette : Charbon \ à ] } HC1,2D LONBHIEOE 
Schiste psammitique, ee d' od gris en à ste pui puis gris plus 
clair, irrégulièrement carbonaté: débris végétaux disséminés : Calamites Sp., 
Neuropteris callosa (#), ie. (#), Aulacopteris sp., Radicites; 
quelques radicelles … 1e OR ET Le EU À state 0 
Psammite argileux, compact, gris se à bandes EL ne ns Nu 
teris callosa (**), Neuropteris pseudogigantea (**) 3,40 


I 


(4) = probablement N. hollandica STOCKMANS. 
(**) = probablement N. abbreviata STOCKMANS. 
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Puissance 

en mètres. 
Schiste argileux, à lits carbonatés blonds; Calamites sp., abondantes pinnules de 
IMÉPAODIE AIS UE PACE chutes ibiti, s 549) 4086 


Schiste psammitique compact, à lits faiblement. carpe LE aBétianes 
Lepidodendron sp. (rameaux), Sigillaria sp., épis fructifères, Calamites sp., Astero- 
phyllites sp., Es SP. last Neuropteris sp. (pinnules), Radicites; radi- 


celles (peu). …. . DRE AE TI Re Un de en ie D ni) 

Psammite; paille FRS peu quelques pinnules macérées de Neurop- 

PAS HReUUelqueraditelleses ss ae CE Le Rd, non caen nat een Di OÙ 

OS D A HMINIUUe cOMpPAaCR:. rares radicelles 4/4. 4. + … ..  . 41,50 

Schiste psammitique, avec bande carbonatée de 0,20 m; débris végétaux : Cordaites 

sp. (abondantes), Pecopteris plumosa (un débris); radicelles (rares) .… .. .. .. 0,40 

Schiste psammitique, en partie carbonaté; rares radicelles .. .…. .. .. .. .. 2,80 

Schiste argileux gris brunâtre, à surfaces glissées, pétri de radicelles .…. .. … .… 1,20 

Couche 2) nue SMS Zee, imnboodle Lasse. idees aie. élevés. 0h. »a 4.00 
Cho. 10 Horn To riosnni cllodobuest qe norbr#ho0M40in: 
CRISE A AE ee en fo pur CHIOCEOTIRQT nivimanne) rue l0 Dan: 
OO mn Mines du à de dc veus 0,40 M. 
OIREAOGT She ver San dodo mode CR EN ou 
ÉCOUTER LOL SR nt ia ous. sec DC MM, 


III. — Description de la stampe 
comprise entre la couche n° 32 et la couche n° 33. 


Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Nord-Sud Levant 


à 600 m. Puissance 
1 en mètres. 


Couche n° 32. 
Toit : Schiste argileux gris-bleu; Ulodendron sp., nombreuses pinnules de Neurop- 
teris cf. callosa (°°) (souvent macérées), Neuropteris sp.; abondantes radicelles . .. 1,20 


Passée de veine. 
Psammite d’abord argileux et compact, devenant ensuite zonaire, à lits carbonatés, . 
à haecksel et plus haut devenant gréseux, à joints noirs et lits carbonatés .… .…. ... 4,80 


Grès gris blanchâtre, à grain fin, feldspathique, à débris végétaux charbonneux. 1,20 
Alternance de bancs de psammite et de bancs de grès; pholérite et calcite dans les 


diaclases; certains, joints noirs; haecksel : Calamites sp.; radicelles .… .. .. …. 2,80 
Schiste gris; Calamites sp. (rares); quelques radicelles .... .… . das Le 1 2 Ù 
Schiste argileux gris verdâtre, doux, bourré de nodosités radicelles 
OO CM GI... MU CEA OR es lue oo je 4:00 
Schiste psammitique, à lentilles carbonatées; Cordaites sp., TR ALerr de 
OO us nee odee less eus ane te is gas © ges ges OÙ 


(5°) = probablement N. cf. hollandica STOCKMANSs. 
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Puissance 
en mètres. 


Schiste argileux gris clair, devenant progressivement psammitique, à lentilles car- 


bonatées: radicelle ie. .  a e ic O SORENN … 0,80 
Schiste argileux, d’abord brunâtre, puis plus clair, à nodules carbonatés; nom- 

breuses. radicelles sean eos ont: sta ete On QE No 1,30 

Schiste argileux, charbonneux, à surfaces glissées, à lits pyriteux; radicelles 0041 

Veinette : Charbon DEC RL EE ET PR NN 5 Gr ei En LG 50 0,13 
Schiste argileux gris clair, à rares nodules carbonatés, pétri de radicelles; Cor- 

daites sp., assez nombreuses pinnules de Neuropteris cf. gigantea (”) .…. …. 1,00 

Couche:n°133.… ten ste ufr cecdtonaf aiénndied bte JOUÉS SUDEI TNT 0,87 
Charbon ... 44 (aeusr.soltogiheen et pores ons ts 0,76 m. 
Charbon …. .: … Aron étre ont dite PT ds OM 
Toit : Schiste argileux gris noirâtre, au contact du charbon, puis devenant rapide- 
ment plus clair, avec lits carbonatés minces, à surface vermiculée. Mouches et den- 
drites de pyrite; débris végétaux assez abondants, mais localisés sur certains 
joints : Lepidodendron Sp., Lepidophyllum lanceolatum, Ulodendron cf. ophiurus, 

Sigillariophyllum triangulare, Macrospores …. .. .. +. + + ee er te 1,10 

IV. — Description de la stampe 
comprise entre la couche n° 33 et la couche n° 34. pue 
en mètres. 


Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Levant Sud à 
600 m. En voici la description des formations, en commençant par le bas : 


Couche n° 33: voir ci-dessus, ainsi que la description du premier banc de toit de 
1,10 m de puissance, étudié dans une autre galerie. 


Schiste légèrement psammitique gris, compact, à quelques bandes carbonatées, 


pyrite dans les diaclases; rares débris végétaux : Lepidodendron Sp. .… .… …. 1.10 
Psammite gréseux, à joints couverts de paille hachée .. .… ..… .…. .…. .…. .… 0,70 
Psammite argileux compact, à lits faiblement carbonatés … .. .…. .… .…. .… 3,40 
Grès gris bleuté, à surfaces noires … … … .. ……  …. … RAR 0,50 
Psammiter érgileux!lIcompactiox, He HMNIANON, NORTON I MENT, ASE ne 0,60 
Grès gris bleuté, &'SUTIaces TOIPES 7. ee M ee ete eee Mer TON SEE 0,30 
Psammite argileux compact; un joint montrant quelques végétaux flotiés; Cor- 

daites p.e0nh'aliolss 8 41810 881En hr eo IST IMTIORRE SPEARS 
Lit de schistes charbonneux: puis psammite gréseux, à joints noirs charbonneux. 0,40 
Banc de calcaire argileux; débris végétaux flottés .. ... ..: .…. .…. .. .… .. (0,20 
Grès quartzitique; pyrite et-millérite dans les diaclases ... .…. ..…. ..…. .…. ..… .… 0,20 
Psammite gréseux, à paille hachée … .…. ... .… ... 4. .… Le. ve Lost ons 0,24 
Psammite argileux et grès quartzitique; haecksel et nombreuses radicelles perfo- 

rantes 2 TC RE DE CE EE ME OCR 


(51) = probablement N. cf. abbreviata STOCKMANS. 


(5?) = probablement N. hollandica SrocxkMans. 
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Puissance 
en mètres. 

Passée de veine. 
Schiste gris brunâtre, de rayure claire, à filets charbonneux; Calamites sp., très 
nombreuses pinnules de AAADIROEE callosa (*?) et Neuropteris tenuifolia, Aula- 
copteris Sp. AS a M 0,24 
Schiste psammitique, à lits url _ De Me EAU 2 « 0,50 
Psammite compact, à lits carbonatés: un peu de paille ne 4 0,60 
Psammite gréseux, à joints noirs; quelques radicelles … 0,44 
Grès fin, très compact; radicelles 2 EST ANT ne + M ue (te 0,36 
Psammite gréseux, passant au schiste dense Ne pétri d de radicelles 0,50 
Veinette : Faux-mur : Schiste charbonneux à débris végétaux et radicelles 0,01 
Schiste noirâtre, passant progressivement à un schiste argileux de rayure blanche, 
à lits carbonatés,; rares débris et silhouettes de Es PRO SP. ; Eve 
celles . LITE eu) dune À Oro Te 5h stai0:90 
Schiste rar de rayure PRRGES à lits ie débris de Siplarn SP. ; ee, 
radicelles . : D PA eee 0 hi be a D O0 
Grès psammitique zonaire, à certains joints noirs: paille Hichée en gros débris: 
radicelles . SR A D Un ss 0,80 
Psammite gréseux, à lits nn rs paille pau ide Fe 0,80 
Passée de veine. | 
. Schiste argileux compact, devenant progressivement légèrement psammitique, à 
lits carbonatés, à radicelles.. 2,20 
Grès à grain fin, à hudsens joints noirs 0,70 
Psammite gréseux; radicelles … ir CIO RQ 1,50 
Schiste légèrement psammitique; nombreuses radicelles … 1,10 
Couche n° 34 RO. , …… .1:,… 400 
EE  … 0,05 m. 
0  . … … …. .. …. (05: 
nm. os ot 0,07 m. 
1. ... (01m 
ES en es Ce 0,07 m. 
D ob meme ta core. nes 10.25 M. 
Toit : 1. Schiste gris clair, compact, pétri de radicelles: cf. Lepidodendron sp. 
(un rameau), Cordaites sp. (nombreuses); 
2. Passant au psammite noir brunâtre, bitumineux dans la masse, en raison de la 
présence de végétaux macérés en grande quantité: agrégats de pyrite; Lepidoden- 
dron sp. (assez abondants), Cordaites sp.; radicelles . ë SNS ESEURMERL 20160 
Schiste argileux gris clair, carbonaté par places: mule de Moore Sp. assez 
abondantes; radicelles …. 1,30 
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V. — Description de la stampe 
comprise entre la première veinette sur la couche n° 34 
et la deuxième veinette sous la couche n° 37. 


Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Nord-Sud Levant 


à 600 m. En voici la description, en commençant par le bas : 


Puissance 

en mètres. 

Première veinette sur couche n° 34 OR RE ET PRES 0 me or 0,48 
Charbon 421 42 ecnpins OR TE TS PE TITRE RTS 0,07 m. 
SERIES 2 Lourdes lens ce M NS NÉ AE SON PR OR 
Charbon :asroniiomds peréloniir ne Anne er en 0,12 m. 
dehiéte. 1 ue vel OR ESS CC 0,12 m. 
CRATDON Le 0 un ue on RS EEE EES SR 

Schiste de mur, bourré de radicelles 1,00 

Veinette AR DE Er Mae MMS EE Re UE MERE TEE Enr 0,78 
Gharbon 0e" RE RE EL GE 
Schiste ones A VRP RP SRE Se DTA Se ABLE CIE RUE 
Schistes cie Le LR RE TU 0,39 m. 
Charbon 4 "22 LR RE EC ON 0,16 m. 


Schiste argileux . assez clair, de rayure blanche, rubané; rares nodules carbo- 
natés: Naiadites sp. (un spécimen) 


Schiste psammitique clair, à lits carbonatés; sara qu Fab pe #a 


Schiste argileux, à nodules carbonatés; Calamites Sp., Sphenophyllum sp. (tiges); 
radicelles 


Schiste plus ou moins ar ue à modes rate Paie 4 


Couche n° 35 Rec Nr RE Re Om TA at ous ce 
Schiste 2", ce Mn ee ee AS Te ER VOTES PURE FRET RER CES 


Charbon nas ee ge ee TIM ES CR EN PR MIO T EE 
GéhiSte) 22 0 MS ae et RUN APR LR. e ANS NE RE 
Charbon! Mau Ar EURE NL VReS ee ART A On CURE Ie ER PR ON 


Toit immédiat : Schiste argileux noirâtre, avec accumulation de débris végétaux 
charbonneux macérés; Lepidodendron sp. (très abondants);, Cordaites sp., pinnules 
de Neuropteris sp. (rares), Stigmaria sp.; radicelles … 


Passée de veine. 
Épaisse stampe gréseuse surmontant la couche 35 : grès blanc rosé ou gris blan- 
châtre, feldspathique, d’abord à grain grossier et ensuite à grain plus fin; pyrite 
dans la masse; petits grains charbonneux, plutôt rares 


Psammite plus ou moins gréseux, zonaire, à surfaces noires, de filière RTE 
haecksel 


Schiste psammitique, ue à er node caibo Rata aie coivérts 


de pyrite; Calamites sp., Stigmaria sp. et radicelles … je 
Schiste argileux gris, légèrement verdâtre, pétri de radicelles 


3,00 
0,60 


0,60 
1,00 


0,77 


0,26 


+ 10,60 


3,00 


_ 0,90 


0,90 
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Puissance 
en mètres. 

Veinette : Schiste très charbonneux J ” SU 0,03 
Schiste gris foncé, de rayure luisante, à lits Bale à Res de Née terne; 
faune continentale : très nombreuses coquilles : Carbonicola cf. similis, Anthra- 
comya, Anthraconauta minima, Naïadites sp.; Spirorbis sur coquilles 0,50 
Schiste légèrement psammitique gris, compact, à lits carbonatés … 1,40 
Schiste psammitique gris, à lits carbonatés, très peu de paille hachée 1,60 
Psammite argileux, à surfaces glissées, paille hachée 0,80 
Psammite compact, paille hachée 5 0,30 
Grès gris blanchâtre, feldspathique, micacé, à ons noires 0,70 
Psammite à lits carbonatés, paille hachée 2e 1,00 
Grès gris, à grain fin, à surfaces noires; quelques ue 0,70 
Psammite à lits gréseux; Stigmaria sp.; radicelles de mur 0,40 
Veinette a . . .  050 
Chérbonbe, TR annee a ir rit pnncrodeten O:02}In . 
Schiste nr. NS An ro Di nelich 0/22) aante..() 30. mn. 
5 0,18 m. 
Dans le schiste charbonneux intercalaire de cette veinette, on trouve de nom- 
breux joints couverts de végétaux : Neuropteris gigantea (®), Neuropteris cf. obliqua 
(très abondants), Awlacopteris (souvent bifurqués); Radicites. C’est au toit de cette 
veinette que doit se situer le niveau marin de Lanklaar, qui aura probablement 
échappé à l'attention lors du creusement de ce travers-bancs. Nous donnons plus 
loin une étude détaillée de cet horizon, à propos de sa recoupe au travers-bancs 
Nord à 780 m. 
Schiste gris, doux, de rayure blanche, à lits carbonatés, à quelques petits nodules 
blonds ge 0,70 
Schiste gris compact es J : 1,50 
Schiste psammitique gris, not à AIR lits e RTE nd 0,80 
Psammite argileux gris, compact, à lits carbonatés … Par. JS medré 0,40 
Psammite plus ou moins gréseux, finement zonaire, à certains forts jéss) un 
peu de paille hachée si 0,70 
Schiste gris, compact, à lits Carbnates ie pa 0,70 
Psammite gréseux; nombreux joints à haecksel; nc ae 2,60 
Couche n° 36 A AN veto tee on nu ose ave MOMBIO 0,84 
A MM me mn mu ou vu XMONGOQ TBE ASE 
0 2 Duo eule trade io Rircéd Mioiasont rer 0,02 m. 
lot en amener neu dt  uatarüidier be 0,40 m. 
Faux-toit : Schiste noir, doux, de rayure brune et grasse, à mouches de pyrite; 
réseau de diaclases avec pyrite et calcite. La ee LE du charbon est 
imprégnée, lit par lit, de calcite : ss 0 GHUITISN:.60810508 
Schiste gris, doux, de rayure blanche, à sais lits plis pedimentiefhane rares 
petites coquilles : Naiadites sp. 1,10 


(5) = probablement N. abbreviata STOCKMANS. 
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Puissance 
en mètres. 

Schiste argileux doux, à lits et petits nodules carbonatés; rares petites coquilles : 
Carbonicola similis (un spécimen), Maiadiles Sp. … .… .… + + ee ce 0,80 
Psammite, avec joints couverts de paille hachée MENU IR 20 5 olnhtnmtinas "een 
Schiste gris, compact, à lits carbonatés …. …. .. ..… . ET. BNO40) 
Schiste légèrement psammitique, à lits cértonatss un peu de cipéine maté 1199 € A0 780 
Phammite "SriS clan 0 APM PRE ER Re EN ES 1,20 
Psammite légèrement gréseux, finement ZOMÉ .…. .…. .…. .… :. + + + 0,40 
Psammite compact; un petit peu de paille hachée … …. .…. .…. +. + + 0,40 

Psammite argileux, compact, passant au schiste psammitique; un peu de paille 
hachée NE EN A A ET SR Les sue Gore 0,50 
Psammite gréseux gris clair .…. .…. ; Le nGrhene 5 DRE 0,80 
Psammite argileux gris, compact; un peu _. De acite ART dons “use nie CN RS RCE 


Schiste argileux, à nodules carbonatés; débris végétaux : Calamites sp., débris F 
pennes et nombreuses pinnules de Neuropteris tenuifolia, quelques pinnules de 
Neuropteris gigantea (5*), Aulacopteris Sp.; abondantes Radicites; radicelles .… ... 0,60 
Schiste légèrement psammitique gris brunâtre, à lits et nodules carbonatés, à lits 
de pyrite interstratifiés; débris végétaux : Calamites sp., Neuropteris sp., Aulacop- 


leris sp:rvradicelles\divinett. Ai du KeX: FA ob arour0b84rtir 0390 
Psammite argileux gris clair, ont HET EheLE Hdicaltss SOIBREE :, SOS 060 
Schiste argileux, à minces lits carbonatés, à enduits de calcite interstr atitiés, pétri 
dé bradice IE PRE PNR TRNTE s Pa Arena ae 2. 
Schiste argileux et PRE Rs _ rutenes NUIT Men 
Schiste argileux gris, bien lité; Aulacopteris Sp. (assez nombreux), radicelles … .… 0,30 
Psammite gris, compact. Vers le haut, il passe au schiste argileux, pétri de 
radicelles. Enduits de pyrite et de calcite … ..…. .…. ... .…. ... ... + + 1,80 
Veinette n°:36/1 :hanadns.seltthon, te 4H Sa pleNné ORIENN GEE AMPENORNNRRSES 1,00 
Charbon +0 a ue cn tenais ail. f HO. AIT ARE IS 
Schiste nr suluea. dscetienos- désirant tee riONT: 00: MUPP AN 
Charbon 24 24 cas vous (0e MERE TS ADM ORNE 0,08 m. 
dahiste 2 0 a di UE OUR ES A 
Charbon. Le ne CU SUR PS 
Schiste ire 1e” BORNE OEM RC SR 
Charbon "0 US ra ei let MAS SARA SN EAN RE 
Schiste A Onnoue RL OR per PAR ann TOR 


Schiste psammitique gris, légèrement brunâtre, localement plus foncé à la base, 
à lits faiblement carbonatés, à enduits de pyrite sur certains joints; végétaux : 


Ulodendron ophiurus, Sigillariophyllum trianquiare su. psohésttits At e OSENUE 
Grès quartzitique, à gros grain, feldspathique, à taches charbonneuses, à nom- 
breuses veinules de pyrite … .…. .…… th. 2810; 60 
Schiste psammitique gris, compact, à Le te ed pes de tie 
et pennes; Calamites sp., Mariopteris Sp., Sphenopteris Sp. sine: + SAT NOT 2e) 


(54) — probablement N. abbreviata STOCKMANS. 
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Psammite gris, compact, à zones carbonatées; haecksel sur certains joints : Cala- 
miles Sp. 2 See PEER TT, CE COR UE SO SRE ne 2 0,70 
Schiste psammitique gris, aan PS A Sp. Le de dbrié ns con- 
servés) LS LES ARE Ms es 1,00 
Psammite gris clair, compact, à zones gréseuses, à À Upon ea à 
lits carbonatés, à enduits de pyrite; Calamites sp. (souvent perforantes), Alethopteris 
sp. (débris de Pa Mariopteris sp.; autres Lai disséminés dans la 
masse ; des ‘ : ne, . 1,80 
Psammite . gris, à lentilles rt dt de a odiele pétri de 
radicelles < ce As 10 æ LS à 3,40 
Schiste légèrement unes gris au à filets Den eut pur à 
Ulodendron cf. ophiurus, Syringodendron, pinnules de Neuropteris sp.; nombreuses 
radicelles : 0,70 
Veinette n° 36/2 ne en ne an en - Ù) DA 
Charbon:p...2a11t PRO PRROTAOUTTArD MoBEmANtt eds crcrah o0 tt: 
Schiste charbonneux tation husp 5 acts io08 mr 
0 ne  … « 0,91 m. 
Schiste assez grossier, gris brunâtre, devenant plus argileux et moins brunâtre vers 
le haut, à filets charbonneux, à petits nodules blonds; nombreux débris végétaux 
macérés : Bothrodendron sp. (cuticules), Calamites sp., Alethopteris sp., Neurop- 
teris Sp. (pinnules abondantes), Auwlacopteris sp., nombreuses graines; fines 
radicelles …. REA IE SPNNTORSS PL. ANR auEAS a 10. ent 0:90 
Schiste psammitique grossier, à petits nodules FE vent disposés en 
lits, quelques végétaux macérés : Cordaites, Aulacopteris sp.; radicelles … OÙ 
Schiste légèrement psammitique gris clair, à zones gréseuses, à petits nodules car- 
bonatés; végétaux hachés … AR PR rh pète 200 
Schiste psammitique passant SR au ni à bu 
carbonatés abondants; Calamites (assez nombreuses); abondantes radicelles … 0,40 
Schiste argileux, pétri de radicelles; débris végétaux macérés : pinnules de 
Neuropteris sp., Aulacopteris sp. … 0,50 
Veinette n° 36/3 à FO. UNE) O17G 
Dés eNCHELDONTeUxe PANIER AMERUNBEN DU IE B SSEBIEOS OÙ DOM 
OA DONNEUR IA UM NS. fan inannenet aupiti:0,24m: 
DO A NA M A nent date ner 0,38 1. 
Psammite gréseux, à nombreux lits de grès, devenant au sommet argileux et à lits 
gréseux; surfaces noirâtres à ve hachée; quelques radicelles, apparaissant vers 
le haut . D NE 1e : 7,50 
Schiste _ LR pétri de PES ses 0,70 
Veinette n° 36/4 : Charbon sale ed on vu à (09 
te Ds Ne out de ce e O0 1, 
Schiste D oruux D 2 pins. en ax 0,18 Où 
PL EURO EE MEET 2 Sono. does ,40Ta. Kuala silo 0: 


Re, nn. JR pin 0.02 fl 
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Schiste plus ou moins psammitique, compact, gris brunâtre, de rayure claire, 
comprenant une barre gréseuse de 0,03 m; radicelles …. 0,30 
Veinetté © ChATHONe. Liae vue dura ve ER RE ENS EE 0,01 
Schiste légèrement psammitique gris, à nodules carbonatés; très nombreuses 
pinnules de Neuropteris Sp., plus ou moins disséminées dans la masse; certains 
joints couverts de Pinnularia capillacea; radicelles … A SE COS 0,80 
Schiste psammitique gris, à radicelles, surmonté d’un schiste grossier gris noirâtre, 
rendu finement charbonneux par l'accumulation de végétaux macérés sur certains 
joints 4 067 na MOIS MAT OR RE 0,80 
Schiste psammitique gris, compact, à nodules carbonatés, à radicelles … 0,90 
Veinette n° 36/5 a 9Ù LATE ONE ONE NE RIRE EE UMR 0,19 
Charbon ‘2 7 Liu NS ES 0,07 m. 
Schiste charbonneux, pétri de radicelles .… .. ..…. ... ... .… 012 im; 
Schiste argileux brunâtre, finement charbonneux, bourré de radicelles; quelques 
végétaux : Sigillaria cf. ovala, Aulacopteris 0,50 
Veinette n° 36/6 Mas Avesnes dt tr PASS 
ChATDOIL M nue chou Ce NE NE DE EURE CUS 0,08 m. 
GÉRISte CNATDONDEUX 2.4 2 SN EUR CERN CCR SE 0,09 m. 
Schiste très argileux, à surfaces de glissement orientées en tous sens et pétri de 
radicelles; végétaux : Lepidodendron obovatum, Neuropteris cf. rarinervis, Linop- 
teris sp., Aulacopieris Sp. … 0,30 
Veinette : Charbon NE LR M. UE NN ARC D PRPRES RERE JHIOMRE ONE 0,01 
Schiste tantôt argileux, tantôt légèrement psammitique et finement micacé, gris 
brunâtre, de rayure brun clair brillante, rubané; débris végétaux macérés sur 
certains joints plus nettement psammitiques : Linopteris münsteri. Faune continen- 
{ale abondante : Carbonicola (rares), Anthraconauta cf. philippsi, Anthraconauta 
minima (abondantes), Naiadites flanquées de Spirorbis .….  ... .…. … :… 7. 0,25 
Schiste argileux gris brunâtre, présentant des surfaces de glissement orientées en 
tous sens, pétri de radicelles .… . o , o 4e :: ins 0,90 
Schiste psammitique zonaire, à lits de psammite; paille hachée … 0,80 
Schiste psammitique, finement micacé .…. .…. .…. .…. .… 0,75 
Schiste finement et légèrement psammitique, à lits carbonatés … 0,70 
Grès gris clair, micacé, pholérite dans les diaclases …… 0,50 
Psammite à joints noirâtres, à haecksel; radicelles … a 4: Br 0,50 
Schiste psammitique gris, compact, à nodules carbonatés; radicelles 0,50 
Veinette n° 36/7 0,10 


Schisteicharbonnéux LaU4 FRE, “RAR AIMER IR PITI EU IOPRETES 
Cr meer LU Me ae her NE Rennes MEET RER OISE 


Au contact : schiste argileux gris, assez foncé, de rayure plutôt claire; rares petites 
coquilles : cf. Naiadites sp. 


DU WESTPHALIEN B SUPÉRIEUR : LA ZONE D'EIKENBERG 61 


Puissance 

en mètres. 
Plus haut : passe rapidement au schiste légèrement psammitique, compact, à lits 
carbonatés, avec quelques joints couverts de grands débris de végétaux hachés … 0,60 
Schiste gris clair, compact, à lits carbonatés, rares petits débris de coquilles … … 0,80 
Schiste psammitique, compact, à zones carbonatées; à radicelles .. .. .. …. .. 1,60 
Veinette n° 36/8 : Charbon MER". : Pa PAT LU dton ai 006 


1. Toit immédiat de la veinette : le charbon rogne au toit. Schiste argileux noir, de 
rayure noire brillante, avec, à la base, des parties carbonatées irrégulières, créant 
des joints de stratification mamelonnés. Joints avec nombreuses coquilles : cf. 
Anthraconauta philippsi; débris de Poissons (une écaille, une dent). 


2. Ge schiste passe assez rapidement au schiste légèrement psammitique, de rayure 
blanche, à lits carbonatés; rares débris végétaux : cf. Lepidodendron sp., Neurop- 


teris sp. (une pinnule) … 8,50 
Veinette n° 36/9 : Deuxième veinette sous couche n° 37 . Mao 1:09 
EE GR HS ID du 4 Le ne 0,25 m. 
D D 4 4 . ni ..0140m. 
PEL 0 CONFRONTATION, OL TB SOUCI 056 LIU OLA 
RO . DS0m 


VI. — Étude détaillée de l’horizon de Lanklaar. 


Cette étude a pu être réalisée, lors de la recoupe de cet horizon, au cours 
du creusement du travers-bancs Nord à 780 m. Nous donnons ci-dessous la 
description des bancs encadrant cet horizon, extraite d’une note de M. H. CHau- 


por (°°). 
. £ Puissance 
On a successivement, de bas en haut : A 
Psammite gréseux zonaire à joints noirâtres, à intercalations de bandes de grès 
DD nee dé SA gMAan el D A it on qe bu. so dndéterminée, 
Veinette : Charbon brillant A on CARUBAUTON JO 2 HEC. 20/02 


Schistes charbonneux feuilletés, à végétaux abondants : Lepidodendron obovatum 
STERNBERG, Ulodendron ophiurus (BRONGNIART), Bothrodendron punctatum LanpLey | 
et HUTTON, Sigillariostrobus sp. (axe), Calamites sp., Sphenophyllum cuneifolium 
(STERNBERG) forme saxifragæfolium, Alethopteris lonchitica (ScHLOTHEIM), Neurop- 
teris hollandica STOCKMANS, Neuropteris abbreviata (STOCKMANS), Cyclopteris orbi- 
cularis BRONGNIART, Linopteris münsteri (EICHWALD) (deux pinnules); radicelles, 


D ROUTES (STERNBERC) . … …. … . 4 4 ie 0,40 
pan Mme ur ue ve. 208 6 45 
D M Ds les Lt tu 1 0,02 mi, 
Terres PR PRISE, OMBTIONT &UTS 71 Ga : 
nu ns, 24 SONT SOS IAMON QE ESSONNE N'opptin 


(55) CHAUDOIR, H., 1949, pp. B. 428-429. 
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HORIZON DE LANKLAAR : schiste foncé, de rayure grise, finement micacé : a) faune 
non marine : Anthraconauta minima (Hip, non LupwiG); b) faune mariné : Lingula 
mytilloides SOWERBY, Lingula pringlei Muir-Woon, Orbiculoidea IMiSSOUTIiEnsts 
(SHUMARD); écailles, plaques et os de Poissons : (cf. MÉASEIE Rhadinichthys, 


Rhizodopsis, etc.) … SRE HR ; x . 0,10 
Schiste argileux gris, doux, rubané, à Haute HSE SE rive RL 
SowergY, Orbiculoidea missouriensis (SHUMARD); écailles de Poissons . HUE HIOOTD 
Même schiste, à nombreuses barres de sidérose; eiont ne BTotES SOWERBY, 
Orbiculoidea missouriensis (SHUMARD) See RP EAST PES CEERS 
Schiste argileux gris, doux, à nombreuses barres et Ant NAT TE non 
fossilifère ….. 0,55 
VII. — Description de la stampe 
comprise entre la deuxième veinette sous la couche n° 37 
et l'horizon de Maurage. 

Cette stampe a été recoupée par le premier travers-bancs Nord à 700 m. 
Veinette n° 36/9, deuxième veinette sous couche n° 37. pee 
Psammite gris, plutôt grossier; très rares débris végétaux … den DE 
Alternance de schiste ee LE et de psammite gris, à lits Monatés. rares 
débris végétaux à EE LAMeUE Ce 00 
Psammite gris, devenant un Vers le en lits CT EENEE CHAR quelques 
radicelles … ES 3 k ne es É ; er Fe 1,50 
Schiste noirâtre, à nombreuses halles ë ma ere ARULE us 3,00 
Schiste psammitique gris foncé, à nodules carbonatés, souvent pyriteux; nom- 
breuses pinnules de Neuropteris sp.; rares pinnules de Neuropteris cf. rarinervis; 
Radicites; nombreuses radicelles . 0,70 
Veinette n° 36/10 : Charbon PP. 0,17 
Schiste psammitique, à radicelles fort SA Sat te 0,60 
Couche naze moshibubeiek © ARRNNOUR, XURIVEUT SERIE RENE ERS 

SH ten INSIDE SERRE 96 SNS EST OR TES QE SSSR RES SES 

CSD AE nee à cn 12 CO EC LE 

GORE TSS EH MAMIMENNRERMENS PRE PE NT PACES ECTS 

CHEB ERNST TERMES LAS OR ORAN TE AR ee UC URERE 

SORTE DAT. ETES PR SE MER dan 420 ue Et AIN 2 NE PRE NII SARL 

Charbon. subite M NTM RS NE NE RSS PR UE 

Gohiste ul éd cour A ee PARLES ES 

SCDISÉE ee Dec loec eee ee OS M NES . 0,22 m. 
Schiste argileux gris noirâtre, à débris végétaux abondants :  Lenitodendsons Sigil- 
laria cf. rugosa, Aulacopteris sp.; nombreuses radicelles … 1,10 
Veinette RS NEA ue Ocoppdcs, = 0,62 

Charbon 22 2842870, MR. RAM SONORE OR RARE EAN GORE SR CE 

Sehiste. ROME Re Se int de RES PR ER RE PU RE 


Charbon 2 je "2 due at RO RS RS EC 
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Puissance 

en mètres. 
Schiste argileux, fin, doux, à lits carbonatés: QUÉFQUESMadUertes 2) CONS MIO 
Schiste psammitique gris noirâtre, à lits carbonatés; géodes tapissées de cal- 
UE : ice oil 09 older. RO NE ET RER EE G 0) 
Schiste argileux grisâtre, à nombreux petits grains noirs, pétri de radicelles .…. 0,50 
Veinette : Charbon sale AE : pre LE, à AO 12 


Schiste argileux gris noirâtre, à nodules carbonatés vers la base; débris végétaux 
abondants : Lepidodendron, Neuropteris gigantea (%), Neuropteris sp. (pinnules 
souvent fortement macérées), Aulacopteris: radicelles .…. .…. …. Loubet 2er 0 


Veinette : Charbon DR NN SRE SRE TR CAM ENMRN CIBUITISINST 291650 
Schiste gris, de rayure blanchâtre: nombreux débris végétaux : Sigillaria sp., 
Sigillariophyllum triangulare, Neuropieris gigantea (5), Neuropteris TraTineruis, 


DD PERSO MR adiCtes-Cradicellest 240. 0. UP Ur Er 000 
Psammite plus ou moins argileux; débris végétaux : Neuropteris gigantea (°°), Neu- 
ropteris rarinervis; radicelles (fort souvent pyritisées) …. … … …. . 1,80 
ES US mor 
Un OO 0,09 m. 
D 2 A DODNON NNPA ER ARMES MERE US LU  DOUT 
Grès feldspathique, se désagrégeant sous la pression du doigt et perdant toute 
cohésion dans l’eau, quelques grains Charbonneux, fort médiocrement micacé . .…. LD) 
Grès feldspathique, kaolinisé, micacé, à taches charbonneuses …. .. … tt LUC 
Psammite argileux, très finement zonaire ….  … . …. … …. ce LOS 
Grès feldspathique, kaolinisé, micacé, à taches charbonneuses … et te 00 
Schiste argileux gris, surmonté d’un schiste noir, finement imprégné de pyrite et 
renfermant des débris végétaux PHOTO HAUICELLES ., ….. … … nu . 0,40 
una eh quenlilu aliens oeil). pis 2m OA 
OO imitation uno) à: ra. stst0d%m. 
A re mnt unten 0,08 m. 
D na 020 Mn. 


HORIZON DE MAURAGE (OU DE PETIT-BUISSON). 


VIII. — Étude détaillée de l’horizon de Maurage. 


La première description minutieuse de cet horizon a été faite par M. A. Gros- 
JEAN, lors de sa découverte, en 1930, dans le premier travers-bancs Nord à 
700 m. 

Une étude fort détaillée de cet horizon, à laquelle nous renvoyons le lecteur, 
a été effectuée récemment par M. W. Van Leckwyck (7). C’est dans une commu- 
nication d’aérage, établie en chassant dans ce niveau marin et réunissant les 
deux travers-bancs Nord jumelés et distants de 30 m à l'étage de 700 m, que 


(°°) = probablement N. abbreviata STOCKMaANs. 
(57) Van LECKWYOk, W., 1948, pp. 393-398. 
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M. W. Van Lecxwycr a pu procéder à un échantillonnage méticuleux du toit 
marin surmontant la couche Petit-Buisson. Celui-ci s'est révélé fossilifère sur 
toute la hauteur accessible, soit 1,60 m. 

Les coordonnées du gisement de cet horizon sont : 93.640 m E., 68.813 m N., 
— 644,80 m. 


a) Du point de vue lithologique, on trouve, surmontant le charbon, un 
schiste noir, très finement micacé, à grains de pyrite brillante, à cristaux de 
gypse, à nodules carbonatés parfois fossilifères. Ce schiste est coupé, à 0,30 m 
environ au-dessus de la veine, par un chapelet de grosses lentilles calcaires pani- 
formes, renfermant quelques fossiles. 


b) Du point de vue paléontologique, on trouve dans ce schiste une faune 
abondante et variée, dont nous donnons ci-après l'inventaire des espèces qui y 
ont été reconnues par M. F. DEMANET (”°) : Foraminifères : Endothyra bowmani 
Puruers, Endothyra sp., cf. Agathammina sp.; Crinoïdes : cf. Lepidesthes 
caledonica R. T. Jackson: Zaphrentis aff. postuma Smira; Brachiopodes : Lingula 
mytilloides SowerBy, Lingula squamiformis Parzzies, Lingula pringlei Murr- 
Woo», Lingula sp., Orbiculoidea missouriensis (SaumARrp), Chonetes (Chonetes) 
granulifer Owen, Chonetes (Chonetes) granulifer transversalis DUNBAR et ConDRaA, 
Chonetes (Lissochonetes) diminutus DEMANET, Chonetes sp., Productus (Pro- 
ductus) aff. muricatus PæiLzirs, Productus (Dictyoclostus) retiformis Murr- 
Woop, Productus (Dictyoclostus) scoticus SowerBy, Productus (Dictyoclostus) 
craigmarkensis Muir-Woon, Productus (Dictyoclostus) gallatinensis GrrTy, 
Productus sp., Crurithyris sp.; Lamellibranches : Solenomya primæva Puiccres, 
Solenomorpha minor (McCox), Sanguinolites sp., Edmondia sp., Ctenodonta 
lævirostrum (PorrLocx), Nuculochlamys sharmani (Etaerince Jr), Nuculo- 
chlamys attenuata (FLemic), Nuculochlamys sp., Anthraconeilo taffiani GIRTY, 
Yoldia lævistriata Meex et WortTaen, Nuculidés indéterminables, Grammatodon 
sp., Schizodus axiniformis (Parures), Schizodus sp., « Pterinopecten » carbo- 
narius Hinp, Pterinopecten sp., Aviculopecten (Aviculopecten) delepinei DEemaner, 
Aviculopecten sp., Streblochondria hertzeri (Meex), Acanthopecten sp., Perno- 
pecten carboniferus (Hip), Pernopecten attenuatus (Herricx), Pernopecten 
arcuatus Demaner, Pernopecten sp., Pectinidés indéterminables, Pseudamusium 
sp., Lima (Limatula) simplex (Priuxxes), Cypricardella sp.; Gastéropodes : 
Bucaniopsis moravicus (KzeBeLsBEerG), Euphemus anthracinus Werr, Bellero- 
phontidés indéterminables, Donaldina sp., Streptacis verbisti DEMANET, Streptacis 
kempenensis DEMANET, Soleniscus (Macrochilina) primogenius (Conran), Pty- 
chomphalus sp., Straparollus cf. reedsi Kniemr, Straparollus sp.; Ptéropodes : 
Coleolus carbonarius flenuensis DemanerT, Coleolus sp.; Scaphopodes : Dentalium 
aff. sublæve Hair: Nautiloïdes : « Orthoceras » aff. asciculare Brown, Ortho- 


(55) DEMANET, F., 1943 et 1949 et Van LECKWYCKk, W., 1948. 


DU WESTPHALIEN B SUPÉRIEUR : LA ZONE D'EIKENBERG 65 


ceras Sp., Actinoceras giganteum (SowerBy), Metacoceras postcostatum Bisar, 
Metacoceras perelegans Girry, Metacoceras sp., Temnocheilus carboniferus Hinn, 
Cœlogasteroceras dubium (Bisar); Ammonoïdes : Homoceratoides jacksoni 
BisaT, Homoceratoides sp., Gastrioceras depressum DELEPINE, Gastrioceras Sp., 
Anthracoceras œgiranum H. Scaminr, Anthracoceras hindi Bisar: Crustacés : 
« Griffithides » sp., Hollinella bassleri (Knicur), Hollinella spinulosa DEMANET, 
Bairdia McCoy, Cavellina Coryezz, Healdia Rounpy, Ostracodes indéterminables; 
Poissons : Listracanthus histrix NewBERRY et WoRTHEN, Elonichthys sp., Cono- 
dont : Lonchodus ?. 


LES RÉSERVES. 


RÉSERVE C. — Les deux sondages n° 111 (Niel-Rouwmortelsheide) (°°) et 
n° 112 (”) (Lanklaar-Kleine Homo), forés sur le territoire de cette réserve (voir 
PI. 1), ont traversé la zone d'Eikenberg en entier. Le premier, situé tout près 
de la limite orientale de la concession André Dumont-sous-Asch, a recoupé les 
horizons de Maurage, de Lanklaar et d’Eisden respectivement aux cotes : 
— 849,45, — 944,20 et — 1.120,70. Le second, situé à environ 450 m à l'Est 
de cette même limite, a recoupé ces horizons respectivement aux cotes : — 459,14, 


— 576,83 et — 787,04. 


(5°) DELMER, A. et FonTAINAS, S., 1942, coupe inédite. 
(9) RENIER, A. et DELMER, A., 1942, coupe inédite. 
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CHAPITRE Il 


Étude stratigraphique. 


Comme on le sait, l'étude stratigraphique des ensembles sédimentaires du 
Houiller est basée, en premier lieu, sur le repérage des niveaux ou horizons 
marins et ensuite sur la connaissance de la flore et de la faune non marine 
contenues dans les stampes qui les séparent. - | 

Dans les deux districts campinois qui font l'objet principal de la présente 
étude : le district central et le district oriental, certains gîtes à faune marine 
ont pu, comme nous l'avons mentionné dans la partie descriptive, être assi- 
milés aux horizons bien connus d’Eisden et de Maurage. En outre, on a pu 
examiner, pour la première fois dans les travaux souterrains, l'horizon, plus 
récemment repéré, de Lanklaar. 

Nous nous sommes donc proposé de faire, sur la base des coupes des travaux 
miniers, l'étude détaillée des suites non marines comprises entre ces horizons, 
en vue d'en établir l'inventaire paléontologique et lithologique et de constituer, 
ainsi, des échelles stratigraphiques de référence, dans l'espoir que les exploi- 
tants pourront s’en servir utilement pour l'identification des stampes de la zone 
d'Eikenberg, qu'ils viendraient à recouper dans leurs travaux. 

Les levés géologiques détaillés, nécessaires pour dresser de telles échelles, 
sont souvent rendus difficiles par la présence, dans les ouvrages souterrains, de 
tronçons dont les parois naturelles sont devenues invisibles après revêtement. 
Pour les trois quarts supérieurs de l'échelle stratigraphique dressée au siège 
de Zwartberg, notre levé géologique a pu marcher de pair avec le creusement 
d'un ouvrage de reconnaissance el être poursuivi de façon continue, dans le 
moindre détail. Pour le reste de l'échelle de ce siège, nous nous sommes servis 
de renseignements consignés sur des coupes du charbonnage, en y incorporant les 
résultats de l'étude minutieuse de nombreux gîtes fossilifères que nous avons 
pu échantillonner dans des ouvrages préexistants, grâce à des ouvertures prati- 
quées dans le revêtement. Pour l'échelle du siège d’Eisden, nous avons donné les 
descriptions consignées sur des documents graphiques du charbonnage et qui 
résultent d’un échantillonnage sommaire effectué au cours du creusement de 
certains ouvrages. Une grosse partie des échantillons ainsi prélevés a été soumise 
à l'examen de M. A. GRosJEAN (°”). 


(‘:) Nous remercions vivement M. À. GROSJEAN de nous avoir permis de publier les 
descriptions précises qu’il a faites des formations de la zone qui nous intéresse. 
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En superposant bout à bout les fractions d’échelles sitratigraphiques résul- 
tant de l'étude de divers ouvrages d’un siège, on obtient une échelle stratigra- 
phique continue (PI. IIT a, III b). 

L'examen des planches III a et III b permettra tout de suite, sur la base du 
nombre plus ou moins important d'indications paléontologiques qui y figurent, 
de faire la distinction entre les tronçons d'ouvrages qui ont été étudiés par nous, 
dans le détail, par prélèvements systématiques et massifs, et ceux qui n’ont été 
décrits qu’à la lumière d’un nombre restreint d'échantillons. 

Dans le texte également, le lecteur aura pu faire la discrimination entre les 
stampes partielles que nous avons examinées minutieusement et celles qui n’ont 
été soumises qu'à un examen superficiel (Chap. I). 

Sur les planches III a et IIT b figure, à côté de chaque portion de stampe, 
l'indication de l'ouvrage (travers-bancs, puits intérieur) où elle a été relevée. 
On retrouvera aisément la description correspondante dans le texte, en s’aidant 
de la table des matières. | 

C'est l'horizon d'Eisden, base de la zone d’Eikenberg, qui a été pris comme 
raccord fondamental entre colonnes. 


A. — CATALOGUE DES NIVEAUX CARACTÉRISTIQUES. 
CLASSES PAR CONCESSIONS. 


Dans les stampes que nous avons examinées, nous avons pu observer, dans 
chaque concession, plusieurs niveaux ou séries de bancs présentant des carac- 
tères particuliers qui permettent de les distinguer. Ces caractères ont trait soit 
à la nature lithologique de ces niveaux, soit à leur contenu paléontologique. 

Nous passons en revue ces niveaux particuliers, en commençant par la 
concession la plus occidentale et en suivant, du bas vers le haut, l’ordre strati- 
graphique. 

Concession de Beringen-Koersel. 


Dans cette concession, la zone d’Eikenberg est à peine entamée, puisqu'elle 
n’est reconnue que sur 35 m de hauteur. 

Attirons l'attention sur le fait que la faune de l'horizon d’Eisden compte 
de nombreux exemplaires d’Estheria striata et Estheria sp., sur 1,40 m de hau- 
teur, dans un schiste gris, doux (p. 11). 

La stampe stérile surmontant le niveau marin est de 15 m environ (°°). 


Concession « Les Liégeois ». 


1. — L’horizon d'Eisden surmonte la veine n° 19 d’une hauteur variant, 
suivant les recoupes, de 3,20 m à 3,75 m. Cet horizon y est caractérisé par la 
présence de rares Lingules et de débris de Poissons. 


(2) cf. GROSIEAN, A., 1937, p. 209. 
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Le schiste argileux constituant le niveau marin passe rapidement à un 
schiste psammitique, et dans la stampe comprise entre la veine n° 19 et la 
veine n° 18, on note l'existence de quelques débris de Lamellibranches non 
marins : Carbonicola similis et Naiadites Isp. (pp. 14 et 16). 


IT. — Le toit de la veine n° 18, d’abord noirâtre, bitumineux et pyriteux, 
passe à un schiste gris argileux et ensuite à un schiste psammitique. On y trouve 
des Carbonicola sp. et parfois quelques débris végétaux. 


III. —— Le toit de la veine n° 17 contient une faune non marine. Formé de 
schiste assez foncé et pyriteux, il renferme des Carbonicola sp., des Naiadites sp. 
et des Guilielmites. 

La stampe comprise entre la veine n° 17 et la veine n° 16 forme un com- 
plexe arénacé (schiste psammitique, psammite et grès), dont la continuité n’est 
interrompue que par l'existence d’un gîte à Anthraconauta, qui n’a d’ailleurs 
pas été observé dans chacune des recoupes de cette stampe, que nous avons eu 
l'occasion de décrire (pp. 17 et 24). 


IV. — Le toit de la veine n° 16 se présente, selon les régions, tantôt sous 
l'aspect d’un grès brunâtre (p. 17), tantôt sous l’aspect d’une roche schisteuse, 
puis psammitique (p. 24). 

Le haut-toit de cette veine, formé de schistes psammitiques passant au 
psammite et au psammite gréseux, contient des débris végétaux : Lépidoden- 
dracées, Calamariacées, Ptéridospermées. 

Une flore riche caractérise aussi, tout au moins localement, le haut-toit de 
la passée de veine constituant le sommet du tiers inférieur de la stampe comprise 
entre la veine n° 16 et la veine n° 15. Composé de schistes psammitiques et de 
psammite, ce haut-toit a fourni d'assez nombreuses empreintes, parmi lesquelles 
dominent Neuropteris abbreviata et Neuropteris heterophylla (p. 18). 


Y. — Le toit de la veine n° 15 ne présente rien de bien particulier, sinon 
parfois quelques rares Carbonicola et des débris de Poissons plus rares encore 
(p. 25). 

Dans la stampe, de faible épaisseur, qui sépare cette veine de la veine n° 14, 
il existe une veinette (0,20 m) au toit de laquelle on trouve d'assez nombreuses 
Carbonicola en position de vie (p. 19). 


VI. — L'intercalation schisteuse, séparant les deux sillons de la veine n° 14, 
renferme des pinnules de Neuropteris, tandis que dans le toit du sillon supé- 
rieur de cette veine, constitué de schiste argileux foncé, à taches de pyrite, on 
trouve des Carbonicola ‘similis (p. 19). 

La stampe, faible et variable, séparant la veine n° 14 de la veine n° 13, et 
qui n’atteint en moyenne que 5 m d'épaisseur, se caractérise par la présence 
d'une flore abondante et assez variée (p. 26), dans un schiste psammitique. 
Elle comporte une passée de veine avec toit à Carbonicola sp., parfois en posi- 
tion de vie (p. 20). 
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VIT. — La veine n° 13 est un complexe charbonneux, dont le haut-toit, à 
partir d’un mètre au-dessus du charbon, comme d’ailleurs toute la stampe qui 
la sépare de la veine n° 12, renferme une flore fort abondante et variée (pp. 21 
et 27-28). Parmi de très nombreuses espèces végétales, on reconnaît principa- 
lement : Sigillaria ovata et Sigillaria davreuri, spores (nombreuses et variées), 
Sphenophyllum cuneifolium et Sphenophyllum sp., Samaropsis sp., Pecopteris 
volkmanni, Alethopteris serli, Mariopteris (trois espèces), Neuropteris (cinq 
espèces), Sphenopteris obtusiloba, Lagenospermum aff. kidstoni, Trigonocarpus 
sp., Pinnularia columnaris et Pinnularia sp. 


Signalons que dans certaines de ses recoupes, le toit de la veine n° 13 
recèle, à peu de distance du charbon, des coquilles : Carbonicola cf. similis 


(p. 26). 


VIII. — Composé de schiste argileux foncé, bitumineux, passant vers le 
haut à du schiste plus gris, le toit du sillon supérieur de la veine n° 12 renferme, 
associées à des débris végétaux, des coquilles de Lamellibranches, le plus souvent 
sidéritifiées : Carbonicola similis, Carbonicola sp. et Naiadites sp., ainsi que des 
Spirorbis sp. On y recueille, en outre, des écailles de Poissons et des Ostracodes 
à test conservé. 

La veine n° 12 est surmontée d’une stampe stérile, relativement épaisse, 
atteignant 17 m de puissance. À 2 m environ au-dessus de la veine n° 12, com- 
mencent à apparaître des bandes de grès et de psammite gréseux qui forment la 
base d’un complexe arénacé, où alternent psammites gréseux et psammites, 
avec une seule intercalation de schiste psammitique. 

Ce complexe est surmonté de schiste psammitique, jusqu’à l'endroit où 
apparaissent les radicelles du mur argileux de la passée de veine à laquelle se 
réduit la veine n° 11 dans les recoupes examinées. 

Cette stampe arénacée contient quelques végétaux identifiables mais peu 
nombreux, disséminés dans différents niveaux. À signaler plusieurs exemplaires 
d’une espèce rare au-dessous de Petit-Buisson : Neuropteris scheuchzeri (pinnules 
ou fragments), recueillis entre 10 et 11 m au-dessus de la veine n° 12 (p. 30). 

Le mur de la veine n° 11, composé de schiste argileux foncé, de rayure 
brune, à lits de charbon, se caractérise par la présence de nombreuses spores 


(p. 31). 


IX. — Un banc de grès, passant au psammite gréseux et atteignant plus 
d’un mètre d'épaisseur, gît sous la veine n° 10, dont le toit (p. 31) contient une 
faune assez abondante. Composé de schiste foncé, doux, passant assez rapide- 
ment à un schiste gris, il renferme des débris de Lamellibranches : Carbonicola 
sp., Naiadites sp. en ronde bosse; des Spirorbis sp.; des Ostracodes et des écailles 
de Poissons. La présence de Lamellibranches et d'Ostracodes se maintient dans 
le haut-toit jusqu’à 4 m au-dessus de la veine n° 10.. 
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X. _— Au toit immédiat de la veine n° 9 (p. 32), il existe une mince couche 
de pseudocannel. Dans les schistes argileux gris qui la surmontent, on trouve 
quelques débris de coquilles, le plus souvent indéterminables; on reconnaît 
Carbonicola sp. en ronde bosse. 

Vient ensuite un faisceau formé de plusieurs veines assez rapprochées : 
veine n° 8 et le duo formé par les veines n° 7 et n° 6. 


XI. — Le sillon supérieur de la veine n° 8, constitué par 0,20 m de cannel 
coal, est surmonté d’un schiste noir, mat, bitumineux, caractérisé par la pré- 
sence de nombreuses spores et de quelques Ostracodes. L 


XII. — Les veines n° 6 et n° 7, qui sont groupées, ne sont séparées que par 
une intercalation de 0,20 m. 218 

Au toit de veine n° 6, sur une épaisseur d'environ 9m, on trouve plusieurs 
bancs à Lamellibranches : Naiadites cf. subtruncata, Naiadites sp., de petite 
taille et débris de coquilles indéterminables. 

Dans la partie médiane de la stampe comprise entre cette veine n° 6 et le 
complexe charbonneux formant la veine n° 5, on trouve une suite de bancs à 
flore assez abondante, encadrant une passée de veine. On y reconnaît principa- 
lement : Calamites sp., Cordaites sp., Samaropsis sp. et pinnules de Neuropteris 
(quatre espèces différentes). 


XIII. —— Vient ensuite un faisceau de veines, chacune plus ou moins effi- 
lochée, mais dont l’ensemble forme un trio assez serré : veine n° 5, veine n° 4 
et veine n° 3. 

On trouve au bas-mur du sillon inférieur de la veine n° 5, un banc épais de 
psammite gréseux. 

L'ensemble formé par les trois sillons de la veine n° 5 comporte deux inter- 
calations schisteuses, où abondent les débris végétaux; citons principalement : 
Ulodendron ophiurus et pinnules de Neuropteris hollandica et abbreviata (p. 34). 


XIV. — Le mur de la veine n° 4 est un schiste noir, feuilleté, fourré de lits 
à empilages de végétaux, comportant des espèces identifiables, dont, entre 
autres : Lepidodendron dissitum, Sigillaria tessellata, Neuropteris hollandica, 
Neuropteris abbreviata (p. 85). 

Cette veine n° 4 n’est séparée de la veine n° 3 que par un intercalaire de . 
0,15 m, composé de schiste feuilleté noir, caractérisé par la présence de spores 
(p. 85). 

Le sillon supérieur de la veine n° 3, qui se termine par une mince couche 
de cannel coal (0,02 my, est immédiatement surmonté d’un schiste noir, mat, 
bitumineux, pyriteux, dont les joints sont couverts de très nombreux Ostra- 
codes, à test calcareux ou pyritisé, et d’écailles de Poissons (p. 35). Le schiste 
devient rapidement plus clair, mais reste toujours à faune abondante : Carboni- 
cola similis, Carbonicola sp., Naiadites daviesi, Naiadites sp. et Spirorbis sp. 


(p. 35). 
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Surmontant ces bancs coquilliers, qui s’étagent sur 1,30 m environ, le 
reste de la stampe séparant la veine n° 3 de la veine n° 2 est un complexe gréso- 
psammitique, jusqu’au niveau où apparaissent les radicelles du mur argileux de 
la veine n° 2; les derniers bancs de ce mur, constitués de schiste feuilleté, se 
caractérisent par une accumulation de pinnules de Neuropteris abbreviata, 
formant litière, et associées à quelques pinnules de Neuropteris hollandica et à 
des spores (p. 36). 

Le toit et le haut-toit de la veine n° 2 renferment une faune abondante : 
Naiadites cf. triangularis, Naiadites sp. (pyritisées ou non), débris de coquilles 
indéterminables, Spirorbis sp., Ostracodes. 


XV. — Vient ensuite une série de veinettes qui constituent les première, 
deuxième et troisième veinettes au-dessus de la veine n° 2. On les désigne : 
veinette n° 2/1, veinette n° 2/2 (en deux sillons) et veinette n° 2/3. C'est au 
toit de cette dernière que se situe l'horizon marin de Lanklaar. 

Le toit de la première de ces veinettes renferme quelques Lamellibranches : 
Carbonicola sp. (en ronde bosse, de petite taille et implantées), Anthracomya 
pulchra (en ronde bosse), Naiadites daviesi (en ronde bosse), Naiadites sp. (p. 37). 

L'intercalation schisteuse séparant les deux sillons de la veinette n° 2/2 
est fourrée de lits à empilages de débris végétaux divers, comprenant quelques 
espèces identifiables, toujours fragmentaires, dont : Lepidodendron aculeatum 
et Lepidodendron obovatum, Sigillaria ovata, Calamites sachsei, Neuropteris 
obliqua, Neuropteris abbreviata, Linopteris münsteri, Sphenopteris striata. 

Dans les complexes sédimentaires compris entre la veine n° 2 et les veinettes 
surincombantes, on compte plusieurs niveaux gréseux ou gréso-psammitiques, 
situés respectivement dans le bas-mur des veinettes n* 2/1 et 2/2 et à une 
dizaine de centimètres sous la veinette n° 2/3, où le banc gréso-psammitique, 
qui souligne le niveau marin de Lanklaar, atteint 5,50 m de puissance. 


XVI. — Le niveau marin de Lanklaar se situe au toit de la veinette barrée, 
désignée par le n° 2/3, c’est-à-dire la troisième veinette au-dessus de la Yeine 
n°2. 

La faune marine se localise sur une hauteur d’un mètre environ de schiste 
d'abord noirâtre, grenu, légèrement psammitique, mais devenant rapidement 
argileux, gris plus clair et carbonaté. Ce schiste fournit de nombreux spécimens 
d'Orbiculoidea et de Lingula et des débris de Poissons. A citer, également, la 
présence de quelques spécimens d’Ostracodes : Hollinella bassleri (p. 38). 

Ce niveau marin est surmonté d’une stampe schisteuse, non fossilifère, 
s'étendant jusqu’à la veine n° 1, laquelle est formée de deux sillons et dont le 
toit renferme une faune non marine assez abondante : Carbonicola sp. (en 
ronde bosse, de petite taille et turgide), Naiadites sp. (en ronde bosse), Anthra- 
conauta sp. ?, débris de coquilles indéterminables et écailles de Poissons. 
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XVII. — Vient ensuite une série de veinettes qui constituent les première, 
deuxième et troisième veinettes au-dessus de la veine n° 1. On les désigne : 
veinette n° 1/1 (en deux sillons), veinette n° 1/2 (en deux sillons) et veinette 
n° 1/3 (barrée). 

L'intercalation schisteuse entre les deux sillons de la veinette n° 1/1 est 
littéralement bourrée de débris végétaux, souvent identifiables, parmi lesquels 
on distingue des Lycopodiales et surtout de très nombreuses pinnules de Neurop- 
teris formant litière : Neuropteris abbreviata, N. obliqua, N. hollandica. On y 
remarque aussi un grand nombre de Cordaicarpus cordai (p. 39). 

A partir du haut-toit, on rencontre quelques bancs à Ostracodes et à débris 
d'écailles de Poissons avant d'atteindre le mur, franchement gréseux sur une 
épaisseur d’au moins 2 m, de la veinette n° 1/2, divisée en deux sillons et sur- 
montée d’une forte stampe stérile dépassant 30 m de puissance. 

Le toit débute par un schiste psammitique, où l’on distingue des interca- 
lations franchement psammitiques et même une bande de grès massif. À 1 m 
au-dessus de la passée de veine n° 1/2 commence une tranche schisteuse de 
plusieurs mètres d'épaisseur renfermant une faune abondante : Naiadites sp., 
Naïadites cf. triangularis, Carbonicola sp., Anthraconauta sp. et des coquilles 
indéterminables. 

Cette bande schisteuse est surmontée d’une tranche épaisse de schiste 
psammitique allant jusqu'au mur argileux de la veinette n° 1/3, surincombante. 

Au milieu de la stampe stérile, c’est-à-dire à une quinzaine de mètres 
au-dessus de la dernière veinette, se situe’ un niveau à flore abondante où se 
reconnaissent principalement : Sphenophyllum cuneifolium et Neuropteris abbre- 
viata (p. 41). 

À 5 m environ au-dessus de ce niveau se suivent plusieurs bancs à débris 
végétaux où l’on peut surtout distinguer d'assez nombreuses nucules de Sama- 
ropsis sp. et d’abondantes pinnules de Neuropteris abbreviata éparses sur certains 
joints ou formant litière (p. 41). 


XVIII. -— La veinette n° 1/3 présente un toit bien fourni en restes de 
. Lamellibranches : Carbonicola cf. duponti, Naiadites sp. aplaties ou en ronde 
bosse dans des nodules sidéritifères (p. 42). 

Ailleurs, ce toit, devenu noir et bitumineux, renferme une faune plus 
variée, à nombreux débris de Crustacés divers : Ostracodes, Palæocaris sp., 
Anthrapalæmon grossarti, associés à des débris de Poissons (os et écailles), des 
coquilles de Lamellibranches, des ailes d'insectes, des Spirorbis et des débris 
végétaux (p. 42). 

Ce toit est brusquement surmonté par un grès à traces charbonneuses, mon- 
trant, par places, une stratification entrecroisée. Au delà de ce grès, on trouve 
un schiste psammitique à haecksel, puis un schiste semblable à celui du début, 
avec des restes de Lamellibranches, des écailles de Poissons, des Spirorbis. On 
repasse enfin à une formation gréseuse, constituant le bas-mur de la veine A. 
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XIX. — La veine À supporte un épais toit gréseux (p. 48). C’est un grès 
blanchâtre, friable; il se désagrège superficiellement sous la pression du doigt. 
Ce grès est surmonté d’un schiste fort psammitique à bandes gréseuses, suivi 
du mur franchement gréseux de la première veinette surincombante. 


XX. — La partie supérieure de la zone d'Eikenberg comprend neuf veinettes 
plus ou moins rapprochées, s’étageant sur 18 m environ. Elles sont désignées : 
A/1, A/2, .…, jusqu'à A/9. Au toit de cette dernière se situe le niveau marin 


de Maurage ou Petit-Buisson, limite supérieure de la zone. 


Les bancs intercalaires séparant ces veinettes étant forcément assez minces, 
pour la plupart, il en résulte qu'ils prennent l'aspect de mur et sont, en général, 
fortement chargés de radicelles. Néanmoins, les toits de quelques-unes de ces 
veinettes présentent un facies schisteux foncé, avec débris de végétaux identi- 
fiables ou débris de coquilles et d’Ostracodes. Signalons, notamment, la pré- 
sence de coquilles indéterminables au toit immédiat de la veinette A/1, de 
nombreuses pinnules de Neuropteris, conservées dans une roche noirâtre assez 
grossière, pyriteuse et carbonatée, qui constitue le toit de la veinette A/4 (p. 44), 
d'une faune abondante contenant des Carbonicola sp. à test conservé, des débris 
de coquilles indéterminables, des restes de Poissons et de nombreux Ostracodes 
au toit de la veinette A/5 (p. 44). La veinette A/6 est immédiatement encadrée 
par deux niveaux à flore à nombreuses pinnules de Neuropteris tenuifolia et 
Linopteris münsteri. Le sillon supérieur de la veinette A/7 est compris entre 
deux niveaux à plantes où sont bien représentés les Lépidodendracées (trois 
espèces de Lepidodendron) ainsi que le Neuropteris tenuifolia. Le toit de la 
veinette A/8 renferme une faune non marine abondante, où des Naiadites voisi- 
nent avec de très nombreux Ostracodes. Enfin, entre la veinette A/8 et la 
veinette A/9 existe une stampe à multiples intercalations gréseuses, sur laquelle 
repose l'horizon de Maurage. 


Il est à remarquer que l'horizon de Maurage recèle dans cette recoupe une 
faune marine beaucoup moins variée et moins abondante (pp. 45-46) que celle 
reconnue dans ce même horizon à Eisden (pp. 63-65). Les schistes surincombants, 
dans lesquels on ne trouve plus de fossiles marins, renferment un grand nombre 
d'Estheria, Sur une épaisseur voisine de 2 m (*). M. A. E. Truman (‘*) signale 
aussi la présence d’Estheria sur une grande épaisseur au-dessus du niveau 
« Cefn Coed », qui paraît être le correspondant de l'horizon de Maurage dans 
le Sud du Pays de Galles. 


($*) CHAUDOIR, H., 1949, pp. 431 et 433. 
(54) TRUEMAN, A. E., 1946, p. LxxI. 
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Concession Sainte-Barbe et Guillaume Lambert. 


[. _— Dans l'horizon d’Eisden, les Lingules sont rares et de petite taille. I] 
est intéressant de rappeler qu’on peut en trouver déjà dans le faux-toit de la 
veinette sous-jacente, où la roche est constituée d’un schiste argileux, tendre, 
charbonneux, à très nombreuses efflorescences de gypse, avec joints couverts 
de grands débris de tiges carbonisés et sulfureux (°°). 


IL. — Le niveau marin de Lanklaar se situe entre les couches n° 35 et n° 36. 
Tout comme dans sa recoupe au puits intérieur A/1 du siège de Zwartberg et 
comme dans les sondages où il a été repéré, cet horizon se caractérise par la 
présence d'Orbiculoidea et de Lingula (p. 62). 11 repose, comme à Zwartberg, 
sur une veinette. ie: | 


III. — La couche n° 37, dont le toit schisteux renferme des débris végétaux, 
parmi lesquels se trouvent des Lépidodendracées et des Sigillaires, est surmontée 
d’un complexe de quatre veinettes plus ou moins rapprochées, s’étageant sur 
8 m de stampe environ. Au-dessus de la dernière de ces veinettes apparaît la 
stampe gréseuse de 16 m de puissance, sur laquelle repose, par l'intermédiaire 
d'un mur schisteux et d’une cinquième veinette, l'horizon marin de Maurage 
ou de Petit-Buisson, limite supérieure de la zone d'Eikenberg. Ce niveau renferme 
ici une faune abondante et variée (°°). 


B. — COMPARAISON ENTRE LA ZONE D'EIKENBERG 
DU DISTRICT ORIENTAL 
ET LE MAURITS-GROEP DU LIMBOURG NÉERLANDAIS. 


Nous extrayons du mémoire que M. A. J. Diekers a récemment publié sur 
la géologie de la vaste concession de la Mine Maurits (7), la partie du texte où 
il confronte l'échelle stratigraphique de la zone d'Eikenberg telle qu'elle se 
présente à Limbourg-Meuse, avec celle de la zone néerlandaise correspondante : 
© le « Maurits-Groep », étudiée par lui dans ladite concession. Une série d’échelles 
stratigraphiques comparées, relatives au « Maurits-Groep », figurent à la plan- 
che IV du travail de M. Dixkers. 

Le Domina-Niveau, correspondant de l'horizon d'Eisden, limite inférieure 
du « Maurits-Groep », est bien connu; il a été recoupé par plus de travers-bancs 
encore que ne l’a été le Catharina-niveau, équivalent néerlandais de l'horizon 
de Quaregnon et base du « Hendrik-Groep » ou zone d’'Asch. 


(55) Van LECKWYCK, W., SNEL, M., PASTIELS, A., WILLIÈRE, Ÿ., 1949, p. 151. 
(56) Van LECKWYCK, W., 1948, pp. B. 392-398. 
(57) Dixkers, A. J., 1945, p. 26 et pl. IV; voir aussi JONGMANS, W. J., 1927. 


= 
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À Maurits, la stampe stérile qui surmonte le Domina-niveau est d’une 

puissance moyenne de moitié inférieure à celle qui surmonte le Catharina- 
niveau : 18 m au lieu de 36 m. À Limbourg-Meuse, la stampe stérile surmontant 
le niveau marin d’Eisden est de 23 m. 
, Au sommet de cette stampe stérile on trouve, à Maurits, une première 
formation charbonneuse qui se présente presque partout en deux sillons plus 
ou moins écartés, se réunissant par endroits cependant, pour former l’impor- 
tante couche C, qui correspond à la couche n° 28 de Limbourg-Meuse. D'une 
manière générale, la dichotomie qui affecte cette couche semble aller en s’accen- 
tuant vers l'Est. 

Une veinette, de quelques centimètres seulement, située à 20 m en moyenne 
au-dessus de la couche C et reconnue dans tous les travers-bancs ayant recoupé 
cette stampe à la mine Maurits, est remarquable par sa permanence, car il semble 
bien qu'on la retrouve à Limbourg-Meuse, à 15 m environ au-dessus de la 
couche n° 28, où nous l’avons désignée comme la première passée de veine 
surmontant cette couche. 

À 8 m en moyenne plus haut, viennent à Maurits trois veinettes : D, E, F, 
s’étageant sur 25 m de stampe environ; elles sont généralement peu puissantes, 
mais constituées de charbon propre, et constantes, puisque reconnues sur tout 
le territoire de la mine Maurits. 

La première de ces veinettes (D) doit correspondre au complexe charbon- 
neux situé à 25 m de la couche n° 28, tandis que les deux autres veinettes 
(E et F) correspondent respectivement aux couches n° 29 et n° 30. 

Sur la dernière de ces veinettes s'étend une stampe pauvre, d'environ 60 m 
d'épaisseur, dans laquelle on distingue seulement le passage de veinettes assez 
minces, parmi lesquelles F,, F,, F,, reconnues dans toute l'étendue de la conces- 
sion. La supérieure (F,) semble bien correspondre à la couche n° 31 d’Eisden, 
tandis que les deux autres figurent également à l’état de simples veinettes dans 
la stampe correspondante de Limbourg-Meuse. 

Au sommet de cette stampe pauvre, on trouve la couche G, puissante mais 
pas toujours propre, qui correspond sans doute à la couche n° 32 d’Eisden. 

Plus haut que cette couche G, les formations du « Maurits-Groep » sont 
moins connues, n'ayant été recoupées que par de rares travers-bancs. Signalons 
que les trois couches principales qui y sont repérées : H, J, K, s’étagent sur 
une hauteur de 75 m à partir de la couche G et correspondent très vraisembla- 
blement aux couches n° 33, n° 34 et n° 35 de Limbourg-Meuse. 

Dès la couche G, on atteint la partie supérieure du « Maurits-Groep », où, 
d'après M. A. J. Dixkers, les couches paraissent plutôt sales. Le charbon qu'on 
y rencontre gît souvent en minces sillons formant des groupes de veinettes 
rapprochées. D'après les sondages et d’après les travaux de la mine Emma, ce 
phénomène serait fréquent dans le « Jabeek-Groep », qui est l'équivalent du 
faisceau connu en Campine sous le nom de zone de Donderslag et qui surmonte 
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l'horizon marin Aegir= Petit-Buisson. Remarquons d'autre part que le sommet 
de la zone d'Eikenberg, tant à Zwartberg qu'à Eisden, est aussi caractérisé par 
la multiplicité des sillons charbonneux, résultant de la présence de couches 
effilochées et de veinettes groupées, tout comme d’ailleurs les sommets des deux 
sous-zones de la zone d’Asch (°°). 


C. — L’HORIZON DE LANKLAAR. 


a) Comme il a été dit précédemment, ce niveau constitue un repère remar- 
quable. Se situant à Limbourg-Meuse entre les couches n° 85 et n° 36, il doit, 
selon toute vraisemblance, se retrouver dans le bassin néerlandais, tout au moins 
dans la partie occidentale de celui-ci, constituée par le vaste domaine de la mine 
Maurits, à une vingtaine de mètres au-dessus de la couche K. 

D'après M. S. Van Der Heine (), un niveau à Lingules, recoupé entre 
881 et 882 m dans le sondage XIV du Limbourg hollandais, serait probable- 
ment l'équivalent du niveau de Lanklaar. 


b) En ce qui concerne les deux recoupes de cet horizon dans les travaux 
souterrains de Campine, indépendamment des sondages, sa position par rapport 
au niveau de Maurage et au niveau d'Eisden est indiquée dans le tableau 


ci-dessous : 
A Zwartberg A Eisden 


Distance entre l'horizon de Lanklaar et l'horizon de Maurage. 86 m 104 m 
Distance entre l'horizon de Lanklaar et l'horizon d’'Eisden … 168 m 285 m 
Puissance de la zone d'Eikenberg ….. ... :. lt). 254 m 329 m 


Il en résulte que l'horizon de Lanklaar se situe à la base du tiers supérieur 
de la zone d’Eikenberg. 


c) En admettant, avec M. W. J. Joncmans et M. L. Dorsman (°°), la paral- 
lélisation de l'horizon d’Eisden avec le « Two Foot Marine Band » et de l'horizon 
de Maurage avec la « Mansfield Marine Band », on acceptera, comme le proposent 

MM. W. Enwarps et C. J. Srussceræp ("), d'établir provisoirement une corré- 
lation entre le niveau de Lanklaar et le « Haughton Marine Band ». Ce dernier 
est celui des niveaux à Lingules existant entre les deux horizons précités qui 
semble présenter le plus d'extension latérale vers l'Est. 


66) VAN LECKWYCk, W., 1949, pp. B 443 et 445. 

69) Van DER HEIDE, S., 1949 a, p. 53 et 1949 b, p. B. 488. 
70) JONGMANS, W., 1940; DORSMAN, L., 1945. 
) 


( 
( 
( 
(7) Enwarps, W. et STUBBLEFIELD, C. J., 1947, p. 248. 
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ANNEXE 


Note sur la faune non marine des zones d’'Asch 
et d’Eikenberg 


Si la récolte des éléments de la faune non marine, effectuée dans les zones 
d'Asch et d'Rikenberg du bassin campinois, a permis la réunion de collections 
beaucoup plus importantes que celles jamais faites en Belgique, il nous apparaît 
nécessaire de rappeler l'inégalité des prélèvements effectués dans les concessions 
explorées (voir Public. n° 4, p. 181). A la difficulté d'obtenir des prélèvements 
statistiquement équivalents de fossiles dans toutes les stampes des concessions 
explorées s'ajoutent les problèmes très complexes, et non encore résolus, de 
l'étude des conditions de l'emploi et de la détermination spécifique précise des 
Lamellibranches non marins du terrain houiller (6e). 

Ces contingences n’autorisent pas à présenter ici un commentaire détaillé 


de la dissection biostratigraphique, faite banc par banc. Toutefois nous pouvons 


donner dès maintenant pour les Lamellibranches non marins quelques remar- 
ques au sujet de leur distribution, qui découlent notamment de l'examen des 
tableaux n° 5 à 7 du mémoire sur la zone d’Asch et du texte du présent travail 
sur la zone d’'Eikenberg. 

L'extrème base de la zone d’Asch, constituée par les bancs fossilifères 
compris entre l'horizon marin de Quaregnon et la quatrième veinette (voir 
Public. n° 4, tableaux n° 5 et 6), présente les éléments d’une faune riche et 
variée, qui semblent appartenir à la partie supérieure de la division biostrati- 
graphique dénommée « Modiolaris Zone », établie et bien reconnue dans les 
Coal Measures de Grande-Bretagne (‘*). 

Les terrains sus-jacents à cette zonule de base renferment les éléments d’une 
faune caractéristique de la « Similis-Pulchra zone » des auteurs britanniques, plus 
précisément de la « lower Similis-Pulchra zone » définie par MM. D. À. Wray 
et À. E. TRuEMAN (*). La limite supérieure de cette « lower zone » coïncide 


(*) Commentaire dû à M. A. PASTIELS. 

(7?) PASTIELS, A., 1948, pp. 449-455, 

(®) Davies, J. H. et TRUEMAN, A. E., 1927, pp. 227-254. 

(+) WRay, D. A. et TRUEMAN, A. E., 1931, p. 84; voir aussi Dix, E. et TRUEMAN, À. E., 
1937, p. 190. 
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généralement en Grande-Bretagne avec le niveau marin de Cefn Coed-Gin Mine- 
Mansfield, équivalent stratigraphique de l'horizon de Maurage-Petit-Buisson; 
au delà de celui-ci se distingue une « upper Similis-Pulchra zone », caractérisée, 
entre autres, par une grande abondance d’Anthracomya pulchra (°) (9 (9: 
La présence de cette espèce est maintenant confirmée en Campine, mais la 
limite entre les « lower » et « upper Similis-Pulchra zones » ne peut encore y 
être précisée, bien que l'horizon de Maurage ait été reconnu en divers endroits. 
Notons d’ailleurs que dans les Coalfields des Midlands orientaux (Leicestershire, 
Nottinghamshire, Yorkshire) et dans les Coalfields septentrionaux de Grande- 
Bretagne (districts de Durham et de Northumberland), gisements houillers les 
plus proches de la Campine, à l'Ouest, les limites stratigraphiques et les carac- 
ières fauniques de ces zones ne sont pas toujours bien distincts ou bien recon- 
nus (F5) (7): 

A l'Est, dans les gisements du Limbourg et du Peel néerlandais, la 
« upper Similis-Pulchra zone », avec son élément caractéristique, n’a pu encore 
être retrouvée (°°) (*). 

En Campine, le genre Carbonicola, représenté par C. similis, s'étend au 
moins jusqu'à l'horizon de Maurage. Le genre Anthracomya, limité d'abord à 
la zonule de base du Westphalien B, réapparaît dans la moitié supérieure de la 
zone d'Eikenberg, avec A. pulchra. C'est vers le même niveau, soit aux environs 
de la veine n° 3 de la concession « Les Liégeois » et quelque 30 à 35 m sous 
l'horizon marin de Lanklaar, sinon plus bas déjà, que se manifestent des indices 
d'un changement dans les associations des éléments non marins. On y observe 
une prédominance des Naiadites; celles-ci sont accompagnées d'Anthraconauta et 
de quelques Anthracomya, auxquelles se joignent de nombreux Ostracodes, tous 
éléments dulcaquicoles plus que limniques. 

La subdivision du terrain houiller d’après les espèces de la faune non marine, 
établie en 1930 par M. P. Pruvosr (*), sur des collections très partielles, ne peut 
donc être retenue pour le bassin campinois. 


+ 
* * 


75) TRUEMAN, À. E. et WEIR, J., 1946, pp. XXVIII-XXIX. 
(6) TRUEMAN, A. E., 1946, p. LXXV. 

77) EpwaRDs, W. et STUBBLEFIELD, J., 1948, p. 226. 

78) TRUEMAN, À. E., 1933, pp. 3, 18, 21. 

7%) Wei, J. et LerTcn, D., 1936, pp. 710, 735. 

s0) VAN DER HEIDE, S., 1943, pp. 17 et 81. 

81) Ip., 1946, p. 45. 

(82) PRUVOST, P., 1930, p. 274. 
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Dans le groupe des Lamellibranches, on constate une faible représentation 
des genres Anthracomya et Anthraconauta, tandis que les Carbonicola et les 
Naiadites se montrent en abondance dans les zones d’Asch et d'Eikenberg. 

Les Carbonicola de la zonule groupant les premiers toits au-dessus du niveau 
de Quaregnon appartiennent aux espèces C. robusta, C. acuta, C. cf phrygiana, 
C. aquilina, C. turgida et C. nucularis, auxquelles se joignent déjà quelques 
C. similis. Dans la stampe sus-jacente à cette zonule de base et jusqu'aux envi- 
rons du niveau de Lanklaar, l’espèce C. similis est abondante et domine large- 
ment, du moins dans le district central de la Campine. À côté de cette espèce, 
des formes appartenant à C. aquilina, avec toutes leurs variétés (%*) (%), qui 
n’ont pas été différenciées dans la présente étude, se rencontrent éparpillées sur 
toute la hauteur du Westphalien B. 

Les Anthracomya ont été rencontrées en zone d’Asch, à Waterschei et à 
Houthalen, dans la zonule de base, avec comme espèces : A. modiolaris et A. 
williamsoni, et, à Eisden, dans les bancs subordonnés au niveau de Wijshagen. 
Dans la moitié supérieure de la zone d’Eikenberg on en a repéré à Eisden et à 
Zwartberg; dans ce dernier siège, A. pulchra est présente, à peu de distance, 
sous le niveau de Lanklaar. 

Les Naiadites sont réparties sur toute la hauteur du Westphalien B et 
montrent, à côté des espèces banales : N. quadrata, N. modiolaris, N. triangu- 
laris, des spécimens de N. obliqua, N. daviesi (assez commune), N. producta et 
des formes « winged » telles que N. flexuosa. Ces Lamellibranches paraissent 
devenir prépondérants, dans le gisement d’Eisden, au-dessus du niveau marin 
de Lanklaar. Une certaine aire de concentration des espèces du genre se mani- 
feste également au voisinage du niveau de Wijshagen. 

Les Anthraconauta n’ont été décelées qu'en un petit nombre de gisements, 
sous l'aspect de formes affines d'A. phillipsi. À Eisden, leur distribution va de 
pair avec celle des Naiadites. Notons, encore dans ce même gisement, leur asso- 
ciation aux premiers éléments du niveau marin de Lanklaar (‘*). 

Parmi les autres groupes de la faune non marine, la distribution horizontale 
des Ostracodes et des Spirorbes montre une grande abondance de leurs repré- 
sentants dans les districts eentral et oriental du bassin. À Zwartberg, dans la 
zone d'Eikenberg, la présence d’Ostracodes, à test conservé, est systématique 
dans les bancs fossilifères surmontant la veine n° 8. 

Les débris de Poissons, constitués d’os, de dents et d’écailles, se montrent 
dispersés sur toute la hauteur du Westphalien B. A Beringen, leurs restes sont 


(55) TRUEMAN, A. E., 1933, p. 7. 
(54) VAN DER HEIDE, S., 1943, p. 86. 
(55) CHAUDOIR, H., 1949, p. 429. 
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très abondants dans le toit d’un trio de veinettes surmontant le niveau de Wijs- 
hagen (voir Public. n° 4, p. 28 et tableau n° 5). Dans toute l’assise, les genres 
Rhadinichthys, Elonichthys, Rhabdoderma, Strepsodus et Rhizodopsis sont 
présents, comme l'avait déjà constaté M. P. PruvosT (55), et parmi eux les genres 
Rhizodopsis et Rhabdoderma semblent les plus communs. 


Ce premier inventaire de la faune ichthyologique offre une certaine analogie 
avec celui reconnu dans le Limbourg néerlandais (7). 


(8) PRUVOST, P., 1930, p. PAT 
(87) VAN DER HEIDE, S., 1943, tabl. IV et V. 
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